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E petites victoires en 
habiles compromis, le 
premier ministre indien, 
M. Narasimha e une 
image de plus en plus consis- 
tante. Désigné, il y a quinze 
mois, pour succéder à Aajiv 
Gandhi, assassiné, il vient d'an- 
noncer sans see son 
plus récent succès : l'a 
tion, per les intégristes hindous, 
d'arréter la construction d'un 
temple sur le site d'une mos- 
quée dans la ville d’Ayodhya. 
ette décision éloigne la 
menace de nouveaux affronte- 
ments entre les zélateurs de la 
religion dominante et la forte 
minorité musulmane. 


Les dirigeants de l'organisa- ! 


tion fondamentaliste VHP 
{Congrès hindou mondial) ont 
effectivement suspendu leurs 
pieux mais dangereux travaux 
dans la ville sainte de l‘Uttar- 
Pradesh. Leur décision a suivi 
de peu une rencontre entre des 
brahmanes et M. fao, au cours 
de laquelle le président du Parti 
du Congrès, attaché à une 
de l'Inde, a su 
des intoocuteurs au 
zèle religieux chauffé à blanc. 3 
est explosive, c'est 
l'édifice projeté devrait 

fa place d'un sanctuaire islami- 
que édifié au selzième siècle sur 

une colline que les hindous tien- 
nent pour le lieu de naissance 
de Rama, l'une Ls divinités les 


plus révérées de leur panthéon. 
Fin 1990, late avait déjà 
donné le signal d'émeutes qui 

morts. 


il: ont fait des centaines 


M RAOQ a promis una déci 

= sion de justice Tapide 
et claire. Et, comme le chef 
d'un exécutif démocratique ne 
peut pas engager le judiciaire, il 
a dû agiter aussi la menace 
d'une reprise en main par Now- 
Delhi des commandes en Uttar- 
Pradesh, un Etat de us 1991 
aux mains de la droite hin- 
douiste du BJP, mais prin- 


cipai parti de l'opposition. 
Mème si le risque d’un renou- 
véau de violences entre commu- 


nautés religieuses n'est écarté 
que pour trois mois, le rusé s: 
tuagénaire qui gouverne l'in: e 
n'est pas homme à dédaigner 
ce genre de ré 


HN y a deux semaines, déjà, 
M. Rao avait résisté à une 
motion de censure visant à le 
faire trébucher sur un grave 
scandale financier qui î sacoué 
la Bourse de L'opposi- 
tion n'est pas parvenue à 
none noue ou la 

nnêteté du gouvemement 
Elle est divisée : certains, dont 
le BJP, apprauvent le virage 
libéral imprimé l'an dernier par 
M. Rao, L'ouverture au marché 
mondial et la déréglementation 
qu'elle implique irritent en 
revai communiste 
et nn centre neonairee et 
populiste, appuyés par ceux, 
nombreux au sein du Congrès. 
qui y voient un outrage aux 
mänes des grands ancêtres ot 
une menace pour leurs privi- 


lèges. 


NS la colonne des 
échecs de M. Aao figure 
surtout une gestion à peine 
moins ue celle de 
ses prédécesseurs des conflits 
sanglants qui échiront le 
Cachemire et le Pendjab, 
premier ministre est engagé 
dans une recomposition «en 
douceurs d'une diplomatie 
chamboulée par Ja disparition de 
son unique allié, 1 
Au total, le premier ministra 
pout faire état, à ce jour, d'un 
bilan globalement positif. Les 
pessimistes eux-mêmes esti- 
ment qu'il devrait « passer la 
mousson» de 1992. À j’aune 
des dernières années, si trou- 
blées, FR inde, ce n'est déjà pas 
si ma 
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Premières élections en Croatie depuis l'indé nue 





M. Tudgman proclame 


Des élections présidentielle et législatives — les premières 
depuis l'indépendance, - — doivent se tenir, dimanche" 2 août, en 
Croatie, dont un quart du territoire est toujours occupé par les 
Serbes. Après avoir proclamé la «fin de la guerres et la «vic- 
toire» diplomatique et militaire croate contre la Serbie, le prési- 
dent Franjo Tudiman espère être réélu pour cinq ans. 
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Quatre chefs d'Etat africains à l'Est 
| Paris décide de ne pas 
« la victoire » sur La Serbie! dévaluer le frane CFA 


M. François Mitterrand a reçu, vendredi 31 juillet à l'Elysée, 
‘une délégation de quatre chefs d'Etat africains, MM. Abdou 
Diouf {Sénégal} Félix Houphouët-Boigny (Côte-d'Ivoire), Omar 
‘Bongo {Gabon} et Blaise Compaoré (Burkina-Faso). À l'issue de 


cette rencontre, M. Compaoré' 


serait pas dévalué, contrairement à certaines rumeurs. * 


Pôle de stabilité sur un conti- 
nent en pleine ébullition, la zone 
franc est avant tout une union 
monétaire entre quatorze pays 
paie francophone et l'an- 

cienne puissance coloniale, Cette 
construction repose sur trois 
principes majeurs : 
convertibilité du franc CFA en 
franc français; la libre transféra- 
bilité (qui permet aussi les fuites 
de capitaux en Suisse...); la 
parité fixe, restée inchangée 
depuis 1948, à raison de 50 
francs CFA pour un franc fran- 
çais. Fe 

Grâce à ce mécanisme, géré 

par le Trésor dans un co 

Fa Ds 

bré, les pays a! 

peuvent obtenir les devises néces- 

Fes au financement de leurs 

stations êt à La couverture 
déficits, Aussi restent-ils 
! dans leur ensemble 


” ‘} antactiés 4 cèr instrument moné- 


la libre © 


aurait été 
mpte :à 
jourd’hui équili- 
Lot etl 


taire, le billet CFA étant à leurs 


yeux «du pouvoir hlanc qui dire | 
cule dans les 


mains ». 
Paris a toujours réaffirmé sa 


volonté de maintenir ia parité. 
fran : 


entre le CFA et 


A l'inverse de l'édifice euro- . 


péen, qui sa Construc- 
tion par une monnaie unique, 


elle-même res0ée, 
Praondiale, : la 


décide : de revoir sa politi- 
que monétaire en direction de. 
TRUE 


Lire page 18 
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Les vagabonds du paré lndonien 


Avec le démemhrement de le Etat-providence » et la crise économique 
la pauvreté est de plus en plus visible en Grande-Bretagne 


LONDRES 
de notre correspondant 


La loi sur le vagabondage avait 
été adoptée en 1824 pour com- 
batire le fléau grandissant des 
soldats errants que les guerres 
napoléoniennes avaient jetés, 
sans ressources, sur les chemins 
et le pavé des villes. Elle tomba 
en désuétude au dix-neuvième 
siècle, l'Écosse préférant l'abolir 
en 1982. Pas l'Angleterre, Pru- 
dence? Cette législation pour 
temps de crise connait, en effet. 
un regain de jeunesse depuis 
quelques années. Le nombre des 

es poursuivies au titre du 
Ve Act s'est élevé à 1 268 


Bendia d 

Chez les peintres 

Le Monde reprend, à partir 
de demain, les visites hebdo- 
madaires d'ateliers de pein- 
tres, inaugurées l'an dernier. 
Cet été, Philippe Dagen a 
rencontré Joan Mitchell et 
Martial Raysse, Claude Viallat 
et Jean-Michel Alberola, 
Camille Saint-Jacques et 
Jean-Paul Riopelle. lis appar- 
tiennent, ou ont appartenu. à 
l'abstract exprossionism, au 
Nouveau Réalisme ou à 
Supports/Surfaces. lis 
œuvrent selon des méthodes 


.] et des ambitions différemtes, 


mais parlent avec la même 


passion d'une peinture qu'ils 
adorent et jugent en danger. 
> «Chez les peintres s 
paraître toutes les semaines 
jusqu'au 6 septembre dans 
Je Monde daté dimanche- 
lundi. Notre première visite 
Mitchell. 





sera pour Joan 
LR Agé, : Maroc, B DH; Turise, 7E0 m.: 5 
GE SR; NGER: ei ET ER PR DO ET LE Are Fe 


fagrancp 
en 1989. Appréhendées à Lon- 


dres, la plupart sont jeunes, sans- 
abri et sans ressources. L'année 
dernière, 66 % des inculpés ont 
été punis d'une peine d'amende. 
Depuis quelques années, cette 
«armée des gueux» se renforce 
sans cesse, prenant ses quartiers, 
biver comme été, sous les 
porches des avenues du centre de 
Londres, du côté du Strand et de 
Waterloo. Ce sont les rough slee- 
pers, ceux qui dorment à la dure. 


fs ne sont que la partie émer- 
gée, la plus choquante, de cet ice- 
berg des nouveaux pauvres de 
Grande-Bretagne, enfants de la 
crise et de l’appauvrissement 
constant des couches les plus vul- 
nérables de La population, lui- 
même nourri de l'idéologie indi- 
vidualiste en vigueur depuis le 


G 


de 


début des «années Thatcher». . 
Laissés-pour-compte de la loi de 
la jungle du «tout-ibéral», ils ils 

sont les soories du mbre- 
ment du Welfare State, cet 
«Etat-providence» dont l'Angle- 


pers du pavé londonien cachent 
une infinie variété d'indigents, 
regroupés dans cette jon 
des homeless, contraints aux loge- 
ments temporaires, et dont le 
nombre a doublé en dix ans. 
Dépossédés de leur foyer, des 
me d’entre eux sont relégués 

les bed and breakfe 


20 b 55 à 22 h 30 


VII* RENCONTRES DE PÉTRARQUE 
REPENSER LE POLITIQUE | 


qui se sont tenues à Montpellier du 15 au 18 juillet 
dans le cadre du Festival de Radio-France et Montpellier | 
en collaboration avec 


Le Monde 


EL PAIS 


Les démocraties sont-elles mortelles ? 
Les hommes politiques ont-ils encore du pouvoir ? 
Est-ce la fu des idéologies ? 
Réinventer la République ? 


Jacques Rupnik, Alain-Gérard Slama, Paol Thibaud, Gérard Vincent. | 


Renconires animées par . Jean Lebrun et Marc Riglet, France-Culture. 
Jean-Marie Colombani et Thomas Ferenczi, /e Monde, 








et précaires. !1 y a tous les autres, 


hôtes obligés des auberges de jeu- 
nesse, des day centers et des night 
shelter tenus par les organisations 
charitables ‘et qui offrent un 
repas ou un abri pour.la nuit. 
Il y a aussi les pensionnaires 
des dortoirs parfois si «kaf- 
kaïens» de l'Armée du salut, les 
illégaux des «squats» et les non- 
recensés de ces centaines de cara- 


campements défilent derrière les : 


vitres des trains qui montent vers 
L 


LAURENT ZECCHINI . 


de haute couture de l'hiver 
1992-1993 s'est déroulée dans 
une atmosphère inhabituelle. 
Tout se passe comme si un grand 
changement allait se produire 
d'ici peu, marquant cette fois de 
façon bien nette la fusion de 


À oi di mue La on D'ÉTÉ ET 
de métier, l'autre de compétence, |:- L'ÉTÉ FeSTIVAL 
le premier prend son temps, le. .L° à 
second n'a qu'un objectif : en] Dernier événement choré- 
4 m raphique à Avignon 
gagner, À chercher des rentabif- Mozart/Concers Pre 
tés cxagérées qui passent par une nne-Tercsa de Keersmee- 
guerre de l'image, où Le photo- es "nles à Paris : chan- 
graphe est plus important que la sons, - Page 10 
robe, ct le mannequin que la : ; 
HE GT GNT LL: Crdinis 48 FA 


a affirmé .que le frañc CFA ne 


le nord, jadis industrieux, de. : 1 
'Angieterre. À È 








HE 












see à se o 
ju es Français ont |' 
né leur première, médaille 


Dates Dans une disci- 
jyie où fes Françaises se 


es | 

depuis ‘1979, Catherine 

Fleury a eu-la faveur de É 
juges sur trois dans la caté-.|. . 
Eorie des moins de 81, à 
jsaue d'u combat in 16 |: 

























ds 78 kilos: 6 ït À. 
‘pes parmi De. Favoris, Le |: 
judo français obtenait ainsi. 
‘une septième’ place de 
podium depuis 16 début des 












: te:concènt spôntif national | *.: 
8. pourtant - produit ‘une:} . 
} NOTE": -ON. 







R “ét. é 
je je Peu ces 


qualification: 
100 mètres qui devaiont 
de non sus 















Les nouveaux boucaniers 
des détroits du Sud-Est asis- 
tique attaquent cargos et 


es 
‘de ÆANCHANDE POMONT 



















Des. pédiatres prédonisent 
«d'interrompre la vie» on 
cas. de. 
| graves. 







malformations 
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Pour les uns; ( a rime avec une 
austérité relalive, le retour au 
joli, au déixil après des bouffées 


de br Lire la suite poge 11 


calin 
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Constantinople, 10 décembre 
1041. Retiré depuis quelques 
heures au monastère des 
Saints-Anargyres, Michel IV meurt 
dans l'indifférence générale, et nul 
n’a songé depuis à magnifier sa 
mémoire. Car à Byzance, si 
glorieuse depuis qu'en 395 les fils 
de Théodose s'étaient partagé le 
monde romain, les grandes 
familles n'ont plus le sens de 
l'Etat. Cet empereur est venu trop 
tard dans un monde qui décline. 


Par MICHEL KAPLAN 


eize ans seulement se sont écoulés depuis la 
disparition de ne IL, le plus glorieux des 
empereurs byzäntins depuis Justinien. Basile a 
mené une grandiose politique de reconquête 
qui lui vaut le surnom de «tueur de Éd 
gares» : il a pris littéralement à La go = 
pire du tsar Samuel; en 1014, LÉ: érnire 
ns mé Due était écrasée puis la Bul 

mpire retrouvait ia frontière 
bienne. 

Ea Orient, il s’est spnoee à moins de 
200 kilomètres de Jé em et a touché aux 
confins arméniens. Îl domine la Méditerranée 
orientale, {a mer Noire et de plus en plus l’Ita- 
lie méridionale, gage de la prochaine 
poooguée de Rome, et donc de la reconstitu- 

le l'Empire des Césars. La pa uté cher- 
chait Gites de Constantin à s'attirer les bonnes 
Rene malgré sa n méfiencs 


e le patriarche. Il n'est Beau se l'à la Rus- 
sie de Ki, ue Fi La ne reconnût 
ire romain. 


en Byrnce ls successeur de 
l'intérieur, Basile II : 


tique rigoureuse. Il a maté les 
aristocratiques, a les petites s exploité. 
tions paysannes contre les puissants et tenté de 
limiter l’accroissement des fortunes monasti- 
ques. J1 laisse un Empire considérablement 
accru, dont les caisses sont pleines. Le com- 
merce, principalement celui de 1a capitale, 
éclate de té. Basile II n’a d’ailleurs pas 
hésité à conférer à ses lointains sujets vénitiens 
une remise partielle du droit de le 
Fne, Basile” RS d'un ie 
n'était vraimen 

mais La population caen attachée à 
cette dynastie macédonienne, en place depuis 
867, qui avait rendu à l'Empire de ne 
plus l'illusion de son universali 

te-six ans plus tard, Tatnée 1071 
mérite, pour l'Em mpire lation d’ «année 
terrible». En Italie, u Formands, ue 
depuis 1012, en presant Bari, achèvent d' 
miner la puissance vs, ; depuis 061. . 
papauté Sabors rétive, joue la carte nor- 
mande, En Asie Mineure, là formidable armée 
byzantine, supérieure en nombre, en matériel 
et en science militaire, mais trahie de l’inté- 
rieur er une : partie des membres de l’aristo- 
cratie et DR use exe des mercenaires 
as nm subit le [9 ao face au Turc Alp 
Arsian, une écrasante défaite, qui ouvre aux 
envahisseurs les deux tiers de l’AÂsie Mineure. 
En 1085, Antioche, la « ville de Dieu», comme 
l'appelaient les Byzantins, tombe entre er 
mains. Au M moment, pour se sauver des 
Normands, qui ont débarqué en Épire, l'Em- 
pire doit acheter le secours de la flotte véni- 


nue une poli- 
es Fans 


tienne. Car la déconfiture est apparemment 
totale : le sou d’or, le fameux no 
depuis Constantin, sert d'étalon mon 
dans le monde entier, avec ses 4,54 grammes 
J or fin, stable En huit siècles, connaît en 
da ante ans une dévaluation qui le conduit, 
Gal 081, ne Pie blan: pers à Lun 
ue le tiers de sa valeur. Alexis 
Fab it en dix ans ia er sous Frs 10m 
d'h: (« qui brille plus que à Mais, 
rteur de En reaction aristocratique, il prive 
les re RS avast réussi à 
se ts rit les Sénat, preuve de 
ur réussite nom de tous leurs titres et 
ités. Au même moment, il ouvre aux Véni- 
tiens les ports de Re concède un 
uartier à Co: offre les avan- 
tages fomer ça Ce Pil se aux Byzantins. 
Comme, par pereurs multi 
les mesures d'exem 
base des finances 


2 


spi à | de Lupé impôts es 


on ne s'étonnera 


ps: de la banqueroute des finances publiques. . 
asile II n'aurait certes pas reconnu son 


Empire. 


Comment les successeurs du grand empe- ‘ 


reur ont-ils pu en arriver là? Basile Il avait un 


) défaut : il ne s'était jamais marié. Quand 
Constantin VIII meurt en 1028, il ne 
laine que des filles. L” Eudocie, s'est reti- 
rée au monastère; _… se npa ans. 
mais encore assoiffée de plaisirs et de gloire, 

recueille donc l héritage de la se mac 


‘ donienne, ce qui Ji et me auprès du peuple de 


la capitale, une illimitée, peu en rap- 
port avec son mode de vie. Par mariage et par 
5 fes elle va faire, de 1028 à sa mort en 
ue cmpercurs, discutables et discutés. 
Le p Romain Lil Argyre, ancien 
éparaue préfet} de nn D Er homme 
cultivé, n’a pas l d’: 
vernement de l'État qui avait fait la 
de Basile I. Le pouvoir revient à la nouvelle 
éminence a l'eunuque et moine Jean l'Or- 
phanotrophe _. nommé pour être à {a tête 
de l'orphelinat d e Constantinople. Mais ce 
te bien rémunéré ne confère pas d’habitude 
son titulaire d'influence politique. Or le nou- 
veau favori est un authentique RE dus D 
qu’il soit pauvre, car sa famille 
banque; mais, justement, un véritable an 
crate ne pratique pas lé commerce, surtout 
celui de l'argent, et Jean rencontre le. mers 
des autres membres de la cour, tous issus de 
famille de hauts fonctionnaires, de surcroît 
grands po priétaires fonciers. Son pouvoir 
repose donc uniquement sur la faveur impé- 
riale, et il s'agit de l’asseoir. Jean introduit 
donc auprès de Zoé, que Romain III délaisse, 
son jeune frère Michel, réputé pour sa a 
Le succès couronne l’entreprise. La mort de 
Romain A dans son bain, le 11 en 1034, 
n'est sans doute pas entièrement naturelle. Le: 
jour mém raÊme, Zoë pores Michel, qui devient 
ichel 


L: fonction impériale est peut-être la seule 
pour laquelle ia modestie des origines ne soit 
pas un handicap; Basile I=, fondateur de la 

rieuse dynastie qui se meurt, était le fils d’un 
paysan macédonien. La nature mème du pou- 
voir impérial explique cette apparente anoma- 
lie. La cité terrestre est l'image terrestre de la 
cité de Dieu ; l'empereur ve occupe ia Les de 


Dieu dans la cité céleste : il est, au lein . 


du terme, son lieutenant. Et le choix de de Dieu 
_ arfaitement libre : c'est à ses succés, à 
ité de sa politique, non à la naissance, que. 
Ton reconnait l'élu de Dieu. 

Or Michel IV force l'admiration des plus 
farouches partisans de l'aristocratie tradition- 
nelle, comme celle de notre informateur le plus 
précieux pour la vie so he ae au onzième siè- 
cle, le chroniqueur, 

phe Michel Psellos. Issu d” due no Pmaille de 
onctionnaires modestes, il doit toute sa car- 
rière à son immense talent. Dans sa chronogra- 


phie, il a généralement la dent dure cavers = révoltes ; mais res en faveur d'indi- £ 


ous la direction de Jean-Pierre Rioux 


& , \ 


façon variée... Quand rt eut considéré ee 


empereurs de son temps, même ceux qui ont 
fait sa carrière. Or, de tous, Michel IV est le 


re .seul qui échappe à sa vindicte : « Autant je n'ai 


vu aucun de ceux qui ré, mêrent de mon temps 
{et le nombre est 
comple au Cours 


par suite de certaines ne les 
. dant à quelque habit 
empereur fut bon par 


monarques ix. Certes, il était 
totalement étranger à la ue AE 
mais de mœurs bien ées 
sophes qui s'en réclament... 
aux lois et aux canons, Qu y ét à décider où 

il était dans l'embarras, et sa fa 


à convaincre, faci- 
t lé de parole ne lui servait alors à rien Mais si 


le point devait tir par le raisonnement à 
une décision. immédiate, il tait d'une 
‘deur du pouvoir, ‘il eut compris la complexité 
du gouvemement ei la masse énorme de diffi- 

e le souci des affaires accumule devont 
le. véritable empereur, il changes iout ‘d'un 
coup : comme un homme l'adolescence 


Lee de él prit en ci LAS 

71 courageuse et 

Ed LL rd, poursuit-il, voici un trait du 
souverain que j'ai Er ÿ s'est élevé de la 
condition la LÉ hab 

plus élevée, mais pe 4 ë . 


compter 
MIDETEUrS le 
ma ie ble rigoi 


. ment son pouvoir jusqu'au bout — ils 
ne les uns à cause de leur caractère, es 


ude -, autant cet. 
Psellos . 


Ru se fre 


noble.» 


Michel IV, Byzantin de la décadence 


de valeur discutable, remplace le service 
D et attire une condamnation unanime. 
Reste Jean. Avec Int are t certes 


Michel IV repose * 

ns Ds AOL, Ne made de 
complots et de révoltes pour une telle durée. 
Certains ont des mobiles fiscaux, d’autres sont 
in taduction des: ne de randes 
amilles pour voir; d'autres 
nt facilités Pas Le sitoati ion délicats en Italie 

du & face ie sien, Ba 
(us pressant Le 

guet ic le-dans fa RL ; 
s'est montré ua vainqueur in! oftran: 
aux vaincus deux‘ anecisions ec tielles : 


continuer à payer. En ‘en nature et . 
conserver une la _indépendance à 
l'archevêché d'Ochrida. É Or | IV exige 
l'impôt en cette à on encore fai- 


EE ; Alousianos, 
.. neveu de Samuel, élevé 


point égarë sa raison. I ne La ‘campagne contre comme otage à Constantino- 
Duels de el: NS eers : 0.0 Une grade parie de 
far RE choses érabll.… En -de ruiner Ja santé es ee ans se révol 
et, n'a introduit aucune a mpereur : son . ten! aom re es bn ingen 
nouveauté dans les pre” : de le , ball ues les : suivent. 
ordinaires; il n'a :épllepsie s'aggrave. - Michel IV se porte en B 
Gontraires à celles éécte de 1 cherche le socours de Ci omment le rive 
pré | on .chefs, notamment la rivalité 
décesseur: il n'a destitué : Va religion, multiplie ‘entre Deljean et Alousianos, 
aucun membre du Sénat, les actes dé piété . Le courage et La valeur mili- 
toutes es qui ont coutume de * F taire que montre l’empereur 
A se mas sous les nouveaux etles pèlerinages. ui ni pérmetient at de mater F gét- 
a en mu 


os, Rte pour le ‘conservatisme 
à conception pee qui re l’una- 
Byzantins : est mau- 
hais car il bouleverse l'ordre voulu 
rs ieu. À ce Souci idéologiqu e s'ajoute une 
condamnation du spoi ne à re 
maints empereurs. AU O! e siècle, 
pire chan: E deux fois de di 
que affaiblit la continuité de ! 
romaine fortement ancrée-et qu'incarne 
Le mariage légitime ainsi l'intrig 
FOrphanotrophe et de son frère 


Stat, notion 
incame Zoé. 


Pourquoi, dès lors, et malgré les évidentes . 
qualités politiques des Le «3 gouvernants, : 


la réussite n’est-elle pas au rendez-vous et le 
règne de Miche] IV dégage-t-il nn aussi fort 
PRE mm de lence ? 


dicap. Contrairement à 


ses p: 
Eu compter sur le dE due des ° 
iles aristocratiques ; il n’a OS Sur. y 
uet s'appuyer. er Re ses conseils: et récits. : lai 
= her paper ts, Katakalôn Kékau- Le 
ménos, £ gén en retraite à partisan de l’aristo-" 
cratie de souche, insiste sur l’humble origine de .. 


vernement, le ns OST ED, pourra créer 
: fusion sous les mnène (1057-1185). cn 


Michel IV, .un exemple à ne suivre, Et 
thème Psellos qualifie ailleurs ENT de cet 


, empereur de « servile ». Le handicap De de - 


‘uniquement, ni même prineipalemen de 


ue. Dès son arrivée sur le trône, el IV :. 
ve cruellement le manque de Am -s0on 
pouvoir. Michel et Jean doivent confier à leurs : 


des positions essentielles. Nicétas et 


Constanta se succèdent comme duc d'An- 5 


tioche; Constantin devient chef des armées; le 


de Jean 
eL . 


tomne 1041. Maïs aux yeux des sujets, 


l'écarter ZOË, là èle à 
rs rÈ te 1042; son pouvoir 
n'a survécu que. cent trente-deux jours à la 


+ produit en 
l'arrivée sur le 


- mort de: 
C'est qu'il doit faire face à un lourd Es k 


large de Michel IV “en u 


Re Epeen 


‘POUR EN. SAVOIR PLUS 





troisième, Georges, reçoit un ‘commandement : Les 


en Occident. Un de leurs neveux est envi à 
Thessalonique, tandis 
prend le commandement 


e la flotte de 
Ils se montrent efficaces la : 


ion des” 


L : . 


ue leur beau-frère . 
Siçile. - 













































RAT PE tar 





ne ss croate | 


© tentent de pes leur pouvoir pour cinq ans 





législatives et présider: tea a te par à Eure où 
tielle en Croatie qui. doivent - 
rl ue Éerg «Re Li 
président Franjo Tudjman .a : M 

déclaré que la Croatie. avait. fie, tandis que 


tes que “estime Fuant à fu 1e | lesseur 
Zarko fe Peau 





gré D par eve De 
Kucar {soirante-truit ‘ans), ex-diri- 


lun des étudiants qui 
udimen- Ha cause nationale croate 
qui s'aanoncent seront: très de en 1971.— le:Parti social. 
_ Giles pour qui serf au POUVOIr, elle, créditée de 18 % 


: ue far Le LOIS 2 ‘il est le 


s0n- 
Le ‘d'environ 11% des suf- . 
: formation de M. 


Fu intentions de vote. 1 resterair 
32% pour FUnion dé démocratique 


… Croûte (HDZ) de M. Tudjman, qui, 


‘dans le système électoral en 
- vigueur, pourraient jui donner la 


-majorité absolue au Parlement. 


‘ ‘Je n'ai pas du‘iout 
li {M man! comme ee 


Ex», 


très respecté en us jeune 
"général comm de Youngosila- 
. vie dès 360, M Tudiman se fit 
historien dans les années 60, e 
devenu distident, ne emprisona 
. dans les années 80. A soixante-dix 
ans, il a deux buts, selon le profes- 
seur : de la 


: temitoire, ét être élu premier prési- 
: dent d'une ronde dépens 


De source très. proche de 
M. Tudjman, on sssure qu'il se 
fiche dès qu'on insinue qu‘ 


60 % vs. Poil 
Fr Gert 


‘Jeudi. 30 juillet, M. Dobroslav 
Paraga (trente-deux ans), chef des 
uitra ne du 
du droi caé 


i croate 


réservée de Wandlitz, et pair 
ainsi. lésé l'Etat est-allemand de 
-mälions de deu 


Rdénees ch Dr Fo l 
population est allemande. 


PE ons pren avec un gr 


Te sit due d Tin de de lé. 


rue 
de l'homme, c'était là le 
de disposi- 


nocber  rénier de Poele dé 

















Eh no par en 
bachet,. mo) Thospi i TH 
‘Ualement | 


=. LATE 


. qi temps ne ménages 
| fe où bc eux ricimes de 
:}diciature de Pinochet ». 


L'Humanité, organe. ‘central du 
 xpliqu 


Fe 






6v;} mands-dé-PEst qui. 
ençe: ls la ‘frontière : 


ne ot 


‘ministre, a estimé jeudi 30 juillet, 


a bn en Pt 1 


Te 0h nm er 


tions légales d'un Etat souverain, 
reconnu en tans que lel et dont le 


Écbeqe. actuellement victime de 


fut o lement 

mx à Dos mis aust Paris.» 
M. Anicet Le Pors, membre du 
comité central du PE -ancien 


sur RTL, que la position du PCF 
portait «la marque d'un retards. 
À propos des pérsonnes abattnes 
en tentant SEE RE Aa 

de 


l'argument 
PRÉDIT « Le droit à. 
libre circulation 





ALLEMAGNE : selon son avocat 


L'ancien chef de l'Etat est-allemand 
aurait quitté Moscou-contre son gré 





«frontière historique de la Croatie 
vec la Serbie, jadis frontière entre 
les empires d'Orient et d'Occident 
ei mn Bla hui rivière Jronsalière 


“# Toujours prêts pour U patrie: 3 
Selon des sondages, M. Parage, 
pourrait recueillir 10 % des suf- 
frages. 

-_ Restaient, à deux jours du scru- 
tin, de nombreuses ine incertitudes 
= abondamment critiquées par 
l'opposition — quant aux procé- 
dures de vote. On ne connaissait, 
notamment, toujours pas ke nom- 
bre d'inscrits. À cet égard, l’exis- 
tence de centaines de milliers de 
personnes déplacées ainsi que la 
possiblité de voter à l'étranger 
représentent autant de possibilités 

Si ae cs candidat à recoe 
présidentielle ne parvient à obtenir 
la majorité dimanche, un deuxième 
tour sera organisé. En ce qui 
concerne les 124 députés de l’une 
des deux Chambres (la Chambre 
territoriale ne sera élue que dans 
six-mois), soixante seront élus à la 
proportionnelle et soixante au scru- 
tin majoritaire à un seul tour, Qua- 
tre sièges sont réservés aux minori- 
tés nationales, serbe surtout, qui 
représente É % de la. population 
de Croatie. La Communauté 

péenne avait, en effet, insisté 
auprès des autorités croates pour 
que les Serbes soient protégés, élec- 


JUAN FERNANDEZ ELORRIAGA 





son porte-parole qu PI était satisfait 
æ. voir que la Fabice pourra enfin 
suivre sn cours, 
des principaux partis assurent, à 
Funisson, qu’il ne s'agit pas de 


dE M. Honecker pour ses respon- 
lités politiques, mais pour les 
violations du droit qu’il a commises 
en tant que chef de l'Etat. [l doit 
jugé selon le droit en vigueur 
‘ancienne RDA, comme 
par le traité de Runibeation. 
‘ous’ souhaitent, spécialement à à 
l'attention des ex-Allemands 


cts critiques, notamment 
bernois alterna- 


le quotidien 

reszeilung où dans Neues 
draps land, l'organe du Parti du 
socialisme démocratique (ex-com- 
muniste), se demandent si un tel 
procès permettra réellement de 
poser les vraies questions. Quelques 
commentateurs n’ont pas manqué 





nn — 
one nnate de tire 
trangères chilien, ;4. Enrique 
Siva Cimma, con nee 



















son 
que ministre de l'éducation de la 
A, entre 1963 et 1889, 





Mw Margot Honecker au Chili 


es ont nee 
juillet, en 

Herzégovine, au lendemain de 

l'échec à Londres d' 


Î le européen, 
es Les des communau- 
tés m serbe 
Bosnie (le Monde du 31 juillet). 

ljevo ont 


mé opens 
4, es 
bombardements les plus vfolents 
Prces ses. ait nn 
ait connus Hepuis 

semaines. 


près 
nion isée mercredi par le 
haut-commissaire des Nations 


M= Sa 
31 juillet). Un 
HCR a annoncé 
que M= Ogata s’entretiendrait de 
ke création de zones de protection 
secrétaire général ge 
tros-Ghali. 


fs 
GE 


; LA Gteion de ces “ones neu- 

+ se heurte en 
effet à des diffiuhés — techniques 
et 


de relever que cela évitait notam-. 
ment aux responsables de l'Ouest 
leurs rela- 


d'avoir à s'interroger sur 
tions passées avec les ru 
taires communistes avant l'effon- 


drement de la RDA. 

M. Friedrich Wolf, l'avocat est-al- 
lemand de M. Honecker, qui a ren- 
contré son client jeudi à la prison, a 
rappelé au cours d’une conférence 
de presse qu'il considérait ce der- 


HENRI DE BRESSON 









redevables envers l'ancien chef 
de l'Etat est-alsmand. 
C'est le cas de l'ambassadeur 

















HCR étudie la possibilité de créer des zones 
de protection pour les réfugiés de Bosnie 

















Genève ne se cachent pas, étant 
donné la pratique dite de «purif. 
cation ethnique» menée en Bosnie. 
Herzégovine et en Croatie afin de 
créer des régions « homogènes » 
susceptibles de servir de base à des 
découpages À l'occasion de négocia- 
tions ultérieures (une Conférence 
internationale sur l'ex-Yougoslavie 
doit se tenir à Londres du 26 au 
28 août). 


Pour des experts britanniques, 
notamment, ces zones risquent de 
se transformer en pièges pour les 
forces qui seraient chargées de les 
protéger. Ainsi, le colonel Michael 
Dewar, de l'Institut international 
d'études stratégiques, basé à Lon- 
dres, souligne que pour protéger les 
zones de sécurité des incursions 
d'irréguliers, les troupes de protec- 
tion devraient être prêtes à com- 
battre. Or, observent le colonel 
Dewar ainsi que l'expert œilitaire 
britannique Don Kerr, la création 
de zones de protection pour les 
Kurdes dans le nord de l'irak n'a 
pu réussir que grâce au soutien de 
la Turquie | voisine, à l'écrasement- 
de l'armée irakienne et 4 la déter- 
mination de la coalition anti-ira- 
kienne, La situation en Bosnie-Her- 
zégovine est, elle, radicalement 
différente, tant sur le plan politi- 
que que militaire. 


« Des enclaves sont la dernière 
chose don! nous a] besoin. Des 
zones de sécurité finiraïent par res- 
sembler à des bidonvilles palesti- 
niens», estime pour sa part 
M. Jonatahn Eyal, directeur d’un 
groupe de réflexion britannique, 
pour qui, «ex éraçant des lignes sur 
une Carte, on nstitutionnalise le 

ème. Dons dix ans, ils seraient 
des foyers de mécontentement, de 
nn mêmes. — (AFP, Reu- 
ter. 


Le gouvernement serbe 
place le quotidien 
« Politika » 
sous son contrôle 





Le personnet du-quotidien Poli- 1 


tika, le journal le plus influent de 


Serbie, s'est mis en grève, jeudi . 


30 juillet, pour protester contre une 
loi qui le place sous le contrôle de 
l'Etat. « Le gouvernement de Serbie 
et le Parti socialiste au pouvoir com- 
mettent une importante violation des 
droits de Politika, et c'est le premier 
ministre serbe Radoman Bozovic qui 
exécute l'ordre de tion et de 
pillage », a déclaré le directeur du 
journal, M. Zivorad Minovic. 


a vernement serbe, qui cher- 
éviter un conflit ouvert avec 
le Een de Politika, avait retiré 
une première fois ie projet de loi 
pour l'amender. Le nouveau texte a 
été adopté, jeudi soir, par le Parie- 
ment. Cette loi représente un défi 
ouvert au nouveau prernier ministre 
de Yougoslavie - réduite à la Serbie 
et au Monténégro - M. Milan 
Panic, dont le programme de 
réformes garantit la liberté d'expres- 
sion. De retour à Belgrade après 
Rés quciqe pos Tidage de 1 
peu l’image de 
Yougoslavie), M. Panic a réaffirmé 
son engagement en faveur de la 
liberté de la presse. - (Reuter.) 





0 M. Bernard Pre (FN) sou- 
haite ane intervention armée contre 
les «serbo-communistes». — 
M. Bernard Antony, député euro- 
membre du bureau politique 
du Front national et président du 
mouvement intégriste Chrétienté- 
solidarité, qui rendait compte, 
jeudi 30 juillet, au cours d’une 
de presse, en compagnie 
de M. Alain Sanders, vice-prési- 
dent de ce mouvement, d'un 
voyage en Croatie, a mis La « dégra- 
dation rapide de la situations sur 
le compte du « fanatisme fédéraliste 
des institutions ones à st 
isé contre «les 
aistes, qui pratiquent l'éradication 
des humains et du patrimoine aux 
portes de Venise, PPinervention 
des puissances ». 


accords 
de Maastricht a été définitivement 
adoptée après le vole, à l'unanimité, 
du Sénat, jeudi 30 juillet à Madrid. 
La révision de l'article 13, alinéa 2, 
de la loi fondamentale espagnole de 


1978 permettra aux résidents de la .” 
Espagne d'être éligibles aux 


CEE en 
élections municipales. Le Congr 
des députés (chambre basse) av 








4 Le Monde e Samedi 1* août 1992 


EUROPE 


TCHÉCOSLOVAQUIE : alors 


que la loi sur la partition 


est en préparation : 


Le troisième 


tour de l'élection présidentielle 


se solde par un nouvel échec 


La Tchécoslovaquie, qui 
avance chaque jour un peu plus 
sur la voie de sa partition, est 
toujours sans président après la 
démission de M, Vaclav Havel, 
le 20 juillet, et l’échec annoncé, 
jeudi 30 juitlet, de la troisième 
tentative d'élire un nouveau 
chef d'Etat. L'opposition tchè- 
que et slovaque aux partis au 
pouvoir à Prague et Bratislava 
tente néanmoins d'empêcher 
l'éclatement de la fédération, ou 
du moïîns de la retarder. En 
revanche, la population com- 
mence à se lasser das discus- 
sions sur le sort du pays. 


PRAGUE 


de notre Cr 


Les candidats présentés par 
fractions rivales du Parti Fonte 
cain (extrême droite) et la candi- 
date de l'Union sociale libérale 
{LSU, centre gauche), idente 
du os temen ur l'égalité des 
femmes, ont été boudés par les 
en Ils n'ont cbtene, ensem- 

qu'une soixantaine de suffrages 
sur trois cents députés. 

Cet échec étant plus qu’attendu, 
l'assemblée avait décidé avant le 
vote d'organiser un quatrième tour 
dès la semaine prochaine et un cin- 
quième à la fin du mois de septem- 
LE A cette date, le sort de la 

lovaquie Fa être défini- 
iivement tranché, selon l'accord 
En re premiers ministres 
chèque gélovaau aclav 
Klaus et ï Meciar: 


Ce au. a suit au jour près 
le calendrier de son pro; me 
d'xémancipation nationale slova- 
que», a remis solennellement, mer- 
Sredi, le projet de nouvelle ( nas 

ution slovaque au Conseil nal 
(Parlement) de Matilave, te 

onstitution, dont l'adoption est 
prévue d'ici à la fin août, est celle 
DS Etat indépendant et non 
d'une République fédérée. £lle pré- 
voit un régime de démocratie par- 
lementaire avec un président élu 
au universel, une s'écono- 
mie de marché. sociale et écol 
que», et de larges libertés civiques, 
y con compris pour les mi natio- 


De son côté, M. Klaus a commu- 
aiqué, jeudi 30, au Parlement de 
ke thèses de la Constitution 
de la future République tchèque, 
dont la rédaction débute seule- 
ment. Ce document a été examiné 
en début de semaine par l'ex-prési- 
dent Havel, qui a reçu dans sa 
maison de campagne le vice-pre- 
mier ministre chargé des somoss 
législatives, M. Jan Kalv 


Le gouvernement fédéral a d'au- 





ur la liquidation de la Tchécosio- 
vaquie, dont Je principe avait été 
idécidé le 23 juillet dernier par le 
(Parti démocratique civique de 
IM. Klaus et le Mouvement pour 
une Slovaquie démocratique de 
‘M. Meciar. Cette loi doit, entre 
autres, assurer l'inventaire et le 
ne des biens de la Tchécoslo- 

uie dans le pays et à [ 

et et dêfé inir le transfert de pouvoirs 
des institutions fédérales vers les 
nouveaux Etats 


L'opposition, de gauche en pays 
tchèque et de droîte en Slovaquie, 
réalisa 1, la séparation est 
‘quasi inéluctable, a réagi ces der- 
niers fus pour tenter de renverser 
le cours des événements, Le Parti 
oc noces tchèque, qui 
appelle à arborer des couleurs tché. 
coslovaques aux boutonnières, et 
les chréti ocrates slovaques 
de l'ex-premier ministre, M. jan 
Cam irsky, ont de nouveau 

d'un référen- 


ju les à 2 Re 


dum en Tchécoslovaquie, avec 
gomme question : w Éles-vous pour 
de la Tchécoslovaquie 

feux Etats indépendants ? » 
MM. Klans et Meciar, qui n’ex- 
cluent pas le recours au référen- 
dum, estiment néanmoins qu'une 
consultation — avec cette question 
n'apporterait aucune solution au 

actuel. 


Contre l’«Etat 
Klaus-Meciar » 


Les communistes tchèques et 
d’autres groupes de {eur 
envisagent 

un appel à 
conte l'a Etat Kiaus-Meciar ». Ils 
den 8 néanmoins avec impa- 

in de Pour organiser 
des manifestations en faveur de la 
Tchécoslovaquie, et la fin de l'an- 
née, Torsque L la cote de arité 
des premiers ministres, 
MM. Vaclav Klaus et Vladimir 
Meciar, actuellement élevée (res- 
pectivement 72 % et 70 % d’opi- 
nivns favorables) s’effritera sous 
l'effet des complications 
économiques et politiques. 


Les premières réactions à ces 

montrent qu'ils ont peu de 

ces d'aboutir. Les Tchèques, 

qui Dréférerateut majoritairement 

une fédération, et les: Slovaques, 

qui penchent pour deux Etats plus 

ou moins indépendants, sont un 

peu las de ces ions sur l'or- 

gaisaton de la Tchécoslovaquie. 

a un dernier de l'insti- 

tat officiel IVVM, près de 60 % 

des Tchèques e? des & 

haitent une solution « qu'elle 

soir, mais le plus tôt possible », 


MARTIN PLICHTA 





#P 
AMERIQUES 
ÉTATS-UNIS : avec la baisse de popolarité du président Bush 


Le camp républicain est atteint 
par l'angoisse et les dissensions 


Alors que les mauvaises nou- 
velles s'accumulent pour son ce 
le Prigent et Bush ai 
jeudi 30 juillet, l'une de 
violenies attaques co: me ic dde 
crates à Anaheim, Cx de Los 
Angeles, les accusmt de mettre la 
sécurité des Etats-Unis en 


Les coupes proposes par 
goes dans le budget de 


supérieures, selon ses 
sn Re ne les rép 
uctions er 

pans camneronp cat enve- 
Lo « au-dessous HÉMEUUNE 
nétessaire pour assurer la sécurité 
du pays» et entraïneront la sup- 
pression d'un million d'emplois à 

l'industrie de l'armement, a-t-il 
estirué. 


La Californie, Etat-clé où le 
pombre de grands électeurs est le 

us important, pourrait échapper 
Éette année aux républicains : les 
derniers son: nent une 


tn 


avance de 34 on (62% des |: 


intentions de vote contre 28 %} au 
candidat démocrate Bilt Clinion. 
M. Bush, dont les vacances prévues 
dans le Maine en août ont &té 
écourtées, devait se rendre, ven- 


dredi, dons 500 Eæstion du Tom, d 


autre Etat en 

SLR nb À 43% à 
Houston, où 77 % des électeurs 
avaient voté en sa fveur en 158S. 


paraître jendl MES ns i 
ton Post, une annonce d'une pleise 
page d'un coût de 43 000 dois | 





demandant au vice-président: Dan 
Quayle de se retirer pour le bien 
du pays. « Plus qu'abattuss, les 
représentants républicains ont 
tenu, mercredi une réunion hou- 
leuse avec le directeur de La cam- 
pagne du président, dans laquetle 
ils se sont plaints du « vide politi- 
que» et du « manque d'agressivité » 
de la campagne républicaine, avant 
la convention de Houston qui s’ou- 
vrira le 17 août Ils ont dit crain- 


ne 
€ la cent soixante-dix-neuvième 
pour l'ensemble des Etats-Unis. - 
(AFP, Reuter) 





IRAK : la fin de la mission sur le désarmement et la situation des minorités 


PROCHE-ORIENT 


L'inspection de PONU a été «un-succès total» : 


.s'échanffent à l'approche de Félection 
présidentiel américaine, à 11 soul 


nels humanitaires en Irak, M. Ékeus a 
affinné que ces pourparlèrs étaient qu 
point mort. «Je ne dis pas'qu'is rfu- 
seront» de reconduire l'accord, mais 
le vice-premier ministre, M. Tarek 


Aziz, «m'a remis un caialogue |. 


impressionnant des raisons pour les- 


ISRAEL : La réouveriare du Centre d' Hades aies de Jalen ii 


Geste où manœuvre de M. Rabin? 


de notre =, 
L'élite palestinienne est per- 
plexe. La réouverture, j 


c Centre, M, Isheq 
Boudeiri, estime qu'il s'agit 
para: un peu des deux. 
D'un la réouverture est un 


Président re _. ce ee 
cieux organisme et d'ar- 
chives ouvert en 1980, M. Hus- 
Seini, principale figure des 
Pa dis «de Fi » 


ques documents — dont un 

de déclaration d'i 

de la Palestine, 

être proclamée quatre mois plus 
tard par F'OLP à Alger — et puis 
fs l'ont ramené en prison pour 
une nouvelle détention adminis- 
trative de plusieurs mois. 





a conduit, jeudi 30 et 12: 
démission eme ; ministres 
druzes 


du gouvermement, 
MM. Walid et Marwan 
Hanadé. 


M. Hamadé a souligné 
vutré de La façon dont Farmée 2 
investi dans le Chouf trois 
bâtiments publics les 


qu'il était - 


douzs. Ils ont fouillé partout, ont 
prélevé quelques dossiers - dont 
une boîte d'archivas de presse 
au au non de «Carlos», le fameux 
terroriste international — et puis 
les sceilés ont été apposés sur 
Jes portes, préalablement 
murées. Les: quatre-vingts 
employés, chercheurs, archi- 
vistes et documentalistes du 
Centre se sont retrouvés au 
PR Tour 
de clôture, catte fois, n'est pas 
arivé chez l'avocat palestinien 
chargé de l'affaire. 


A Le fois run et pressés. 


les 
Ds uen Le nos les portes Se 


que d'aller réciamer les clés à 
ceux qui les avaient saisies. 


Piqués d'humidité, les murs, les 
matériels de bureau et les dos- 
siers sont-toujours à leur place, 
mais, l'essentiel, inutilise- 
bles. nateurs, machines à 
écrire et phorocapieuses sont 
bonnes à jeter. 


Une snggestion 
trés peu discrète 
En dépit de plusieurs 
demandes, les autorités n'ont 
jemais permis que les LES 
ments soient entretenu. sur place 
ou sortis du Heu Joe fleur proprié- 
taire. «Grosso modo, nous esti- 
mons à au moins deux cent cin- 
quante millions de francs les 


LIBAN . 





Démission des deux ministres druzes- 
du gouvernement de M. Rachid Solh_ 


par l'armée étaient tombés dans 
l'escarcelle des leaders druzes. 
L'un, ancienne demeure d'un émir 
druze, avait été transformé ep 
palace hôtelier, géré par une 
société Joie ur 
tienne». 












* dommagés causés par cette fer- | 
meture illégale», ‘dit M. Boudeiri,: 

avec l'intention déclarée d'atta- 

quer le gouvemement ‘en justice 

pour obtenir réparation. 


En attendant, M. Fayçal Hus- 

on va cs prendre une déci- 

SEE 

per sc _ si le président du 

SU accepters-t-4 {a 

ni … discrète suggestion 

israélienne de transformer l'orga- 
nisme en siège.permanent de la . 

dé palestinienne au pro- 
cessus de paix? Certains de ses 


membres, dont M. Seb Orai 
proche du: Fatah, ont déjà 
savoir qu'ils étaient opposés à 
cette hypothèse. Pour au moins 
deux raisons, soufflées par un 
dirigeant qui tient à rester ano- 


nyme : : «D “abord, : évec .une 
structure fixe et uné. adressé 
comme calle-ci, nous nous trans- 
formerions vite en véritable 
bureau des pleurs pour toutes les . 
victimes quotidiennes de f'inti- 
fadz et des injusticés commises 
contre nos gens. Ensuite, À y a 
seulement quinze jours. lorsque 
nous avions d'idée de |. 
louer quelques bureaux en ville 
pour notre délégation, Tunis 
nous avait fait savoir Que. <l 
vieux» était contre.» 


En clair, M. Yasser Arafet 
craint que ce ne sait : 
sion de marginalser l'OLP, 

L PATRICE CLAUDE 








réconciliation nationale, soit- à line 
surrection druze>. Tout comme jes 
ex-milices chrétiennes ‘des: Forces 
libanaises. c’est contre la manière 
employée que le chef druze s'élève. 
Déjà, la récupération de local de la 


LEC, la: station. de télévision des .| 


Forces libanaises, et dé la -Quaran- 
taine, QG de l’ex-milice -chré- 
tienne. dont le chef est M. Geagea, 
avait été fortement contestée, La 
manière forte utilisée à l'égard des . 
chrétiens et des druzes est d'autant 


. plus récusée que la restitution du 


troisième autre grand «symbole 


olori- . milicien», la caserne Abdallair du 








À. Hezbollah, à Baalbëk, d'était faite 

- avec ménagements. ‘Au total, PEtat 2 
ruse a sepris une Pouaine de. DRE - 
ments, 









Par 
.| Hussein a lé 


l'israélicanes. PI 





æ pays. 
« Les Shasons de contre-insur- 


et cela semble être un effort pour 
intimitder et maïtriser les (a- 
tions», a déclaré le du 
M Pete Wi selon 
lequel ces efforts «sont _ Empor- 
anis que ce que nous avons vu 
durant les moiss. D a 
notamment cité un bombärdemient 
aérien, le 23. juillet, sur des posi- 
tions chiites, da sud dn pays. 
«C'est le seul jour où des avions 
irakiens ont été uilisése pour ces 
Opérations, «mais à plusieurs 
reprises après cette date, les Jra- 
Kiens ont continué à utiliser des 


liams. 
te da bts iviles 
ci 
mr 
sive terrestre contre les populations 
du Sud we violation 
de cette ution, 
‘De son été, M. van der Stoe a 
‘appelé le gouvernement irakien à 
« meltre fin immédiatement» aux 
discrirainées à Fartileris 


lourde contre des zones habitées 
dans la -marais du sud 
du pays. zones et hameaux y 

on blocus économi- 


sont _ 
que qui je. même l'entrée de 
l'aide hunter d' les 


+ 
son at 

; le président Saddam 
jeudi à un 


remaniement ministériel Trois 
portefeuilles sensibles, ceux des 


Fire ét 


Er 
‘changé de titulaires. Ainsi 
FM. Mohammad Saïd es Sahbaf, qui 


était vice-ministre des affaires 
étrangères, accède-t-il au rang de 
ministre, en lieu et place de 
Hi al-Khodair, qui 

rem- 





taine ‘d’autres sur ie site d’uge 
usine d'armément, au nord de Tel- 
Aviv, L’incendie s’est déclaré au 
cours d’un «test» mené dans ces 
: |'installations,-ont indiqué des res- 

ponsables des industries militaires 


bâtiments de 
l'usine ont été complètement 


4 Sétraits — - (AFP) 























Cana &LEVI. 









175 dessins de EN: 
de la crèche à la retraite. 


L H. RNA ;. 









ilitaire irakienne conti- 


ure. à cette ancienne civilisa- : 
it souligné. 
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M Sri à denrait: ms avec les Le 
chinois dela vente de Mirage à Taïwan 


M. Dominique Straiss-Kahn, 


ministre français de l'industrie 
et du commerce éxtérieur et ‘ce 


amivé, vendredi 31 juiilét, à 


un “une pale 
entourée de mystère. || devrait 
dirigeants ché 


avec les. 


nois l'affaire des avions de- 


pourrait fournir à Taiwan. 
PÉKIN- - 


Cr 
Le contentieux franco-chinois à 
propos des- fournitures d’arme."- 
ments françaises à .Taiwan”.est | 

.phese cruciale; La : 


entré dans 


qui restent elles a inconnues, 
son Mirage 2000-5°a Taïwan ? 





portée sur os place rie) æ. : 
Pékin a brandi la menace d'une 


a vive réaction» — de nature non 


dans une phase”ective, en. 








if 


88 
sie 








ie ninienn pa Puis mé 






vente du type déjà utilisé. 
certains ne 
ë ments cédés à l'armée de la Chine 

chasse Mirage 2000-5 qué Paris. ï 









“Une telle fôrmüle 2e mit cpen- 
- ‘ dant pas le pays fournisseur. À 
+ Pabri de la colère de Pékin. Le 
“ministère chinois des affaires 









| ‘Des 1588 à hi Pants fév 
pelle Huraton d'evtes de com 
- bat .très sophistiqués pérmettant à 
la défense taianaise. non seule: . 
ment: de faire face à une attaque 
ais qe de. 


|'pavilégant systématiquement. 
‘Pékin. L'affai 
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“Taïpeh justifie ses achats d'armé- 
ments modernes par le besoin de 


* se: renforcer face à une armée 


continentale fancée dans une politi. 
que d'armement intensive. La 
Chine a commencé ainsi 
ä. Éprsde livraison- de chasseurs 


met commandé des 
Élle passe aussi pour le à 


. acquérir des Ilyouchine de trans- 
vue distance 


port et des chars 
T-72. 

Selon certaines informations qui 
m'ont pas été confirmées officielle 
ment en Occident. les Chinois 
seraient aussi intéressés par un 


-‘. porte-avions: actuellement en 
construction en. Ukraine, le. 


Varyag. Le navire était initiale- 
ment destiné à la marine soviéti- 


‘que, et la disparition de l'URSS le 


rénd en principe. disponible, La 

marine chinoise ne dispose pas de 
porte-avions à l'heure actuelle. 

- Taïpeh, de son côté, a également 

; début juillet, deux Hauts 


“ responsables de la marine de 


guerre russe, t des 
lations | Jocales sur le possibilité 
Sonali 


militaires que les Etats-Unis ne 
veulent pas lui fournir. : 

Selon ge confrère du 
on Post Jim Hoagland, le 
ministre japonais, M. Kiü- 

chi Mana a personnellement 
exprimé au président Bush, lors de 
leur rencontre du 1« Tee l'in- 
quiétude du Japon devant l'effort 
d'amenient chinois. Les re 
menaçantes pour l'archipel ni 


‘ comme pour 1 Taiwan, Tokyo ue sou- 
américain 


haiterait un soutien lus 

à une offensive diplomati- 
que visant à limiter les ventes 
d'armes russes à Pékin. 


FRANCIS DERON 


ie ie hs de Es ; Hisoie, ls te 
: pus. dinandie 2 aoû, dire brement leur président 


nt. Joachim PYuombi- 


1e Fbne Fev cor Lin 


et corrigé à la 
abiaine à de quoi ques 


"les ge cartésiens. « L'enjeu de 
Ja compétition pollique acte actuelle. 


none en 


 vôire à quelle tribu doit revenir 


le ?» Une ques- 
pouvoir, q 





Le retour des pirates des mers du Sud 
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Les nouveaux boucaniers des détroits du Sud-Est asiatique 
: montent à l'abordage des cargos et pillent les porte-conteneurs 


BANGKOK 
de notre correspondent 
en Asle du Sud-Est 
«& J'Étais ifié, a 
auït, il a été 
5 sue are. 
«N'ayez pas 


rez je vous lue Ti at-i dit dans 
an excellent is, L'Australian 


sur ke pont. L' jon n'avait pas 
ne nee PRRnOn Pa 
C'était le 22 avril, Depuis, les 
attaques n’ont pas cessé. Les pirates 
sont même devenus plus entrepre- 
pants. Dans un cas au moins is 
Pi dd Eenbe piones 
vrai — 
Dans un autre, ils étaient armés de 
fusils d'assaut. L'un de leurs sec- 
teurs favoris d'intervention est le 
i RCE celles 
terti! 
de Farchipel indonésien de Riau. 


file voisine de se Toner que vin, 
cinq pirates, armés de fusils M.| 6 
Ônt arraisonné F'an dernier un 
Île Springstar, et 
ont délesté, en l’espace d deux 


pu ue crpison bn évalués à 


L'essentiel du volumineux trafic 
maritime Proche-Orient et 





Des centaines de millions 
de dollars par an 


Plus les tankers sont grands, plus 
re due dar ngRe 
un une vin; 
DR ee Mie 

navires 
peut atteindre AB0 mêtres de Joue 
redoute désormais le 


eure 

le canal ps alors qu que son équi- 

page était ligoté par des pirates. Les 

armateurs redoutent, entre autres 

une des prix des 
accident. 


ps 


en cas d' 


Le Bureau maritime intemational 
(8M) de Londres a à rappos porté cent 
Lt actes de piraterie en 1991, 

en 1990 et trois 
Seulement en 1589. Plus de cin- 
quante ont Eslemen 
pendant les cinq premiers mois de 
cætte année, Face aux protestations 
et à l'exaspération croissante des 


assaciations concernées, les Etats 

riverains Ont, commencé ‘a s'organi- 
ser. Jusqu'ici, les patrouilles mari- 
times né pouvaient pénétrer les 
eaux territoriales d’un pays voisin 

que moyennant une autorisation, & 
qui laissait aux pirates le rer) 

s évanouir entre les dan à 

la région. 


Loris et Singapour ont 
TRE en t un accord, rendu 
pe le à juillet, pour coordonner 
éfforts contre ce fléau, Il pore 
notamment sur l'autorisation pour 
les patrouilles maritimes des deux 
pars de ne de ne plus tenir compte des 
des eaux territoriales en cas 

de poursuite des pirates. 

De nombreux cas de piraterie 
igeremnt lears eaux territo- 
riales, les run ER ont Er 
avec vigueur ations selon 
lesquelles les pirates bénéficieraient 
de complicités. « Dire que les mili- 
taires indonésiens sont impliqués 

la piraterie] est emièrement 

faux et je démens avec force les 

repports une Coopéra- 

tion existe entre les pirates et les 

de radios, a récemment 

éclaré l'amiral Y'usuf Effendi, 

commandant de la flotte occiden- 

tale Re ee en annonçant 

que que vingr-huil suspects avaient déjà 

és. Da autres, qui opé- 

ue dans le canal Philips, se sont 

rendus depuis, selon la marine 
indonésienne. 


Mais, une piraterie d'une autre 
dimension est en train de resurgir 
au large des Philippines, avec des 
détournements en haute mer de 

que iers urilisent, 
après les avoir vidés de leurs cargai- 
sons, comme repaires fictents. 
Selon le , 
originaires de H one et de Ta 
wan, seraient derrière cette piraterie 
d'un tout autre acabit, puisque les 
Rouen eus de cargos auraient 
rté à leurs auteurs quelque 
7 millions de dollars par an pen- 
dant trois ou quatre ans. 


JEAN-CLAUDE POMONTI 





- AFRIQUE 





de morcellement avec des revendica- 
tions micronationalistes. » 

Le Congo dispose néanmoins 
d'acquis” Fiémoratiques plus 
anciens, voire plus ancrés, que 
ombre d'autres pays (ns. 


tionnaire an ministère des finances, 
Rodriguez, vingt-huit ans, est un 
«sapeur» avant toute chose. Son 
univers, c’est celui de «la fringue », 
celui des « » (pantalons 


à 
pinces), celui des dimanches 

midi cd de à La Main bleue à 
siroter une «cravatée » (bière) en 
regardant passer us «sapées à 
mnelte » costume 
maxis & corsage féminin}. 


Rodriguez est un mélange de gol 
den boy candide et de dandy mi 
ceux, s Avant, à Ji du 
mono (mon e) Sapeurs 
consi comme des délin- 
quants. On se faisait interpeller 
pour un rien. Maintenant, c'est fini, 
on peut s'éclater comme on 
veut... », sourit-il les prési- 
gentiables les mieux «sapés », 
san uez 2 aie ne une 

et Kole- 


TS on « ce 
Du rue de 


| Anne bei Dé France (bleu 


# Ce qui ne l'empéchera 
D te ser À au coute on | ME 
ne soit pas l'otage d'un clans, 
lance+-il, le sourire mystérieux. 





a NIGER : Pékin a smpende ses 
relations diplomatiques avec Nis- 

mey. — La Chine a’ annoncé, ven- 
dredt 31 juiliet, la suspension de 
ses relations diplomatiques avec le 
Niger, à la suite de ia décision de 
Niamey de reconnaître Taïwan. 
L'ambassade de Taïwan s'était ins- 


en rime Lo ES 
pour. que le Ni: 


décision ({e Mo ‘5 ja = 
(Corresp.) : 






TOGO : après la mort d'un opposant 
Une vingtaine de blessés 
lors de manifestations à Lomé 


et re aus la nor de 


lop- 

au ident E: adéme. 

paies dans Lee tt ee 

vant 
ss de personnes ont été 
NT na ont me 
en 

des manifestants qui avaient déclen- 

ché une opération « ville more», 


été déclenché par le Mouvement 
pardotique du 5 octobre (MOS, 
Ho de fus Ans Te 
qui 
ment la démission du dre l'Etat, 
Gasssnghé Ev 


milieu d'après-midi, le calme était 
revenu, 


Le Collectif de l'opposition démo- 

cratique (COD-2) un res 

i regroupe des partis ques, 
: syndicats et des groupes de La 
sion, a lancé un appel à la 
générale pour vendre. Le 
exige que le chef suprême en 
armées, le général Gnassingbé Eya- 
déma, et le ministre de la dires 
(poste détenu par le premier minis- 
tre de transition, M. Joseph Kokou 
de nt les forces armées 
rà eur neutralité et à ne 
Plus intervenir dans la vie politique» 


A Paris, le porte-parole du Quai 

done M. Daniel Bernard, a 
udi mai que la France « 

la mor j'de Tavio Amorin» ei 

«réaffirme son désir de voir les 

auleurs de ce alteniat découverts el 

traduits en justice ». - (AFP, Reuter.) 


TUNISIE 
Le procès des islamistes d'Ennahdah 
ai à nouveau reporté 


nes — notre correspondant 

ftems le pronière dunine du uf 

banal Dre ER Tunis 2, sui 

30 un de quatre jours la la 
contre le mou 

ment Suns Ennshdhg. 1 Les 


débats avaient été ajournés le 
21 juillet. 


sn 





démonstration, mêlant chants fonda- 
mentalistes, hymne national, versets 
du Coran et slogans divers. Doigt 
pointé vers le coin de la salle où se 
trouvaient quelques policiers en 
civil, un accusé s'est écrié : « Voici 
les !» Ses camarades lui 
ont aussitôt fait écho aux cris de 
« Faites sortir les tortionnaires ! v, 
« Jugez les tortionnaires qui viennent 
jusqu'ici nous défier!» 


MICHEL DEURÉ 


a Le Soudan ferme soa ambassade 
à Tunis. — Le régime de Khartoum 
est en train de rompre ses relations 
diplomatiques avec Tunis, qui l'ac- 
cuse de soutenir les activités des 
islamistes en Tunisie. Le ministère 
soudanais des affaires étrangères a 
annoncé, jeudi 30 juillet, la ferme- 
ture de son ambassade à Tanis. [l 
a'a pas donné de motif précis, 
mais a parlé d’une «campagne 
injuste des médias tunisiens sur le 
Soudan » et fait état, sans autres 
précisions, de «mauvais traite- 
menis envers des ressortissants Sou- 
danais de passage sur le territoire 
tunisien ». — (AP.} 





6 Le Monde e Samedi 1* août 1992 » 








POLITIQUE 


La préparation du référendum du 20 septembre 


M. Giscard d'Estaing affirme que le traité de Maastricht 


permettra «une croissance économique plus forte» 


M. Valéry Giscard d'Estaing, pré- 
sident de l'UDF, à ,, jeudi 
30 juillet, sur RTL, à la cation 
de certaines conclusions d'un ra 
port du Fonds mouétaire intemnatio- 
nal (FMI) relatif à l'impact du traité 
paraphé à Maasiricht sur les écono- 
mies européennes (le Monde du 
30 juillet}. Cette étude montre, selon 
lui, que «si de traité était en epplica- 
tion, finalemen: la Communauté 
européenne connaîtrait une crois- 
sance économique plus forte, donc un 
emploi amélioré». M. Giscard d'Es- 
taing a estimé que «/a deuxième 
indication» du rapport est qu'a ÿ va 
falloir remeure les choses un peu en 
ordre dans différents pays». Îl a 
admis que «cefle remise en va 
avoir un eÿet de freinage sur La crois- 
seance», mais il à aussi souligné, 
pour just fier la ratification du traité 
sur l'Union européenne, que «si on 
ne fait pas le traité de Maastricht, 
ces pays devront quand même remet- 
tre affaires en urdre. » 


« Oui» à l'Europe, 
pas au pouvoir socialiste 

Le président de l'UDF a égale- 
ment évoqué la campagne référen- 
daire pour La ratification du traité de 
Maasuricht, en affirmant que l'UDF 
doit «comvainere les Français de dire 
«oui» à l'Europe, sans que ce «oui» 
comporte un couplage avec la 

réponse au pouvoir (lste. » 
M. Pierre-André Wiltzer, délégué 
méral des adhérents directs de 
UDE, a, lui aussi, invité les élec- 
teurs à ne pes mêler la construction 
européenne à la politique intérieure. 
«Ne nous tromgons pas d'échéance, 


écrit M. Wiltzer dans le journal des 
adhérents directs. Le 20 sepembre. 
wotons et faisons voter pour l'Europe. 
Nous réglerons nos Comptes avec 
François Mitterrand et les socialistes 
en mars 1993, lors des élections 
législatives. » 


M. Toubon : la solidarité 
à Pégard de M. Chirac 
Autre partisan du traité de Mass- 
ticht, M. Yvon Briant, président du 
CNI. qui va faire campagne au 
cours du mois d'août «pour un 
ha de np à PURES ns 
une, a estimé jeudi que « 
nombres seront les à j ar 
position à se pour - 
cation, et moins François Mitterrand 
sera en mesure de revendiquer pour 


lui-même le bénéfice du oui. » 
Au RPR, M. Jacques Toubon, 
député de Paris, affirme, dans la 


lettre qu'il édite à l'intention de ses 
électeurs : « Dans notre famille, la 
question est posée, derrière la déter- 


mination pour ou cantre dd , 
de la solidarité à de Jacques 
Chirac, candidat à la présidence de 


la République. Qui, au RPR, dans 
l'opposition, veut que Jacques Chirac 
gagne l'élection pour clore quatorze 
ans de pouvoir mitterrandien ? Et 
li veut changer de stratégie, d' 
rs, de idat, à deux ans de 
l'élection présidentielle ? Le moment 
est venu de le dire, sans farder 
aucune déception ni aucune ambi- 
tion. La ré de chacun es 
de répondre à la question que Jac- 
ques Chirac doit lui-même poser : 
qui m'aime me suive!» 
Les deux animateurs gaullistes du 


A Saint-Pierre-et-Miquelon 


Rassemblement pour le «non» à 
Maastricht, MM. Charles Pasqua, 
sénateur RPR des Hauts-de-Seine, et 
Philippe Séguin, député des Vosges, 
ont de leur côté lancé, grâce à me 
souscription publique, une cam- 
pagne nationale d'affiches, avec pour 
slogan : « Liberté. je chéris ton nons. 
Cette campagne répond à celles fan- 
cées par le gouvernement et par le 
Parti socialiste en faveur du «oui». 

Les affiches du PS, qui montrent 
notamment le monde dominé par 


un catcheur américain et par ui . 


sumotori japonais, n'ont pas été 
appréciées par l'ambassade des 

tats-Unis à Paris. Des diplomates 
américains devaient se rendre au 
siège du PS, vendredi matin 31 juil 
let, pour faire part de leurs remar- 
ques à M. André Billardon, député 





en place 
Le Rassemblement pour le «non» . Serge Vi 


au référendum, animé par 
MM. Charles Pasqua et Philippe 
Séguin, vient de mettre en place un 
«comité d'orientation de la cam- 
pagne du non». E se compose &e 
dix députés RPR : MM. Jacques 
Baume, Jean Besson, Franck Boro- 


tra, Serges Charles, Bermard Debré, 
François Fillon, M= Elisabeth 
Hubert, MM. Etienne Pinte, Eric 
Raoult, M= Suzanne igo; et 
Guides, Philippe Françoi 
apuës, ippe François, 
Georges Gruillot, Yves Guéna, 
Gérard Larcher, Mw Hélène Mis- 


y 


… Les élus refusent un «permis de pêcher à points» 


De nouvelles négociations 
franco-canadiennes se sont 
déroulées, lundi 27 et mardi 
28 juillet, à Paris, pour la fixa- 
tion de quotas de pêche dans 
les parages de Saint-Pierre-et- 
Miquelon. Selon le ministre des 
DOM-TOM, M. Louis Le Pensec, 
bien que le Canada ait «assou- 
plis sa position, ces discussions 
n'ont pas encore permis de par- 
venir à «une conclusion satisfai- 
sante pour les intérêts fran- 
gais». La population de 
l'archipel français doute de son 
avenir, Son député, M. Gérard 
Grignon (UDC), a dénoncé, mer- 
credi 29 juillet, «la mauvaise foi 
du Canada, son mépris des trei- 
tés, des arbitrages internatio- 
neux et de la parole donnée». 


Les élus de Saint-Pierre-ct-Mi- 
quelon n'en finissent pas d'écoper 
leur amertume à la suite du juge- 
ment, rendu le 10 juin par le tribu- 
nai arbitral de New-York, qui a 
réduit à une peau de chagrin la 
zone économique conditionnant la 
pêche entre leur archipel et les pro- 
vinces maritimes du Canada 
(le Monde du 12 juin). Its ont le 
sentiment d'avoir été «sacrifiés sur 


Dans le Vaucluse 





Démission du maire 
de Mornas 
accusé de harcèlement sexuel 


M. Claude Fontès, maire de Mor- 
nas (Vaucluse), s'est démis, mardi 
soir 28 juillet, de a 
premier magistrat municipal, a] 
avoir été accusé de « harcèlement 
sexuels par une secrétaire employée 
par le Syndicat intercommunal 
Dans la lettre de ission qu'il a 
envoyée au préfet, M. Fontès s'es- 
time victime d'une «cabale », ainsi 
que d'un « muique de confiance» de 
la part des élus municipaux. 

Lors d'une réunion extraordinaire 
du conseil municipal, le premier 
adjoint, M. Robert Triat, qui 
assume l'intérim, 2 toutefois rendu 

au maire en précisant que 
les autres élus n'avaient «rien à 


Fontès «sur sa 
reproche ra a estimé Quel 


Mercredi matin 29 juillet, à la 
darmeri locale, on se montrait 
FndeE eur cette affaire et on indi- 
uait que «dans l'état actuel de 
Penquéte, il fut 3. 
. : 


l'autel des bonnes relations franco- 
canadiennes » et revendiquent «le 
droit de travailler et de vivre digne. 
ment sur {a dernière terre 
d'Amérique du Nord». C'est ce 
u'ils sont venus clamer haut et 
ces jours-ci, à Paris, en rappe- 
lant à la métropole que la popula- 
tion qu'ils représentent {six mille 
trois cents personnes dont 38 % 
ont moins de vingt ans) s’accroche 
désespérément à sa citoyenneté 
française depuis 1604. 


Mais ils ne sont pas venus 
«demander l'aumêne à la France». 
C'est ce qu'ont tenu à souligner, 
mardi 28 juillet, au cours d'une 
conférence de presse, le président 
Cor M socialiste) du conseil 

ni . Marc tegenest le 
sénateur de le collectivité territo- 
ga. À, Albert er mare S 

int-Pierre (apparenté socialiste), 
et M. Jean jeraty. le directeur 
commercial de la seule société de 
pêche saint-pierraise, Interpèche, 
qui commercialise la production de 
sept chalutiers et deux usines en 
employant plus de quatre cent ciu- 
quante nues et en dégageant 
un chiffre d'affaire annuel de 
160 millions à 170 millions de 
francs, 


«M. Sarre 
ea pire» 


« Cette activité de pèche s'auto- 
suffit et dégage des fe elle ne 
marche pas à Ep de subven- 
dions v, 2 rnartelé Plantegenest, 
qui a É mal à comprendre pour 
quoi le gouvernement semble se 
désolidersser de sa rue «La 
question est : est-ce que le gouverne- 
ment français est prèt à sacrifier 
une partie de ses bonnes relations 
avec le Canada ? I! semble que non. 
Dans ce cas, qu'il le dise clairement 
ei n'entretienne pas. vis-à-vis des 
Sains-Pierrais et des Miquelonnaïs, 
des illusions. Si la pêche doit être 
abandonnée, qu'il dise ce qu'il 
compte faire par la suite. » 


M. Plantegenest a adressé aux 
ps pub cs une mise en garde 
propes s négociations en Cours 
sur lPapplication des accords 
de 1972 qi permettent aux chalu- 
tiers de pe de moins de 
S0 métres de her au farge de 
Terre-neuve, sous réserve de quo- 
tas de morue où de cabillaud : # Le 
gouvernement à subi un échec dans 
cette afire de délimitation des 
zones el il va, s'Ü n'y prend garde, 
subir un autre échec dans ces n 
ciations. En estimant que les 
accords de 1972 sont «hors de pro- 
portion par rapport à la position 
de Saint-Pierre-et-Miquelon», /e 
Canada renie totalement ce qu'il 


val, gfirmé devant le tri de 
New. ork, ez la France apparait 
ignée à Jois de plus 


une 
le diktai canadien, et Cela malgré 


k tenus, en 1987, par 
M François Mitterrand lui-même. 


Ç 


Le Canada va se trouver (.) dans 
une situation où il pourra maitriser 
Por rer Mere on 
ue, ce s le qu'il aura 
Pnirôle des cour du POISSON. » 


M. Pen a ironisé à propos de 
l'attitude du gouvernement : 
«M. Dumas imite M. Sarre en 
pire : il nous donne un permis de 
pêcher à points, mais sans capital 
de départ.» M. Lebailly, lui, a 
insisté sur l’effort de modernisa- 
tion accompli par la flotte Locale. 
« Bien sûr. a ajouté M. Plantege- 
nest, Saint-Pierre-et-Miquelon est 
une « danseuse de l'empires comme 
toutes les autres. Mais, parmi tous 
des DOM-TOM, au niveau de la 
balance des paiemenis, elle est arri- 
vée à l'équilibre alors que les autres 
n'y sont pas parvenues. » 

Ces élus amers ne prèchent-ils 
pas dans le désert maritime? Au 
moment même où ils plaident pour 
la survie de la pêche, leur seule 
activité industrielle, le gouverne- 
po sa PE sonne limprer 
sion d'anticiper déjà sur la dispari- 
nr ke Gdéqué du 
con presse, 
ministère de l'économie et des 
finances en charge de ce dossier, 
M. Bernard Dujardin, a insisté s 
tout, en aparté, sur les possibilités 
de diversification des activités 
locales. IE est question de créer à 
ophome, &y développer le Lou. 
cophonie, d' v je 
risme, d'y cér de nouvelles activi- 
tés de services, de moderniser le 
statut de l'archipel. Mais la vraie 
question n'est- pas de savoir si 
Saint-Pierre-et-Miquelon pourrait 
vraiment exister sans pêcheurs ? 


3 


v. c. 





ü Le Conseil coustitutionuel 
estime que Ia loi d'adaptation 
on. — Saisi un grou le 
soixante-deux sénateurs, le 
examiné, au cours 
de sa séance du 29 juillet, La loi 
d'adaptation du RMI. Le Conseil & 
x que ls majoration rétroac- 
tive, prévue gar la loi, de La contri- 


bution versée par les employeurs | és 


en cas de licenciement d'un salarié 
âgé gardaït le caractère puridique 
d'une cotisation sociale. Il a estimé 
que la majoration du montant de 
cette contribution ne revétait pas le 


s requérants — 

ce cas, le dispositif aurait été 
contraire au principe de non-ré- 
troactivité de la loi -etila 
donc jugé la loi conforme à la 
Constitution. Le Conseil constitu- 

également jugé 
conformes, au cours de la mème 
séance, les dispositions d'une loi 
organique modifiant le bureau du 
Conseil économique et social, et 
affirmant l'autorité de son prési- 
dent et de son secrétaire général. 


tionnel à 


de Saône-et-Loire, qui dirige la cam- 
pagne socialiste pour Le référendum. 


sotfe, MM. Paul d'Oruano, Jean 
Simonin, Martial Taugourdeau, 


ques Toubon, député RPR de Paris, 
a affirmé, jeudi 30 juillet, dans un 
ne que le plan de lutte 
contre ia corruption ‘présenté par 
M. Pierre Bérégovoy «se présente 
essentiellement comme une affiche 
électorale accompagnée d'une nou- 
nn ne a 
D, 
dent des socialistes, ail oué, cé 
sont des actes et non des paroles.» 


Au termé d'une première « conférence régionale » oo de 
Les Amérindiens de Guyane se regroupent 
en fédération pour défendre leurs droits: 


CAYENNE. 


Pierre Brousse, ancien minis- 
tre, ancien sénateur, ancien 
‘maire de Béziers (Hérault), est 
‘mort jeudi 30 juiilet,. à Paris, à 
‘F'âge de soixante-cinq ans 

Limousin d’origine, 
Brousse avait trouvé en 


le mandat locai qu’il rech it à 
l'occasion dune éesion partielle, en 


Pierre 


de la FGDS (Fédération de la 
uche démocrate et socialine) de 
Frauçois Mitterrand de 1966 à 
1969, il avait alors opté pour la 
candidature de M. Alain Poher à 
l'élection présidentielle 


Ori cute les de: SOS 


L'ALLIANCE DES FE 


Ancien mine acen maire de Béier 


Pierre Brousse est mort. 


{ bles monumentaux et de | 





Tnt con un 
#7 D an re, 


| 
| 
| 














semaines plus tard, il, 
MRG... qui avait ‘unE pro- 
cédure d'exclusion à son ‘encontre 


Considérant que le politique et : 


«Tart du possibles, il pré 
« des réformes profondes: mais. pro. 
gressives ». Il n'avait guère en loc. 
casion de mettre en application ce 
soubait lors de son passage: 


‘Au gou- . 
vernement d'août 1976 à mm 1977, : 
où it s'était contenté' de-gérer les. 


affaires courantes des 


et artisans. Les Bitterrois :ne° 


l'avaient pas suivi.dans son chemi- 
pement politique et lui avaient pré 
féré la liste d'union de la gauche 
conduite par un communiste aix 
municipales de mars 197%:..-: * 


é le 30 bre 1926:à Limoges 
uluovi ne), licencié és 


ni be es lettres æ 
lômé de l'Institut d'études 
sp Paris, Pi pobtiques 


devenu vi 


maire depuis 1967. il quittait le gouver- 
nement avant d'être nommé conseiller 
d'Etat en service .ordiaire en 
Chargé de mission an ministère de Fi 
dustrie de 1954 à 1958, puis au 

du dent du Sénat 
avait été élu cette 


l'Héca drenenr où 
Enéral de 1967 à 1982. 
it membre de ph 
dont La Fédération nationale des 
tions de sauvegarde des:sites: 


ie 


À 


dal 
Hit 


Espaces pour demain qu'il poésidait. | 














trahir l'héritage de_nos anébires. 
SA des nn 2e Ce COS 
Mais il s'agi de: 

Le vu Dont me val 

sg À PS la Guyane 
w ri f %, 
selon r'expraion de M Fa Suit- 
men, € Maire Camopi, 
conseiller régomal du PS. Ces 
M. Tiouka qui a été élu président de 
cette fédération, dont le exé- 


cutif comprendre un ou plusieurs . 
Paie. 


représentants des chefs 
Dans sa «déclaration finales, cette 
régionale: 





(1) Religion caractérisée par le culté-de ‘ 


la nature et la croyance aux esprits. - 


EVOUTRE M AO) TN OUR 
AU RÉFÉRENDUM POUR L'EUROPE 


LOTO LA a PAST OL IE CS BE TO UTP 


s de France une résponsah 


HIUUS 
s (RS ER 
RAT TN 
MC 
ERA) europuenr 
Re ERA TR UE LOS RUN 
| ze millions, plus fortes pour 
LEE 





CAT TE 


léveleppement, d 


les mouvemer 


ARE COLLE CE OL OUT 


TES 


Formé par ANTOINEFSTE FOL 
RATE ES STE 
û 






ittait Je 


Pat républicain radi 
liste en 1955, puis secrétaire. a 
joint en 1958, secrétaire: de 
1960 à 1969, dare à était” 
vice-président, a 











LS : 
mr 








HUE 


dr FRREE PE St 38 
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FA 








ga, 
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D l'affaire de la ose 
- sion sanguine, .bon nombre 
d'avocats des parties civiles - 


Haute Cour de jüstics. Le 
substitut du procureur de la. 


tribunal de Paris. 


| Justice. Au 
ries des. 
M: Georges-Paul Wagner a. tout :. 
simplement prié les. juges de 
«réndre Justice » aux victimes. 
Une expression qui signifie bien 















Justios 


parents avaient 
sitivité par te .. font _ 
‘ chargé Me Evelyne’ isssne “de 
Juges de ‘de condamner 









Lors: de la cart je one ds 
élections régionales de mars JE 
la liste « Union des libéraux 


blicains», conduite parle maire de |: 
Charvie: 


M. Gérard 


fi te TE. ad | 
ob, A Ten a Se: 


. des” plaidoi- 
parties civiles, - 


que cuite Juaticæri; un jour, (eur * , 




























Pair Hussein Hariri, repris par la 

Une somme :polite suisse, mercredi 29 juillet, 
fee | après son évasion -du pénitencier 

Le Bochuz, est chiite Hbanais, ct 
-820n -pas iranien comme nous 
l'avons - 





le der Michel Garrotte” à un 
travail d'imérét général, comme 
brençardier au :service. des 
* ‘malades’ du sida, -pour qu'à: vois 
“leurs souffrances de prèss: ‘7 


Justice ‘pour. “tous | Justice 
‘ parce.que, dira Me Sabine. Pau-- 


.Gem, cles inculpés ont vendu, ou 
.Permis fe.vente du sang conts- 


République devait pour sa-part ‘miné, du sang grrr 
requérir, véndredi, devant la . Justice pour 
16" chambre correctionnelie du - 


lé petie Olivier, ‘ : nn tr “bien des remar- - 
mort le- sr con les ‘ ES ar-dolè 








criminelle. Eïle persiste 
: «if feut un nouveau 


_ira jusqu'au bout du droit et ren- 
‘vera l'un où l'autre en cour d'as- 
sises.» 


Ce ne serait que justice pour 


le-mot simple et .M- Paugam, frôle silhouette, qui 

fort de Pespoñisablité. conserve .: lance : «N'importe cito 
un sens. Et M Michael Zaoui, eur  /ami sérait devant une cour 
É Ge point, a récusd avec force le d'assises depuis longtemps. » 

: défense des quatre - 

prévenus. #Le discours du Quelques 

, on fa dans :. - 
d'autres circonstances, mais je : 





Un thème. lé mezzs 


“visant la 
" C'est une étape, une étape 
continue- 


CNTS. Vous devrez vous deman- 
der s'il ne faut pas transmettre 
ce dossier aux parlementaires. » 
Un thème bientôt récurrent, 
alfleurant dans toutes les plaidoi- 
ries. Ainsi Me Jesn-Pierre Bem- 
hard {Strasbourg} fera-t-il obser- 
ver que les dépositions de 
M. Hervé et de M Georgina 
Dufoix, ancien ministre des 
affaires sociales, devront avoir 
des suites judiciaires, tout en 
observant : «Nous ne sommes 
pas à la chasse, ü ne nous appar- 
tient pes de chasser le prévenu. » 
Ainsi Me Wagnar. formula ques- 
tions et réponses : « Tous ceux 
qui sont ici sont coupables, mais 
est-ce à dire que tous fes coupa- 
bles sont ici? Je ne le crois 
pas.» 
Et l' , après avoir évoqué 


banc des prévenus comme le 
docteur Bahmam Habibi, ancien 
responsable de la diffusion des 
dérivés sanguins au CNTS, 
s'étonna de Y'irresponsebilité 
d'ex-ministres «qui ne reçoivent 
jamais les informations essen- 

tielles s. M Wagner suggérait 
alors aux juges : «En vertu de ls 
Constitution, vous êtes certes 
incompétents. Mais votre juge- 
ment inspirer à d'autres 


juridictions le besoin de se for- 


mer.» 
LAURENT GREILSAMER 


na Pa et suspension de permis 


de conduire pour des routiers brutaux 





one à Tu Haute-Savoie, 


"| M. Gérard ,.. Son fils 
Te 





indiqué par .srreur 


soupe | juge Delahaye. 
sonnes ue inculpées dans ce 
à t M. Christian P. 








une entreprise de Re Cu et es ne 


qui, sous la 


F 
à 
Êre 
j 


la maison», était donc d'obtenir le 
retour.chez lui, et au plus vite, de 
ses «bahuts». «L'opération escar- 
>» qu'il nie et que Le prési- 
ent du tribunal de Bonneville, 
ques Ranchin qualifis, à l'au- 
dience, «d'action à la Don Qui- 
te» allait en quelque ni 

; Les 

t- le 


. Fun était en possession d'une arme 
blanche, molestèrent pendant plu- 


‘dans le dossier . 
de l'affaire 
de la tour BP 
M. Jean-Luc Delahaye, le 


juge SnarUoton parisien 
chargé concernant à 


: la fois la société Eurocen, le 
chef ce Daniel 






entraînant le 
orze per- 


Des élus mis en cause 






cassation. qui - 

| diction" compétente pou x pOur 

é suivre l'iaformation jud ge 
t 


sieurs minutes les occupants dela 






































voiture qui purent finslement 


s' sde En lorsque la barrière dt 


Sn Dir 
soir même les 


le 
sur toutes de 
télévision sus alertèrent les gen- 


darmes et Elles 
Se er 
Les violences, ne 


Pbunal 


d'une 
tion des faits qui leurs étaient repro- 
chés. Les magistrats notamment 


ont 
écarté fa notion de violence 
retenu celle A rixe. 










cet été. 


res 
mère restera 
à fis dans leur chambre 





$ 
: 
88 à 


Fimmeuble pourrait 





TT 
Fier 
ie 
DH 










; 
E 
s ESS 
É 


7 
; 
ë 


et 


Le 


äs ne 
père cheu ur es fer: pays 
des heu: , La 
avec ses trois 
unes com- 
mune. Es ont peur de s'absenter, 


SE 
ÿ 
ie 
feel 


8 















es Le Monde e Samedi 1= août 1992 7 


DÉFENSE 
POINT DE VUE 


Le nœud gordien 


du renseignement 


par Jean-Charles Brisard 


teire qui sera discutée à 
l'automne prochain au Par- 
Jement fait de l'amélioration du 


LE loi de programmation mili- 


Certe mesure marque une 
volonté de prise en compte de 
ri de nos servicas 
et convient à ce titre d'être saluée. 
En effet, au-delà sde l'exigence 
quantitative qui dans le 
cadre d'un effort budgétaire 
faccroïissement des capacités de 
‘enseignement de ue nr 

taire, électronique, électromag 
que ‘et humaine}, l'amélioration 
qualitative des services passera 
par une RAcocranaon effective. 
est pourtant ds constater 
que cette nouvelle structure ne 
règle rien des difficiles relations 
des services entre eux ni même 
avec le pouvoir politique. 

Il était d'abord question d'inté- 
grer à cet tous les ser- 
vices relevant du ministère de la 
défense. 


en retrait, puisqu'é maintient sous 
le tutelle directe du ministre la 


défense), faute d'avoir procédé à 
une véritable redéfinition de leurs 
missions. La 8 par exemple 


d beaucoup plus 
large que le seul renseignement 


En fait, loin de réaliser une cen- 
tralisation de l'outil de coordina- 
tion, la réforme actuelle met en 
ble structure, l'une 


Ë 
5 
8 


Fautorité du ministre de la défense 
sn terps normal, et concourant 
aux besoins opérationnels en 
temps de crise sous l'autorité du 
chef d' érat-major des armées ? La 
confusion qui en résultera au 
Ministère de je défense ne fers, en 

lieu, qu’exacerber le confit 
larvé qui oppose encore services 
civils et miktaires. 


En l'absence d'une structure uni- 
que au sein des armées, il est à 
redouter que la nouvelle organisa- 
tion n’entretienne des relations 
qques avec le secrétariat 

ral da la défense nationale du 
Premier ministre, ainsi qu'avec la 
OST du ministère de l'intérieur, 
Sans parler des « dysfonctionne: 
ments présidentiels ». 


Cente réforma pose plus de 
questions qu'elle n'en résout, 
d'avoir tranché le nœud gor- 
dien des rapports entre le politique 
et le militaire d'une part, le rensei- 
gnement d'autre part. Elle perpé- 
tue le mythe d'un renseignement 
cloisonné, à l'heure où la plupart 
des grands pays occidentaux ont 
doté leur exécutif d’un organe cen- 
trail en matière de renseignement, 
et à l'heure où l'on constate, 
notamment dans le domaine de la 
gestion des crises, un renforce- 
ment des pouvoirs présidentiels 
qu'aucune structure ne permet 
d'accompagner. 


Seul un outil moderne, rapide, 
autonome et interministériel de 
traitement de l'information, de 
gestion des crises et d'aide à la 
décision serait en mesure de pren- 
dre en compte les deux réal ï 
se conjuguent aujourd'hui : une 
Coordination insuffisante et une 
place prépondérante prise par le 
président de la République en ces 
matières. 


> Jean-Charles Brisard est atta- 
ché parlementaire, spécialiste 
en relations intemnationales. 





Le médecin-général Philippe Renon à la têle 
de l'école du service de santé des armées 


la proposition du ministre 
nse, M. Pierre Joxe, le 
ministres du mercredi 
9 a approuvé les nomina- 
tions suivantes : 
© Terre. — Est nommé comman- 


dant les transmissions du 3 corps 
d'armée, le général de brigade 
Gvwenaël Rolland. 


& 
ré 
À 


j 


e Marine. — Est nommé int 
au directeur de des affaires 
st le contre-amiral Phi- 
lippe 

e see de santé, — Est 

nommé commandant à l’école du 
: servie cd santé des nee a Bor- 
deaux, le médecin général Philippe 
Renon. 


e Mn générale l'ar- 
— Sont sons jo 


iel, l gé éral di DIRE 
tri Mage nieur général de lère 
: te l'armement Hervé Che- 
adjoint scientifique du 
l'établissement 


neau 
directeur de de re 
‘études et de projets 

nierie, l'ingénieur général de 


classe de l'armement Claude 
Buite; adjoint spécialisé au direc- 


Le droit au taudis 


Dans le 10° arrondissement de Paris, un immeuble insalubre doit être détruit. 
| Des habitants s’acerochent à leur misérable logement 


gens+à ont eu de la chance. lis 
des PAS 
‘est la Mairie de Paris 
Se ee nc mu des 
années avait rej les 
airafois JouécS pa uns 

vielle dame. 
Cependant: 


1 


Hi 


pour quelques 
e loyer, 
tout reloge- 


er Les epro- 
ment, n° jamais. Ent ra 


ni 






teur des constructions uavales 
chargé de la maîtrise des arme- 
ments, l' “ingénieur général de 
2: classe de l'armement François 
Simon: conseiller chargé du 
contrôle et de la sécurité nucléaire 
et pyrotechnique, l'ingénieur géné- 
ral de 2° classe de l'armement 
Alfred Dumez: adjoint spécialisé 
au directeur des constructions 
navales car des questions inter- 
nationales, ingénieur général de 

classe de l'armement Jacques 
[EE chef du service technique des 
systèmes navals, l'ingénieur _ 
de 2° classe de l'armement Phi 
Remon; adjoint au directeur 1e 
constructions navales chargé de 
l'administration générale, l'ingé- 
nieur général de 2° classe de l'ar- 
mement Pierre Gaudilliere. 


Sont chargés : de la sous-direc- 
tion des marchés, l'ingénieur géné- 
ral de 2° classe de l'armement 
Xavier Duclaux; de la sous-direc- 
tion de la prospective, des études 
et de la coopération internationale, 
l'ingénieur général de 2: classe de 
l'armement Pierre Salles; de la 
sous-directibn des Programmes, 
l'ingénieur gé 2 classe de 
l'armement Daniel Reydellet, 








de familles nombreuses, les moins 
de six ans sont majoritaires. Les 
accidents sont fréquents. Trois 
incendies en trois ans. Des 


entières sa sont retrouvées à 

opel La petite Aminata, née en 

LE 9, a à éghiment été hospital 
mas pour une autre raison 

a a été de ter de enr 

ture qui s'écaille. un, "à den à a 

noté que son état res sul 








st 
Pinmab, role prévoyat 6 






sa dér associations 
uartier auraient préféré ue le 
#8, rue de La! M rate ’ 






n de 
ment des habitants. Elles. pen 
guère d'illusions. L'utifté  Rubiau 
pourrait être décrétée dès Fu 
tomne, afin de permetire ja 
truction D epaato un parkinge 

























sera 
Féfeut d'ét d'être complète. 
GUILLAUME CLÉMENT 
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Ri-di-cu-le! 
Lorsqu'un boxeur iranien est 
éliminé du tournoi olympique 
parce qu'il a oublié ses gants, la 
France pouffe de rire. Lorsqu'un 
sprinter français est exciu des 
qualifications du 100 mètres 
Parce que son engagement n'a 
pas été confirmé, la France crie 
au scandale, Pourtant ces deux 
péripéties ont un dénominateur 
Commun, une — sinon la 
bétise. Petite négligence ou 
grain de sable aux conséquences 


Quatre ans après la mésaventure 
des kayakistes Pascal Boucherit 
et Philippe Boccara, que les 
cadres fédéraux avaient oublié 
de réveiller avant la série 
qualificative de l'épreuve dont ils 
étaient les grands favoris, on 
pensait que tout avait été mis en 
œuvre pour que la délégation 
nationale aux Jeux de Barcelone 
ne se voie pas une nouvelle fois 
attribuer la médaïlle d'or du 
ridicule. Mais ce qui, à Séoul, 
était resté matière à sarcasmes, 
est en passe de devenir à 
Barcelone une affaire d'Etat. 

M Frédérique Bredin, ministre 
de la jeunesse et des sports, a 
demandé une enquête 
administrative. 

Les faits paraissent établis. 
Bruno Marie-Rose est membre 
de l'équipe de relais 

4x100 mètres qui a battu le 
record du monde de la spécialité 
lors des championnats d'Europe 
1991 et qui a reçu la médaille 
d'argent aux championnats du 
monde 1992. En raison d’une 
blessure à un tendon d'Achille, 
le coureur du Racing a 
néanmoins du mal à réaliser le 
temps minimal qualificatif pour 
le 100 mètres (10 s 30). 1 n'y 
parvient que deux jours avent la 
date limite des inscriptions, lors 
du meeting de Lausanne. Son 
engagement, qui est déjà fait 
pour le 4x 100 mètres, est 
confirmé pour le 100 mètres aux 
organisateurs des Jeux par 
téléphone. Le fax qui doit valider 
cet appel n'est pes parti. Quand 
is" en ere le directeur 

de la Fédération 

d'athlétisme, Serge Bord, essaie 
de rectifier cette bévue. Sa 
requête semble acceptés mardi, 
mais elle est définitivement 
repoussée mercredi. 

Les causes de ce gächis restent 
à établir. Impéritie des services 
administratifs de la Fédération 
d'athlétisme dont Serge Bord 
assume la direction? Celui-ci a 
endossé la responsabilité de 
l'affaire sans rechigner. 
Mauvaise coordination avec les 
services du Comité national 
olympique et sportif français, où 
les engagements sont 
centralisés ? Son président, 

M. Nelson Paillou, s’est déclaré 
navré mais impuissant. Bévue de 
la Préparation olympique qui 
aurait dû vérifier la conformité 
des engagements sur place ? 
Son responsable, Jean Poczobut, 
se consacre surtout à des tâches 
de maître d'hôtel sur le bateau 
où la délégation française traite 
ses invités. 

Reste que Bruno Marie-Rosa 
devait regarder des tribunes ses 
camarades participer, vendredi 
matin, aux séries du 100 mètres 
au lieu d’être sur la piste. 1} 
pouvait à juste titre penser qu'il 
est victime d'une «connerie ». 


Dchdo. il y avait une marge. À 
ans, ä a écrit les plus 
belles pages de son palmarès 
avec notamment un record du 
monde du 200 mètres en salle 
qui tent toujours. Sur 
100 mètres à Barcelone, il 
n'aurait sans doute pas passé le 


sa participation eu relais qui, Hi 
peut prétendre au podium n'est 
Pas remise 8n GaUse. Bruno 
Marie-Rose aura alors tout loisir 
de faire étalage da son talent. 


A. G. 





- La nouvelle gloire de Catherine 7 


Catherine Fury, a gagné fa 
première médaille d'or française 
des Jeux archi en battant, 
en finale des moins de 61 kilos, 
l'israélienne Yael Arad, jeudi 
30 juillet. C'est le premier titre 
olympique du judo féminin fran- 
gçais (pour la première fois au 
programme officiel}, après les 
trois remportés chez les mes- 
sieurs. Le Français Bertrand 
Damaisin a reçu la médaille de 
bronze de la catégorie des 
moins de 78 kilos, dominée par 
le Japonais Hidehiko Yoshida. 
«C'est pas bonv. murmurait 
David Douillet d'une voix inquiète. 
A côté du poids Jourd, il ils étaient 
tous là, soudés par T ‘anxiété dans la 
tribune des entraîneurs. Les médail 
lés de bronze et d'argent, les rares 


conseils qui 
nn jusqu’à Catherine 
. Tous voulaient la voir ajou- 
ler ein un épi un peu plus doré à 
la formidable moisson du judo fras- 
çais, complétée quelques instants 
plus tôt par la troisième place de 
Bertrand aisin. Mais tous 
l'avaient vue, dans les derniers ins- 
tants de sa finale, glisser au sol sous 
l'Israélienne Arad. 
David Douillet et les autres le 


que les arbitres doi 
vainqueur, de finir son combat sous 
l'adversaire. Ce petite bévue de 
sans incidence au 

tableau d' 


le bén éfice d'une 
paie dans les premiè 
l'affrontement. 


si ay pi plus qu’à attendre, à 
les arbitres iever simultané- 
ment leurs drapeaux. L'un était 
favorable à à la Française. L'autre 





Deux records du monde ont 
encore été améliorés, jeudi 30 jui 
let, à l'occasion de la es 
journée, par le relais féminin 
4x100 4 nages américain 
nier 2s54et 
en4min2s per 
la Chinoise Li Lin sur 200 mètres 
4 nages (2 min 11 s 65). Les 
Américains ont obtenu deux 
autres médailles d'or avec Mel 
Stewart sur 200 mètres papillon 
{1 min 56 s 26) et Janet Fes 
sur 800 mètres (8 min 25 s 52), 
mais ils ont été devancés sur 
100 mètres dos par le Canadien 


Popov {21 5 91). 


Le silence s'est soudain abattu sur 
la piscine stapique. Un de ces 
silences qui précédent {es grandes 
explosions. Sur les plots de départ, 
kes huit finalistes du 50 mètres nage 


ille regards convergent 
les trois lignes d'eau œnraes où le 


Esposito, des Coussins au podium 


En 1988, Franck Esposito avait 

un bon fauteuil devant l'écran 

sa Hévision. Chaque Qui À 

calait sur des coussins et avalait 
d'un sait Le spectacle des fi 

gatation des ses olympiques de 

Séoul. Des Jeux, il SAR Mais 


se jugeait bien modeste. Et n'en 
finissait plus de soupirer d’admira- 
tion à la lecture des performances, 
Sa dernière mise à l'eau dans le 
in des ee empionnats de France 
a Pavait éclabo sseé personne. Trei- 
zième temps du 200 mètres papil- 
lon, il sci à l'écart du grand 
osait à peine espérer une 

place en finale nationale. 


JUDO : lo 





LES XXII JEUX 


remière médaille d'or française. -: a TN : # 


mn 
i 
{ 


are ane, 





er mn qe 








son adversaire. Le bras de 
ces rl fit donc pencher la 
décision. La première médaille 


annonciateurs 
victoire. Elle semblait marquer un 
temps d'arrêt à l’orée de sa gloire, 
une légère hésitation entre Fintensité 
ü combat et l'euphorie du succès. 
Elle explosa eufin. Images mille fois 


NATATION : 50 mètres nage libre messièurs 


Dix de der pour Matt Biondi . 





Soviérique Alexandre Popov, déjà 
couronné sur 100 mètres, est flanqué 
à sa gauche de Tom Jager, record- 
man du monde du 50 mètres 
(21 s 81), et à sa droite de Matt 





vues, éternellement émouvantes, 
«Cathy» Fleury rebondissait d'une 
tribune à l'autre, passait de joues en 
joues jusqu'aux bras de Christian 
Hs le judoka qu'elle épousera 


Elle venait vd beau 
a sons du judo 
rançais. Un com ur une 

Qui souffait depuis deux deux aus 
d'une dnete de Viniten Qu ka 
larmes de félicité de-jeudi soir ren- 
voyaient à d’autres senglots, dans un 
couloir sombre de la salle Pierre-de- 
Coubertin à Paris, il y'a seulement 


du même coup son billet pour 
Barcelone. soir, il donnait 


vent 


de l'effort, les trois 

figés. Matt Biondi est Re premier RS 
tendre Es main vers Alexandre 
Popov. Comme pour une passation 
de pouvoir. 


Le même pari 
me 


Avec médailles, dont sept en 
Po , seuls fn de Mari 
nageur américain -avail 
réussi une performance Se 


plo- ‘dehors du 
R rene pese sur 100 métres . 


der mi Fleury Pisurait s | splendeur 
défunts, . 
orinats d'Eu- 


Pendant ces cès champiorinats 
rope, le ue qui lui ont 
.accordé l œ Eu ent 
repoussée eux reprises hors 

s, prolongeant une longue tra- 
Von du désert. Catherine Fleury 
ne gaenait plus ago noir avoir trop 
gagné. ” 
ment nt de cétte Fnnée 1989 


qui l'avait vue remporter, à vi 
trois aus, les RUE 
d du monde 







en en 198 elle LE ainsi + sn à 


revenir les mains vides 
d'Europe. 





additionnant 


recommencé . ‘et 
















matiques, SEE is de s de 

comme. me débiunts mie aves son. corps massif, «un phg 
Catheria e Fleury - avait renoué j 

a Ps de ses débuis, Celle “un bloc pour résister tous les 


















Mal, ualités  p ues, 
ré ses Us Li hysiqi 
nelle» que déc se ï 
Catherine ne parvenait 
non plus à Liu F totalement 
dans ps devan- 
cée. par deux ans 

sa cadette, elle «crient» souvent © - 








5 Mot Biondi. 
Fur: (589,1 “jeune Cafe 
avait obtenu, à dix-neuf ans, une 
mière médaille d'or avec le relais 
4x100 mètres: Quatre ans plus tard, 
il avait tenté lé-même pari que Spitz 
en s’engageant dans sept épreuves. € 
S'il. s'était imposé sur 50 et 
100 mètres libre et dans les 
trois ris n'avait gagné que l'ar- 
gent sur [00 mètres papillon et le 
brouze sur 200 mètres nage libre. 
Mais la pression avait re qu'il 
avait annoncé ‘sa retraite “après les 


Jeux. ô 
Apr une expérience avc l'ésipe 
américaine de water-polo; Fappel de - 
vait:été Le plus fort - 

marine, 


ganisation de noire sport :Pour un 

on, il devenait possible de vivre 
de - a pratique de la natation en 
me universitaire amé- 


dans toutes les grandes compétitions . 
depuis es il CR ne ‘savent 
ment espérer quatre nouvelles : j'tend ÿ 
m arosione sur 50 et eme 
100 mètres et dans ne - 





Médoile de ns sur 200 mètres papillon 


Eat ares À Le pou 


ie Go À 1 ibmème, à : 


_ » muse 
Jeux de Séoul, d'un nouvel 
entraineur. Avec lady Pellerin, 
volontiers 


lues Franck Ésposito va muscler 

de «Jusque à, 
Je faisais surtout foncier, Avec Avec 
Jacky, j'ai découvert l'entrainement 
spécifique.» 


La leçon 
à l’'UCLA 


tre années vont suffire aux 


fe 


e 


: CYCLISME :  l'éiinoion 
de Jeomie Longo 

*" Poursuite et fin 
: :  Jeannie “Longo- Ed sera jamais 
remous de la per Le nr ere 


: { l'épreuve ‘Sur route disputée 
‘ dimanche 26 ÿ elle a été éli- 


(1 min 58 s SI, eee de 


France que le dre 
es + Sulle du dans le cd S 
one. En lisant son nom en 


troisième ligne sur le tableau des 

es Franck Esposito à essuyé 

larmes. Puis ses mots ont bord du 

détaillé sa joic. a C'est Jou, c'est un 

rève. Ure manne parnpique. quel quel 
Depuis 


merveil technique zssez fan. Et S’est dit. que ces deux bonnes 
j'ai Finrson ‘devivre sur un D® 58 &rand-mère, Franck Espo- Re ne per rie. nouvelles n'étaient sûrement pas de 
mt sito ne parie qu'à Mois COUVERS. EE Le début. y : : Celles qui le feraient 

on Pas si trompeuse, En GÊle ge disai, ve. Quand cle ét À Siz-Fours, : Vu vi ns J. tee 
1950: Pepe de France je reçoit posé non loin de Toulon, s deux : . 


morte, en 1985, j'ai promis à mes 


. « - & " . SLR 





“, ce, ] Écrmes pour . f 
ant, je sais que Dieu m'a donné de leurs anti Put © ne ‘a porté ses regards vers le bassin‘de (min 46 s° 547) était loin 


du monde en en air (3 min 
44 s 640) qu'elle détient depuis le 
5 octobre 1989. Un record qu'elle 
avait on à. Rebecca Twigg 
le-ci est une vieille rivale, puis 
qu'elle a déjà battu la Française à 
trois reprises en finale du champion- 


mu monde Pour sn ue à | 
.| compétition a, 
de. pre ui 


un E initif : bi 
un term + aux ami ÉtiONS 













. que très sophi: 


- partis pris. 


.et beaucoup adres ot + ba fi 


nn Gout- . 
sou a 30 

le concours général . F4 
devant l'Américainie- Shannon. 
Mifler et la Roumaine Lavinia 


nn Cinnulème de de. 
épreuve, la Biélorusse Svetiana 


Boguinskala quitte le carrière 
sans avoir. pu ajouter à son 


lmarès la tive. 


foi de {a , Désillu- - 
sion pour la: favorite de. 
l'épreuve, . f’Américaine- Kim. 


Zmeskal, qui'termine à. ta 


g 
8 
8 
£ 


S3É FE 
HE 
Mu 
È 
ÉÉrRÉes 
FEU 





M. Juan ten Sa 


président du Comité SD 


international (CIO), est 
aLes installations de pre sont. : 
parfaiiess, a-t-i déclaré lors de LE 





presse. Les moteurs des ok 
teurs ronronnent sans ‘arr@: 


de pouvoir vivre en paix. 
M. Samararñchi n’a pas pe ne 
pas voir ces protestations. Mais 





pour -simple- 
ment enregistrer. les. dgnonsx et . xerses 

essayer d'éviter: ainsi -les-fraudes, . 
les contestations - sfanrtout: Les : 





3 Un vrai scandale ét prôdait 


aux Jeux de Séoul, en raïsün jus : 
- tement de It paitialité- manifeste 
de certains-arbitres en faveur des ” 
* Coréens.. Bien .que d'Américaih 


di LE de 


: À huit 
- Rs 






«C'est. 
« Etain. je a contrôle 


de 
D uen qe an 


-Coaltion al k guerre 
i ‘du Golte. . détracteurs de 
: : Karoly ki reprochent de dévelop- 


| Santes b-- qui il, 
Jour qu 





be 
:c8s Jeunes 


: boïe. amateui (AIBA} à trouver 
- pn ie Dr oct ane E 
h Ra pr le, moins 


'axbitres. M. Sama- 

Tanch était ie décidé à 

se la boxe du programme 

AR Le 8 si, un an pou d'ordre 
ÿ a maison. 





ainsi ‘qu'en 1989, P'AÏBA 
‘cette nouvelle technique 


présque, 
: Parce que, en ner Hi ol: 
:’ tout de même ie juge qui décide 


‘de Fattribution d'un point en 
ndant'à c 


“pppnant sur une des deux 
touch: 


est Là que les €! osn 1e 


portés a 
fan autorisée ( tête des méta- 
tamniens). sur la qe ‘autorisée 


‘fie {face "antérieure du one, de la 


et donnés avec 





la surprise 






l'Association internarionalé: 


boxe: informatisée ne fait 


“tas L4 heure. El En 1 
Fa baie puncbeurs au détri- * 





À 


Le ne nr mn 


mL à pr mo 









répète 
‘eles sont : 


, miitaire de 
files lui vaut d'être 
ee «général Schwarz- 


"Les GANTS, NORE 


direz-vous, de compter’ 
.quand ils pleuvent à 


and Ses daupbines 
ent- d'in dynamisme moins 
spectaculaire. 


* esthétique mais plos 


La fmasique est une disipine 












Truc? 





ment des stylistes, aux aligneurs 
par rapport aux esquiveurs, aux 
leboureurs face aux danseurs. Les 


enchaînements rapides et peu 


appuyés, le travail au corps, la 
petite sape avant l'attaque, tout 
cela ne risque pas d’être pris en 
compte. « On revient à la boxe des 
années 20x, avait dit René 
Acquaviva, l'entraîneur des Fran- 
çais, pour qui «l'intelligence du 
ring ne compie plus ». Frapper, 
frapper, voilà désormais ce qu'il 
faut, et éviter le plus possible de 
boxer dans les cordes pour que les 
juges voient bien et que les upper- 
cuts ne soient.pas disssimulés par 


-.le corps de l'adversaire. 


. Enrique Steyners, le responsa- 
-ble de l'équipe cubaine, ne l'aime 

pas beaucoup, cette ina qui 

« laisse de côté l'art de la boxe». 

En: plus, le pourtour du ring res- 

semble désormais à un poste de 

commande électronique. Il faut : 
. bien reconnaître, souligne un juge 


- tunisien, quié l'ancien système 


avait énormément de défauts. 
Karl-Heinz Webr, le secrétaire 
général de L'AIBA, a adruis qu'il y 
avait encore quelques mises au 


- point à effectuer, mais que, jus- 


qu’à présent, il n'avait pas reçu 
de plaintes. Deux juges vont 
néanmoins être sanctionnés pour 
décisions irrégulières, un Gas 
néen et un Danois. Le mariage de 
Félectronique et de rt n'est 
-pas encore . parfait. 

5 À MICHEL BOLE-RICHARD 









agrès. 
empsr, cote 

de Chat Nolttionmait 12 sYImmSte 

que en détrônant les petits ressorts 

américains, Ses prestations à la pou- 

ire et an sol étaient des chef-d'œuvre 

imimitables, inégalables, 


» Pont rat- 


Championne d'Europe du 
concours individuel à Nantes, en 





A seize ans, Kim Zmeskal peut 
encore fomenter révolutions 
de pal palais. Reine déchue, Svetiana 


BÉNÉDICTE MATHIEU 





OBLIQUES 


En voilà au moins une qui ne 
pleure pas. Il en coule tellement, 
des larmes, au pied des 
podiums ae des 
larmes de joie et 


des larmes d'homme, cales qui 
s'arrêtent en chemin, que l'on 
ne peut qu'admirer la séche- 
resse des joues d'una enfant de 
quinze ans, à l'heure de la 
remise d'une médaille d'or de 
‘gymnastique que les bookma- 
kers ne lui destinaient pas. 


Tout encourage pourtant 
Tatiana Goutsou à l'esquisse 
d'un laisser-aller. Le drapeau 
bleu et jaune de l'Ukraine, une 
nouveauté. L'hymne ukrainien, 
que la gymnaste, surmenés, Il 
est vrai, ne reconnaîtra pas 
d'emtrée. L'ovation dans le sale 
malgré l'injustice abominable 
faite par le jury aux concur- 
rentes . Les applau- 
dissements de la reine Sophie 
et du roi Magic, encore lui, mais 
les rois de cœur, on ne s'en 
lasse pas, Et rien du côté de 
Tatiana. Pas un petit bond de 
joie. Pas un entrechat. Le petit 
rat des agrès ne pleure pas. 

Pas d'expansion, pas d'émo- 
tion, du moins dans ces occa- 
sions-1à. Car, l’autre jour, 
Tatiana Goutsou a versé des 
larmes. Un déluge nerveux, 
après une chute à ls poutre pen- 
dant le concours par équipe. 
Elle n'aurait jamais dû participer 
à la finale individuelle. Et, mira- 
cle, ta troisième s'est subite- 
ment blessé la genou. 


Apesanfeur 

émotionnelle 
.. Une médaille d'or après un 
signe du destin aussi extraordi- 
maire, cela devrait la rendre dou- 
blement débordante, la cham- 
pionne. Mais non. «Je suis 
pleine de joie», dira-t-efte. Une 
joie à la mesure de ses 32 kilos. 
impalpable. Sur le podium, 
Goutsou, Miller et Milosovici 
pèsent 101 kilos à elles trois, 
. l'équivalent d’un modeste 


santeur émotionnelle. Rien ne 
‘déborde en gymnastique. 1} 


n'est question que de barres, . 


d'encadrement, d'exercicas 
| force de le chasser, 
le naturel en oublie de revenir 





: sur le podium dissiper l'impres- - 


sion de personnalités écrasées. 
Un petit rat, Tatiana, au visage 
diaphane et pointu, venu 
d'Odessa. 


Mais déjà maquillée comme la 
danseuse le, Boguinskais, la 
princesse aux yeux de Chine, 
qui fait un grand écart prodi- 
gieux entre les barres asymétri- 
ques, es pour aller À de 
magnésie la barre du haut. De la 
catégorie des petites gym- 
nastes toutes plates, et acro- 
bates, qui volent au-dessus du 
tapis en y posant parfois trois 
doigts et un orteil. Mais il faut 
bien retomber sur terre, et 
l'école primaire s'en va alors 
derrière le chef de classe dire sa 
récitation à la poutre ou au saut. 


Entraînée 
à mort 


«Les gymnastes t de 
rotations, annonce en quatre 
langues le , La classe 
se range devant le ji jury. re 
pieds nus au 
grandes ont davantage de | ee 
mais elles donnent l'impression 
d’avoir redoublé. Et la plupart 
ont un sourire glacé. Un sourire, 
ou l'idée qu'elles s'en font. Ce 

par quoi commence un exercice. 
É salut au jury. Ou ce pa 
il se termine. Le réconfort du 
petit soldat dans les bras 
immenses du général entraîneur. 


Six heures de gymnastique 
par jour depuis dix ans, autre- 
ment dit depuis l'âge de cinq 
ans. «J'ai travaillé très dur pour 
arriver à un équilibre mental de 
stabilité», dit Tatiana, médaille 
d'or de la contraction. |! n'y a 
guère que les Chinoises pour 
rester un peu rigolotas. Comme 
Lu Li et Li Li, qui font de la 
gymnastique sans trop de 
pathos. Lu Li tombe de la pou- 
tre. Elle n'est pas crucifiée. Elle 
etfactue trais petits bonds 
arrière sur les fesses avant de 
s’étaler tout à fait. C'est gra- 
cieusement effectué. Mais 
moins savant qu'un grand tour, 
lêcher de barre, changement de 
face, avec double rotation. Et 
oïe n6 figurera pas sur le 
podium refroidissant des petits 
rats. s Je me suis entrahée à 
morts, dit encara Tatiana. Où 
est la vie, en effet, dans ces 
corps de poupées anémiées ? 


CORINE LESNES 
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De nos envoyés spéciaux à Barcelone 
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ancien record : 22 s 70}. 
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Avignon 


Un amour impertinent 


Anne Teresa de Keersmaeker écoute, aime, prend ses distances avec k souffrance - 


MOZART/CONCERT ARIAS 
à à Cour d'honneur 





La première pièce importante 
d'Anne Teresa de Keersmaëker, il Y 
a dix ans (elle n'avait fait qu'un 
galop p d'essai dans une salle confi- 

tielle, deux ans auparavant) s'a] 
pa Fase, Four Movemenis on 

lusie af Steve Reich. Déjà, dans le 
titre, Le nom du compositeur. Toutes 
ses œuvres, depuis, ont témoigné de 
la relation passionnelle, donc 


inquiète et tourmentés, qu' ele entre E 


tient avec la musique, et c'est sans 
doute cette relation et ses résultats 
qui constituent l'élément le e plus cap- 
tivant de Mozart/Concert Arias. 


C'est sur une. suggestion de 
Gérard Mortier, alors directeur de la 
Monnaie de Bruxelles où Keersmae- 
ker venait de s'installer, qu'elle s'est 
attaquée au compositeur qui est 
bien, sous ses airs faussement angéli- 
ques, le plus intimidant de tous 
pour les vrais artistes, Avec l'aide du 
chef d' orchaure Philippe Herre- 
weghe, elle a choisi dix. airs de 
concert pour soprano, entrelardés CE 
trois pièces pour pianoforte, une cas- à 
sation et un divertissement pour ins- t) 
truments à vents. Et pris, avec Jean- 
DES ce ei 
conception du et sul 
la mise en scène - un parti de base : 
celui de non seulement traiter la 
musique, interprétée en direct sur 

ied d'égalité avec la danse, mais 
laisser aux chanteuses cr 
ne et dramatique que 
ment ces airs de bravoure, et donc 
de les intégrer au spectacle. 


La virtnosité 
d'un champion 


Nul décor (8 bonheur! Sorel 
l'ilustre mur de la Cour d'honneur; 
un simple et très beau plateau en 
marqueterie. de forme ovale, Au 
nd i Orchestre soc Champs-Ely- 
irigé par Philippe Herreweghe. 
Pareillement vètues de robes de 
velours bleu nuit, les trois chan- 
teuses, Charloite Margiono, {solde 
Siebert et Janet Williams - toutes 
les trois ont quasiment fait leurs 
débuts et continuent de briller dans 
des opéras de Mozart, - vont et 
viennent. chantent dans dires 
positions et ne répugnent 
ter avec les danseurs . LE d'eux d'eux 
. dans ses bras, l'avoir 
FA rassée dans le a pe 
u premier aria, qui éclate l'un rire 
ravi. Plus loin, c'est le danseur qui 
sautera dans les bras d'une autre 
chanteuse, Et l'on verra même l'une 













Montpellier 


FR 


d'elles esquisser un petit de 
danse entre trois filles. Fe 


Avec la virtuosité d'un champion 
ie Keersmaeker évite aussi 
a le principe «un pas sur chaque 
note», dont un G Balaschine pouvait 
E rer pare quil a quil _. hou me 


Due Rue ou de idées daire 
totale, prônée par Merce Cunnin- 
gham et John Cage. Mais c'est 
peu dire : l'invention, la variété et 
subtilité avec lesquelles la danse 
prend ses distances avec la musique 
sans cesser de l'écouter tiennent du 
prodige, impossible d'en faire le 
tour, L'une peut commencer, ou 
finir, avant ou après l'autre. L'une 
parfois s'emballe tandis que l'autre 
rêve. Des cassures se luisent sue 
des «legatos», des décal: 
Fa dérangent | le confort & 
‘auditeur-spectateur. L'impertinence 
se mêle au plus tendre respect. Tout 
est possible, sauf la redondance, le 
pléonasme, l'illustration. 


Bien que la pièce soit sous-titrée 
«un moto di ginias (ren le le titre de 
l'un des arias), la plupärt des airs de 
Mozart chantent hd sen de la 
rupture amoureuse, de la séparation 


Les rois du rétablissement 


L'Orchestre de Paris pour la première fois 


au Festival de 
MONTPELLIER 
de notre envoyée spécisle 


Le Festival de Radio-France- 
Montpellier est, depuis neuf ans, la 
résidence d'été des orchestres de la 
radio, et une source de concerts 
rétransmis en direct sur les 
anténnes de France-Musique. Pour 
la première fois cette année, l'Or- 
chestre de Paris était son invité. 
Signe d'ouverture dont il faut se 
réjouir : l'heure n’est plus à la 
concurrence entre les formations 
parisiennes. Elles ont toutes leurs 
difficultés. 


Les auditeurs de France-Musique 
ont donc pu entendre mercredi 
29 juillet, à partir de 22 heures, le 
programme ‘qui remplissait à la 
mème heure les fauteuils durs 
comme fer dressés sur des gradins 
dans {a cour du palais acques 
Cœur. Un petit vent humide s'était 
levé. Public.euphorique, d'entrée. 
Et il faut bien diré Qu'on n'a 
jamais à ce point admiré l'Orches- 
tre de Paris pour sa science du 
rétablissement, son art de la 
débrouille dans les rangs 


Jerzy Semkow est (ou était) un 
grand mozartien. Polonais, c'est un 


ER EN EI 


Le Monde 


RADIO TELEVISION 





Radio-France 


chef rompu au grand répertoire 
russe, Mais le Semkov que l'on 
retrouvé à Monipellier a mis une 
réticence marquée à accompagner 
Lilya Silberstein dans le Second 
Concerto pour piano de Rachmani- 
nov (que la jeune Moscovite joua 
trop vite, sans se donner le temps 
d'articuler ni de respirer), Semkov 
mit aussi une obscure application à 
se présenter au public de profil, 
l'œil fixé sur les premiers violons, 
battant les temps avec constance et 
ralfinement, picorant quelques 
entrées de la main gauche par-ci 
par-là, comme on vole un sucre 
dans un sucrier. 


Malheur. Les neuf cors mobilisés 
par la Troisième Symphonie (page 
nietszchéenne sous-titrée « Divin 
Poème») de Scriabine étaient mas- 
sés à sa droite : livrés avec les 
altos. les violoncelles, les contre- 
basses à leur seul métronome inté- 
rieur, On put craindre le cafouil- 
lage majeur. La première sonnerie 
de cuivres brinquebala, formidable. 
Et puis la capacité d'autonomie, la 
maturité individuelle des musiciens 
de l'Orchestre de Paris prit le des- 
sus. Divin poème”? ce serait exagé- 
rer, Mais près d'une heure de belle 
et bonne musique, en pilotage 
quasi automatique. 


ANNE REY 


> L'Orchestre de Paris, touj 

sous la direction de Jarzy Sem- 
kov, donne le Requiem de Verdi. 
le ‘1+ août, à partir de 
22 heures; aux arènes de 
Nîmes, avac. Margaret Price 
{soprano}, Diane Curry (mezzo), 
Edmund Barham lténor), Fran- 
ceeoo Efle: ‘Artegna (basse), 

: (16)-66-76-70-01. 


L'Été ee, 





Veste noire sur jambes nues : le costume emblématique des danseuses de Kesrsmacker. 


en tie que commencent, 
TN LE 
es 1 es de ir, des 
Sauenes de cut 


pos de deux. L'affiction n'est pas le 
en sxprimé avec le plus 
vidence danseurs, ou alors 
ge et Ua avc Fam ia 
ciateur qui règne : si, par deux 
une danseuse sanglote, ce sont des 


sanglots enfanti 
voquent le rire de Fall AE que 
sa compassion. 
Un public 
dirisé 
La chorégraphie proprement dite 
laisse un ae Keersmaeker 
fait .usige de chutes, de rou- 


lades, suivies tantôt de lestes rebon- 
dissements, tantôt vpess et 
de mouvements au de marches, 
de courses avec savants changements 


Paris 


de direction. Mais au bout d'une 
demi-heure, on a le sentiment qu'on 
a tout vu de son vocabulaire, ici 

















“AlbE. 


us lyrique : 





Une “manifestation qui Tetrouve ‘son last 
io ai. musicologue” américaii H.C. Robbins: Eandon 


“AU. 


Bien longtemps avant que la 
France ne se transforme en une 








. immense salle de concert à ciel 


ouvert, Albi créait un festival de 
musique, C'était il ÿ a dix-hait ans 
et, dès ses débuts, .cette manifesta- 
tion se distinguait par Une pro- 
grammation inventive qui associait 
avec bonheur la musique instru- 
mentale et-la redécouverte du 
répertoire lyrique du dixhitième 











© Les années passant, “Albi à 







perdu de sa superbe. fl . 


cependant 

était dommage. que le palais de la 
Berbie n’accueille plus'de concerts 
ambitieux. Ce lieu le‘mérite. Ins- 
Ctallé au fond d'one-cour fermée par 
les hauts murs de brique de 
—'archevêché, le public bénéficie 
d'une acoustique ‘exceptionnelle, 


‘aussi claire que celle d’un théâtre: 


‘brique, et de La climatisation natu- 
relle apportée par une’ brise légère 
qui tombe du ciel pour: s’engonffrer 
sous lé haut portail d'entrée. 


bre musicologue américain, à qui 
l'on doit d'importants travaux sur. 
Haydn et Mozart (il est notamment 
l'auteur de la Dernière Année de 
Mozart, publié en France ar Lat- 
Ro Qui Poit dans une petite ville 


s | voisine, a accepté de mettre ses 





inattendues et délicieuses, 
re à se l'intérêt 

Br te T'es e et-l'eunui se 
port! Ent 


Reste à dire le charme et la fan- 
nr 
-tranformation -(on-.en 


5 gr à chaque nouvelle are) de de 


y Sabounghi, qui vont de la pro-" 
vécante veste-notre sur jambes nues, 
emblématique des danseuses de 
Keersmaeker, à toutes les variations 
imsginables sur le vêtement dix-hui- 
une fois divisée : pas mal de specta- 
teurs se sont éctipsés avant la ln, les 
autres ont vies les chanteuses, 
puis adressé à la chorégraphe autant 
de huées que de bravos. 


SYLMIE DE NUSSAC 


> 31 juillet et 1+ août, 
22 heures. : 


Naples à cœur ouvert 
Une tragédie passionnante présentée 
par Teatri Uniti 


RASOI 
au Centre Georges-Pompdou . 





L'homme est là, sur un tabouret 
devant ün rideau rouge. Pantalon 
fripé, tee-shirt déchiré. Il chante 
Naples. Plainte : « J'ai une nouvelle 
grande et triste à vous annoncer : je 
suis mort.» Le tabouret, l'homme 
et le rideau, reculent doucement, 
sans bruit; apparaissent des per- 
sonnages, des esquisses de person- 

nages, des gens comme vous et mpi 
et d'autres sublimement mythi- 
ques : un éne peau seulement 
vèu d'un sp b un vagabond 
aveugle; une ferme ui n'arrive 
pas à dormir; la reine Marie-Caro- 
line de Naples: une statue de la 
Madone ui se met à parler; le roi 
Ferdinand; une gouape en costume 
rayé qui mourra de mort violente, 
trois coups de feu, et puis, plus 
vien, plus de vie 


Qui a un jour arpenté les 
rues de Naples, emprunté cette 
myriade de ruelles qu s'élèvent au- 
dessus de son port, 
cœur de ce volcan en pleine acti- 
vité, si près et si loin d'ici, honte 
d” une Italie et d'une Europe qui 
tolèrent sa déviance violente, bague 

poison posée sur la mer, geura 
aura le coup de cœur spec- 
tacle présenté à re par la 
compagnie Teatri Uniti. 


Rasoi, « Rasoirsx en français, est 
une opération à cœur ouvert. Son 
auteur, Enzo Moscato, qui est aussi 
l'interprète des chansons du specta- 
cle’- physique équivoque, voix 
rauque, - nôus emmène au plus 
près. au plus vrai de Naples. Tous 


ces’ personnages nous disent les . 


et à a 
le conthance des Bembles core 


des. possédants, le vice rédhibitoire 





u ef Mangé au . 


d'ane cité qui ne serait sauvée que 
par son enfouissement sous les cen- 
dres ou sous les eaux de la mer, 
qui n'est jamais parvenue à laver 
ses plaies, 

L'auteur Enzo Moscato a pris 
tous les risques en portant à la 
scène ce mêlé de chansons 
napoñitaines, sans début ni fin, à {a 
trame uniquement émotionnel 
patient travail d'écrivain qui. 

le une langue, kt si 
dialecte que personne ne le “et 
personne ne comprend? : 


Un humour . 
au coutean 


Rasoi est un pari stylistique, 
mais aussi dramaturgique : tragédie 
qui ne s'interdit pas un humour au 
couteau, elle” art FnmPpo able 
l'intolérable, la violence, 
la mort, Elle dit l'âme d'un un peuple 
aussi, ultime refuge de son espoir. 

Les metteurs en scène Mario 
Martone (par ailleurs décorateur 
inspiré) et Toni Servillo (acteur 
aussi, excellent interprète du per- 
sonnage de la gouape) servent ce 


texte avec une passion, un engage- ‘| 
Par une troupe sou- 


L partagés 

dés ef fort à son aite : tous Les 
rôles ont été écrits pour chacun de 
ses membres. L'effet de réalité.est 
saisissant. On it QUE nous 
viennent d'ftalie d'autres core 
gaie que celles nes par: les 

eux maîtres eu: ns que sont 
Giorgio Strebler et Luca Écaconi. 


Teatri Uniti est une ne pande hou- 


velle venue de la -Pén 


OUVIER SCHUNT à 


> au 2 août 8-21 heures. 
Fées 42- 74- 42 19. st 
15:36.40.58. os 











-contre ce 


dant l'amour et ses 
de femmes, 





connaissances et: son carnet 
d'adresses au service du festival. 





fu a pris le risque.de monter 


une delusa, un” opéra de 
On le sait, les: œuvres lyri- 
LL Le se sont jamais imposées 
‘durablement ä'la scène pour des 
raisons qui tiennent à Pabsence-de 
progression: dramatique, à ces 
grandes pièces de bravoure vocale 
qui distinguent celles de Mozart. 





Le festival d'Albi renaît donc à : 
la musique de qualité avec laide 
de LC. Robbins Landon. Le célè. 


‘à Le Quatuor Ysays 


Hongrie choisir. une. déitébiôn de 
jeunes chanteurs, frais émonus de 
l'académie de Budapest, Æt un 
orchestre de jeunes. “Musiciens 
menés par Tamas Pal 


‘ Le 29 juillet, ces imerprée ont 
prouvé, et Lanadon avec.eux, que 
fon pouvait, avec des bouts de 
ficelles, monter un spectacle lyri- 
que frais, inventif et captivant. 
Quelques éléments de décor (deux 
pu quelques tables dé Herdin, 

sièges, des costumes très sim- 

tes l'orchestre sur scène, un chef* 
détendu, précis, qui semble danser 
. en dûrigéant, des chanteurs alertes, 
se déplaçant avec aisance et la 
magie du théâtre opère, comme 
elle devait opérer à l'époque hérot- 


que du festival d'Aix, quand les 


idées, le désir s'y muaient en or. 
Avec grâce et vivacité, cinq 
. excellents jeuñes chantéurs incon- 
aus (Zsoit Derceski, Ingrid Kertesi, 
“Anna Korondi, Jozsep Mukk et 
Tamas Altorjai) ont donné vie à 
des personnages stéréotypés du 
théâtre du dix-huitième {l'histoire 
. raconte les aventures d'un père qui 


refuse que sa fille épouse l'homme 


qu'elle aime, parce qu'il est pauvre, 
et la façon dont il scra ‘berné) 
comme ne l'auraient.peut-tré pas 


fait de grands noms. Leur jeu de * 


‘scène, leur chañt témoignaient de 
ce travail d'équipe. qui fond les 
individualités en ce tout harmo- 
nieüx que l'on en vain sur 
la-scène des plus grands théâires. 
Us étaient aidés dans leur tâche 
‘par un orchestre aussi précis qu'en- 
thoasiaste, aussi subtil que déter- 
miné à participer à la fête, Et par 


".Tames Pal, un chef dont la capa- 


cité à pousser de l'avant l'action 
nous: a-paru:déterminante. Mais 
Robbins Landon poüvait-il se 
| tromper?” L'homme_qui,connaît le 
mieux Haydn au monde a d'autres 
projets pour l'année prochaine : six 
concerts qui associeront la famille 
Haydn à Haendel, la musicologie la 





. Plus savante au sens dela te. 


ALAIN LOMPECH 


| donnera un 
concert Mozart, tele. 4 août, à 


. d'église de Rabastens [à mi-che- 


‘min, sur {a route de Toulouse à 
Aïbi). Pas de location, vente des 
. bilots le soir du concert. 75 F. 


Sur on fl 


| Lisoie de la chanson ne 





… ais le voix de Pina Cipriani 

PINA CIPRIAN riata Nera, le petit. Noir né 

1944...), Santa 

où Cons Gecgesfenpid ‘ . pa Fe Mans en 1919). 

. . : Naples a.l’âme voyageuse et 
X est le i monte 

à ane me AP sepemle, où noë ke sa 
<pran la chan! Met Franco * 
le metteur en de Rosa 
Pre See po raide: Lt 


vingtaine de.chansons pari les 
plus populaires à Naples, ont épin- 


tendue à travers la scène. L'exercice - ti 


consiste à les détacher use à une, 


avec sous la délicatesse qu'exige- ï 
use ville aujourd'haï en haïons. 


Curieux spectacle, sophistiqué, : 
contradicioile — Ja recherche a. Ë : 
sa l'homour-et-la douleur, le. : 


Rbablement du ‘douzi 


Sc, Canto delle. Pad del “a 
Vomero. Le décor- Barbalato)” - 
— cathédrale de bouteilles . LR WE . 


mins, craie de aples. Des - 
“extraits à an‘basard : 


‘édifice : soulignent 


Je du dix- 
MR sécle à ne four de 
histoire en chansons (Caros. 


Napolctenos d'Ettore famins, A 


Charlis LCHAPIITe Un: dise di 
| Tr nd 1} 


Fes A Tune ue 
ferait de ste Texte, 2bOE 


ans 


* publique), la guerre-et Ses ravages: 
fo Santa an de : 


er superbe supplie 


de à Sidans se sms" (Rose 


it 
sel 


VÉRONIQUE MORTAÏENE 


ee Ju Au. août, à 
19 ; dus" Fete sales € 
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(le Monde du 29 juillet), M. Jack 
Lang, ministre de l'éducation et de 


la culture, et, M= Martine Aubry :: 


ministre du travail, ont tenu 
conjointèment uné conférence de 
presse, le jeudi 30 juillet au minis- 


tère du travail, sur les conditions i 
de travail et-d'emploi des profes- 


sionnels intermittents du spectacle. 
L'inquiétude de ces professionnels, 
qui s’est manifestée par l'oi 


tion, depuis le fe juillet, da * 


Théâtre de l'Odéon à Paris et par 
l'annulation de toutes les rep: . 
tations du Festival d'Avignon le 
16 juiliet, devrait trouver des. 
réponses dans « {a vaste concerta- 
sion » qu'ont annoncée les deux 
ministres. 2B as 


«Je propose Porganisation ds le 
mois de septembre d'une réunion 


des organisations d'em, . des. . 
organisations pe rs 

des métiers du Spectacle et des pou 
voirs publics, & annoncé Mr Aubry. . 


Trois 1hèmes principaux’ pourraient 
alimenter des $ de travail : la 
connaissance de La.réalits de l'em. 
ploi dans le secteur culturel, l’éta: 


blissement d'une transparence.plus: . 
grande des données. et l'élablisse-. . 


ment d'une prospective des métiers 


et des qualifications: l'application * -cül 
fiscal, des artistes en 1984 qui leur 


du droit sôcial avec un inventaire: 





tication du-rapport 
Jean-Pierre ‘Vincent. 

















on» avec Je. 


dés. pratiques ét simplifier les procs-… 
dures” une réflexion sur les condi- 
ions d'accès aux différentes profes-- 
sions, sur la formation, sur les. 
rrières et les conventions. coller- 
dives. SE chacun est prét.à prendre. 
ses responsabilités, nous serions. 
amenés à prendre très vite des déci- 
sions et, au plus tard à la fin de 
d'année, .à faire le bilan de cette 
réflexion.» Lo 


e &Nous voulons introiluire de la à 
raison dans un débat qui à hésité. $ 


‘entre confusion et: 1otivités, 
. & expliqué M.-Lang, qui a insisté 
- sur les acquis des premières négo- 


ciations entre es‘ parteuaires 
sociaux qui ônt eu lieu le mercredi 
29 let : «l'acceptation - qui 
. n'ahait pas de:sol ‘d'un régime: 
d'indemnisation Spécial: le main-. 
tien de la solidärité. interprofession- ‘ 
ee perspective d'un novees 
me qui prenne en compte 
revendications légitimes et introduit 
"la garantie de sa pérennité»; 





dotée art 
les pi isés depuis le 
début des années 80 Dour les 
conditions de vie des professions 
-Cülturelles — modification du statut 





permeét Pétalement de leur revenu ; 












professionnels 
loi-dé 1985 sur les droits d'autenr 
‘et des ertistes-interprètes: loi de 
1986 modifiant les droits au béné- 
. fice d'indernnités maladie, M. Lang 
à annoncé, suivant en cela jes pre- 


* mières conchisions du rapport de 


M. Jéan Merimbert, ancien patron 
-de l'ANPE et maître des requêtes 


aù Conseil d'Etat, un certain nom- |’ 


_bre de mesures qui pourraient être 
mises en œuvre rapidement : [a 
création d'un observatoire perma- 


“regroupement des différents paie- 
ments des cotisations patronales 
(SACEM, URSAFF, GRISS, congés 


-‘spectacles) dans un «guichet uni- 


que»; la création d'un centre 
d'aide à la gestion des entreprises 
‘ de spectacle; l’assainissement des 
pratiques sociales, qui devraient 
être mieux surveillées par les ins- 
pections du travail afin de lutter 
contre le travail au noir. 


‘Le ministre de la culture a 
décidé, d’autre part, x d'explorer 


©: rapidement l'idée d'une billetterie 
- :unique du spectacle », préconisée 


par le rapport de M. Jean-Pierre 


"Vincent sur le modèle du système 


en vigueur dans le cinéma, Cela a 
supposé «une qualité d'exigence 


“dans l'organisation de la profession 


du cinéma qui pourrait être profila- 
ble à: celle du spectacle». 





Une mode 





Beaux tailleurs pantalons gris chez 


Dior. Femmes dentelle chez Ungaro 


qui dansent le charleston dans une - 


. afcôve de poupée, toute garnie de 


franges, de:broderes"de jai." 
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qué D 

y im à 
d'un style. dont la fantaisip fait 
oublier les 


ris 
SÈgée 
ijEt 
" 
ii 
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La force da’ Saint La: 
de raconter des his 
est aller puiser au fond d 
même, tols Ces’ souvenirs 
de l'intérieur, comme v 
Up ul ne 
noir: « Ainsi :cakf qui parait : - 
le plus éloigné de son époque, 
ce son tome Be Date qu is: 

1e gux, parce qu'il: 












‘’: quée au.Ritz, des noirs dramati- 
it ques des Dames du Bois de. 
:. Boulogne, des folles da Carmen 

Mrandä, avec. ses colliers, ses 


Fr . pañllettes. Toutes les allures 5a 
‘ frôlent sans se bronifler, sans se 


. rüée shocking. Des lignes et des 
* tèue. Une robe smoking 4 que- 





" ‘titue leur part de drame et de 















- "d'orage, avec des blouses. aux 
couleurs de bijoux précieux — 
A ‘fondent dans le mouvement du 
# :‘corps Rouge, or. le soir brille 
. de pantalons. de brocarts, de 

! fantaisi 


. de.petits toupets d'organza et 
:.d'aigrettes sorties d'ung aqua- 


- noir, Scarlett Ce  métee, qu'il 
LU | rer commé une Histoire de mi- 
:.. l'oublie, fes étoffes semblent: 


‘rent retrouve ‘dans ses-.robes :_ 


Quand  Jéan-Paut Gautier 
es 


raconte les ‘années 70, 


banlieue, c'est avec: 


‘ concierges, la 
- l'humour et l'intelligence de celui 
lu neligence de celui 


-qui a vu, 









ongles rougas, ses. bustiers à. 














“perdre, uniës par le regerd d'un 
homme. ‘ 


* Une sandsie: à plate-forme 






we’ boutons. Les années qua- 
tante vues en 1992 par Yves 
Soint Laurent. D'une manibre 








frivouté. C'est une saison de 
bas noirs, de vestes longues 







saphir, rubis — ‘dont les plis se 








‘‘faies réhaussées par la 









telle dé Domergue. Et puis, c'est 
‘un'théêtre, c'est l'opéra, c'est le 
“bal où s’svancent fièrement des 
beautés .de tulle et.de gazar 


fiméirés », tout d'un coup, il 


teintes dans un sang:viciacé, le 
satin-8e- drape- dans üñ' jaune 
citron, fa jupe est rôge, la coln- 
' framboise, le’-boléro vert 


Alors: la forme est une 


faire des années ï 
| de is rosibioment cos 


oripeaux. 
sont des compressions de den 
d'or, de métaux froissés et de che- 


* nilles scintillantes : « C'est comme si 


étruits au laser. 
La mémoire s'en va, comme 
noms iques de La 


‘ plat une fade copie de tailleur 


“Narcissisme 
‘inquiet 


Tout s'accélère, dans l'urgence 
d’une qui, ne voyant rien 


ir, di au plus 
press, d'enphaler  Elère de Paie 


” o-citation, du narcissisme inquiet. 


Thi ugter, qui lance un 
fm à fin de l'année, à chois de 
défiler au Ritz Il y a toujours, chez 


” lui, cette violence noire, cloutée, ces 


crinolines de travestis hollywoo- 
diens, des visions disboliques Se 
chauve-souris en grain de 

et de veuves de ioubards dans 08 
perfecto à traîne de mousseline. 


- Mais il semble se restreindre lui- 


même, ce qui doit sans doute cor- 
respoñdre À une vision juste du 
moment. 


Christian Lacroix reste fidèle à 
ses extravagances décoratives, ses 
mélanges de matières rustiques et 
soyeuses qu'il anime par d'autres 
visions : combinaison de cuir aux 
couSurs des automates de Richard 
Lindner, blouson boule en taffetas, 


et longue jupe de twecd, . 
dandy 


sceptre d'or pour un Car- 
pb Street chauffé au soleil de 
que. - 


Lapidus, poches. en forme de cou- 
verture mard intitulée «Les 
petites mains», tailleurs de Simone 
et robes de Juliette Gréco copiés 

comme pour une 


par une couturière com! 
‘ entrée au musée Grévin. 


“: L'ébum ‘du luxe .se'feuillette 










nent du travail intermittent; le |: 


= Valérie MICHÉ 
- Didier MORIN, 
ont la joie d'annoncer La naissance de 
| _ 


- ke 26 juillet 1992. 





% — Jeanu-Lonis PERRIER 
a le plaisir d'annoncer la naissance de. 
Suranne, 
Je 27 juillet 1992 , chez 
Marion et Jean-Francois CAMPER. 
‘2, rue de Le Nostre, 
76000 Ronca. 





Décès 


— Robert et Yveline Baticle, 
Noëlle et Franklin Berrebi, 
Gilles Baticle, 

Sophie et 20e Berrebi, 


Floryan ic 
sont dans là peine à la suite du décès de 
Me Germaige BATICLE, 
née Mercier, 


leur mère, grand-mère et arrière-grand- 
mère, survenu le 30 juiller 1992, au 
seuil de sa quatre-vingt-seirième année, 
à Cannes. 


Elle a fait don de son corps à la 
science. 
a 

— M= Edmée Brousse, 
sa femme, 

Sa famille, 

Sa belle-fami 

Ses amis, 
ont La tristesse de faire part du décès de 


M. Pierre BROUSSE, 
conseiller d'Etat, 


ancien ministre, ; 
ancien sénateur de l'Hérault, 
survenu le 30 juillet 1992, dans sa 
soixante-sixième année. 


Men cp de 
sol en u 
Val-de-Grâce, à Paris. 


L'enterrement aura lieu dans la 
stricte intimité familiale 


Ni fleurs ai couronnes, 


14, rue Ernest-Psichari, 
75007 Paris. 
— Mx Marianne Bérard-Quelin, 
président-directeur général, 
.M® Jacqueline in, 
Les administrateurs de la Société 
ale de presse, de documentation, 
‘édition et de communication (SGP), 
ont {a grande tristesse de faire part du 
décès de leur collègue et ami, 


Pierre BROUSSE, 
conseiller d'Etat, 
ancien ministre, 
ancien sénateur, 
administrateur de la société, 
survenu le 30 juillet 1992, dans sa 
soixante-sixième année. 


Îls' rendent hommage à le part 
importante qu'il a prise dans le déve- 
loppement de la Société générale de 
presse, fondée au lendemain de la Libé- 
ration par son ami Georges Bérard- 
Quelin, décédé le 24 janvier 1990. 


(Lire page 6.) 


— M. et M= Xavier Halna du Fretay, 
Mx Anne Fischer, 
filles, 
“Æhomas, Manon, 
ses petits-enfants, 
M Antoinente Berger, 
ont la douleur de faire part du décès 
accidentel de 


M veuve Jacques FISCHER, 
née Claude Monget, 
survenu le 28 juillet 1992, à l'âge de 
cinquante-cinq ans. 

Ses ol ues religieuses auront lieu 
le Fa en à 14 heures, en l'éplise 
de Paris{’Hôpital, où l'on se réunira 

Condoléances sur registre, 

Incinération suivie de l'inhumation 


au cimetière 

— Le président 
Jean-Claude Bousquet, 

Et les membres du conseil économi- 
que et social de la région Languedoc- 


ont la grande tristesse de faire part du 
décès du ; 


président Philippe LAMOUR, 


sarvenu à Bellegarde, le samedi 25 juil 
let 1992. 


Selon sa volonté, les obsèques ont eu 


lieu dans l'intimité. 


(Le Monde du 28 juillet.) 
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Le 5 Armelle Nouis, 
vier et Isabelle Pincernaille, 

Laurent et Anna Nouis, 

Anne et Jean-Sacques Grob, 

Jeanne-Laure et Marc Vadé, 

Frédéric et Isabelle Pincemaille, 

Valérie et Pierre Dumaine, 

Marie, Martin, Simon, Victor, 
David, Lucie, Yann, Quentin, Anaïs, 
Rémy, Nicolas, Sarah, Abigail, Leslie, 
ont la grande tristesse de faire part du 
décès de 


M= Raymond NOUIS, 
nés Marthe Courdesse, 

à Calvisson, dans sa quatre-vingt- 
t année, 

Les obsèques ont eu licu dans l'inci- 
RE ques one ou ans l'inci 

45, Notre-Dame-des-Chaï 

73006 | Paris, Fee 


2, route de la Cave, 
30 Calvisson. 


| HN CARNET DU Sonde 


Anniversaires 


Anniversaires 
— Le Le août 1991, 


Mathieu PÉTRY 
nous à quittés. 


. famille, 

amis de Villedamec, Limoges 
Tours, Rennes et Saint in-en- 
Yvelines pensent À li Re 


Communications diverses 


— L'Association crématiste de Stras- 
bourg organise, les 2 et 5 septembre 
1992, un colloque consacré à {a créma- 
on ou incinération des morts : 

Essor actuel, répartition : 
2) Origine et hinoire: 
3) Problèmes et perspectives . 
Si cela vous intéresse, écrivez à : ACS, 
BP 110, 67028 Strasbourg Cedex. 





PHILATÉLIE 





Le programme 1993 des émissions de timbres 
Jacques Tati, Django Reinhardt... 


Le programme philatélique défi- 
nitif pour l’année 1993 comprend 
l'émission de quarante timbres- 
‘poste commémoratifs, dont huit 
avec surtaxe. L'affiche du film de 
“Jacques Tati, Jour de Fête, vn fac- 
teur cycliste, a été retenue pour 
illustrer le timbre de la Journée du 
timbre. La série européenne d'art 
Contemporain poursuit son chemin, 
avec six nouveaux artistes qui suc- 
Céderont à Bacon (Grande-Bre- 
tagne), Tapiès (Espagne), Burri 






En filigrane 

eo «Distingo», un entier 
postal à succès. — Plus de 
500 000 enveloppes « Dis- 
tingoz ont été vendues depuis 
leur lancement, la 4 novembre 
lei Monde du 2 novem- 
bra 1991}. eDistingo» est una 
enveloppe pré-affranchie avec 
une figurine sans valeur faciale 
(dessinée par Charles Bridoux}, 
existant en deux formats, ven- 
due 20 F ou 25 F, mais qui 
bénéficie de tarifs dégressifs 
en fonction de la quantité 
achetée. 


e L'Australie, pays viti- 
colo. — D pr chien 
vignobles. La phi 

E le proclame à l'aide de cinq 
timbres à 45 cents qui repré- 
. sentent des paysages des prin- 
cipaux terroirs viticoles : Hun- 
ter Valley, Barossa Valley, 
Margaret River, North Eastern 
Victoria et Coonawarra, 


e Elvis Presley à Saint- 
Vincent. — Saint-Vincent a 
émis, le 25 mai, un feuillet de 
neuf timbres et un bloc à l'effi- 
gie d'Elvis Presley 
(1935-1977)... en attendant le 
timbre que les Etats-Unis doi 
vent lui consacrer l'année pra- 


e Francs, quelques chif- 
fres de tirage. - Parmi les 
chiffres de tirage pubiiés par La 
Poste pour es timbres émis en 
1991 et retirés du service, à 
noter les 2 451 507 exem- 
plaires vendus du bloc Révolu- 
tion {10 F}. La vente la plus 
importante revient rs F 
Congrès da la FSPF à Perpi- 
gnan avec 10 319 163 unités 
qui davanca le 2,50 F Pont de 
Cheviré (10 104 448]. 


CARNET DU MONDE 


Renseignements : 40-65-29-94 


Tarif : la ligne HT. 








memes 96 F 
mamans 85 F 


ms 100 F 


rennes DS F 


(Italie) et Delvaux (Belgique), avec, 
peut-être, une œuvre d'Olivier 
Debré pour la France, 

Parmi les «premières», signa- 
lons les célébrations de Django 
Reinhardt, du tunnel sous la 
Manche et de l'Ecole nationale du 
cirque à Châlons-sur-Marne, Plus 
classique, la Corse est de nouveau 


À l'honneur avec un timbre sur le 


50 anniversaire de sa Libération; 
Lille, ville d'accueil du congrès 
national des Sociétés philatéliques 
françaises, aura son timbre (le Lille 
moderne avec le TGV ?), de même 
que le bateau La Poste (un nou- 
veau voilier étant engagé dans la 
Wüitbread). 

e Timbres-poste avec surtaxe : 
Journée du timbre (métiers de La 
Poste, le service de la distribu- 
tion); personnages célèbres, écri- 
vains is (Maupassant, Alain, 
Cocteau, Pagnol, Chamson et 
Yourcevar); Croix-Rouge : Metz 

e Timbres-poste sans surtaxe : 
Série artistique {art contemporain, 
quatre timbres); «Europa» (art 
conter également, France et 
Luxembourg, deux timbres); 
abbaye de La Chaise-Dieu (Haute- 
Loire); Chinon (Indre-et-Loire) ; 
Montbéliard (Doubs); village de 
Minerve (Hérault); espèces proté- 
gées de canards (quatre timbres) 
Congrès de la FSPF à Lille; ina: 
cation du tunnel sous la 3 
bicentenaire de la création du 
Muséum national d'histoire natu- 
relle; relations franco-suédoises au 
ch iLiin siècle; bicentenaire 

u 


Chappe; 
du Musée du Louvre; bicentenaire 
de l'hôpital du Val-de-Grâce; ceu- 
tenaire de l’ordre maçonnique Le 
Droit humain; Louise Weiss 
(1893-1983); Héros et martyrs de 
la Résistance; 50° anniversaire de 
la Libération de la Corse; Django 
Reinhardt (1910-1953); Ecole 
nationale du cirque à Châälons-sur- 


Marne; XIls Jeux méditerranéens* 


du Languedoc-Roussillon; petit 
train d'Artouste (Pyrénées-Atlanti- 
ques), Jacquemart-de-Lambesc 
(Bouches-du-Rhône); bateau La 
Poste; Maurice Denis (1870-1943). 





JOURNAL OFFICIEL 


Est publié au Journal officiel du 
jeudi 30 juillet 1992 : hi 

UN DÉCRET 

— n° 92-726 du 28 juillet 1992 
portant application des articles 37, 
8 et 41 de la loi d'orientation 
perd yile (ne 91-662 du 13 juit- 


Sont iés au Journal Officiel 
du ven h 31 juillet 1992 
DES DÉCRETS 


- n°92-736 du 30 juillet 1992 
relatif aux contrats emploi-solida- 
rité, aux allocations du régime de 
solidarité et à l'allocation de 
revenu minimum d'insertion ; 

— ne 92-739 du 29 juillet 1992 
relatif à l'exercice en Commun de 
la profession de sage-femme sous 
forme de société d'exercice libéral ; 

— n° 92-740 du 29 juillet 1992 
relatif à l'exercice en Commun de 
la profession de chirurgien-dentiste 
sous forme de société d'exercice 


ii : 

— n° 92-741 du 29 juillet 1992 
relatif à l'exercice en Commun des 
professions paramédicales sous 
orme de société d'exercice libéral, 


‘ s . à 





uen 











en a pe 





SP Pen Sa 















* Cinquante villes en février, soixante-quatre deux mois plus tard, cent dix-neuf aujourd’hui : le Monde: : 
au poursuit le rapprochement engagé vers ses lecteurs, gräce à un aménagement de sa distribution Du 
ESS 9 juillet au 31 août, le Monde sera en vente le soir même chez certains marchands, là où un moyen de 
transport permet de faire parvenir le journal, chaque jour de la semaine, suffisamment +ôt dans l'après-midi. 
I Ces acheminements pour l'été s’ajoutent aux soixante-quatre que le Monde a déjà installés pour toute 
l’année : au total, dans 880 points de vente en province, ls Monde, cet été, est désormais disponible, le soir même 
de sa parution. : : À : PA . 









e Villes où le Monde est déjà en vente le soir de se parütion. 
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A à Vases, ke morts . 


sont. prêts à tirer leur révé- 
rence. Telle une nef sur le 


point d’appareiller, l’église . 
- et son Gmetière marin glis- - 
sent insensiblement en : 


direction des- Pots. 





1e CL 1 tonte ot des esquifs, 
impatients à prendre le large, 
-dès que les hommes:ont-le dos’ 


tourné ef relächent feur atteation. . $ol 


Alors les vivants. multiplient les 


‘'amarres pour empécher les Fugitifs 
. tuaire, tourné non -pas franche- 


de s'offüir-une belle cavale une de 
ces nuits d’enûre, réporidant aux 
appels d’une mer.trop pressante, 
À Varengeville,. les. vivarits: ont 
pour Les morts dés préoccupations 
d'ordre géologique. Le 
 d'éternité est tributaire dé la tecto- 








nee mortuaire n'a 
DOS 


jamais manè! 
lants, À leirée. ui groguard' 
l'Empire, quatorze. ans de çäm: 
pagne, continue de monter: 


garde sous une.guérite de pierre. .: 

pds joue uno Guéri de Pie pond 
pavé de bronze, ét l'auteur de 
théâtre Georges de Pürto-Riche, 
qui, prüdent, a £xit graver qu'ilne . 


brigue qu'une place dans # FAis- 
toire- du ceur»,:sont les ples 
prochés de l'abîme.‘Braqné —'eu 


chevet de sa fombe-il y'a une : 
mosaïque qui représente un oisean -: : 
Stoppé dans son:vol, — lui, est très . 
entouté, faisant profiter ses voi- . 


sias de son immortalité. Ar. 
dansent les mots de Prévert : 


Braun pr ee une ds 


sa maÿnl 


rien. »! 


. te sélour éiysén de Varcagcville 
ne se gagne. qu'après avoir tra- 
versé le monde dé Maupassant. - 
C'est-à-dire qu'il-faut se, glisser 


apercevoir. Ün tilbtry, “comiduit par - 
ua gros ‘homme à fignte rouge, . 
dont la blouse se gonfle à la bour- 
rasque :comme un. ballon bleu. 
Qu'il faut accepter les:ciets bas et 


P'averse,. et le noir des hommes qui 
TV: “Eu particali 


corme-du maïvais brouil- 


lard dans tes chemins creux. Et il . 


. est surprenant que cette aversée 
Hume 








coneur de PapielCene couleur D 





“lsoière sur 





Fe Hi comme a les petitesses … 
ce traîtrises humaines étaient 
la 


soudain par Je grand 
dela mer, . 

Alors Ôn arrive sur ce cap, qui 
n'en-est pas un, devant ce sanc- 


ment vers. le large mais vers 
Dieppe, conume pour se rassurer, 
retenant avec peine sa Cargaison 
humaine, et dont il faut bien 
expliquer l'étrange. attrait. Les 
peintres, qui-avänt de se mettre à ‘ 


s que l'œuvre ont l'habitude de structu- 
: sf le paysage, l'ont bien compris, 

Fa. Geofges Dia ec ge ’ 

apte du:navire, Le curé du: - 


En ce lieu, l'équation est parfaite 
éntre la terre, le ciel et la mer. Les 
étéments de notre uni- 


Fiche sa force, et se respecte. 
C'est un paysage sans faiblesse, . 






prêt à des luttes extrêmes, Il y a le 


de cette mer, courant à 
re haleine, qui semble tou- 
Jours avoir un rendez-vous urgent. 
La côte dessine une très large 
courbe. En forme de « faucille », 
faisaient remarquer les frères Tha- 
“aud, qui ajoutaient : « Varenge- 


“: ville est un des béaue endroits du 


.monde. » Ts n'employaient pas le 
-saperlatif. Parce que. sans doute 
sous le coup de lémiotion, ils 
n'avaient pas envie de s’en sortir 
pes. un cliché. 


On. vient depuis cat Varen- * 
geville pour mesurer le pouvoir de 
Pimmensité. Déjà, lorsqu'au. siècle 
‘passé la duchesse de: Berry, sur la 
plage de Dieppe, entourée d'une” 
‘cour de naïades, s'expose «à la 
lame», retenue par des bras vigou- 
LtEux, lorsque les châteaux se. 
Fyident et que les bonnes aussi. 
vont à que Jon compte 
ses bains comme des ave maria, 

ue lon: décotivre l'émouvante . 
rafcheur. du sable, le fouét trou-- 
blant.de la vague qui prend le 
‘corps par surprise, le Guide du . 


.{beigneur (1), aussi épais qu'on 


missel, recommande rs ë. 

'arengeville. er à son 
Église désolée : « Elle aura De 
“voir &té sancèifiée par sept siècles 





an te ge gate. rs 


ee ns 





‘de prières, rien de tout cel. REsoe : 





: aues fort pour conjurer la mer, 
Pour exorciser ce dragon terrible 


pres el qui, de sa 
. le géante, semble prêt à l'en- 
gloutir pour toujours! 


C'est qu'à Pépoque te spectacle 
de la mer, malgré ces jeux timides 
du désir qui commencent à naître 


‘sur le sable, n'est pas encore 


maîtrisé, et continue de terrifier. 
Envers désordonné du monde, 
relique de la catastrophe du 

instrument de Ja punition 
divine, la mer révulse. C’est un 
espace ambigu qui recèle le Mai, 
mais où aussi s'anéantit le Mal. La 
mer est surtout «/a perpétuelle 
figure du chaos », elle symbolise 


-un monde inachevé, dont le 


construction tragique peut repren- 
dre à tout moment. C'est un 
espace porteur d’une mort sans 
trace, et son affrontement néces- 


-site le recours à la. protection 


céleste, ; 

Mais voici que ta duchesse a 
paru en costume aquatique, La 
mer désormais se civilise, autorise 
les émois corporels, et la contem- 
plation. Sur les hauteurs de Varen- 
geville, au faîte de cette roche Tar- 
péienne, les hommes, les esthètes, 
apprennent À regarder la mer 
autrement, à {a regarder bien dans 
les yeux. Jusque-là, les pieux 
observateurs des rivages avaient 


l'œil fixé sur la rassurante borne. 


divine, Désormais, le regard se 
porte-sur l'horizon, et tente de 


prendre la-:mesure de l'incommen- 


surable, Et cet incommensurable 
fait éprouver à l'homme sa « fini- 


tude»,.lui ouvre les portes d'un . : 


nouveau sublime (2). : 


Le promeneur sur Île .rivage 
s'adonne à la lecture:des énigmes 


.du monde..Grimpant sur les 
‘rochers, marquant son. empreinte 
.sur lé sable humide qui se dérobe 


sous son pied; se glissant et frot- 
tant son Corps aux anfractuosités 
de la falaise, le promencur par- 
ou des lieux à em vue 

mais qui lui « parlent 
de l'origine du monde»: Et sa 
curiosité se fait plus grande à 
en de ce sous-sol qui «n'est 
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e 
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. Plux seulement matrice imaginaire 


on tombecu de l'homme, mais pos- 
sible révélation d'une terre indiffe- 
rente», qui porte son propre fer- 
ment de destruction. A l'image de 
cette falaise en sursis, dont la 
Force n'est qu'apparente. Et cette 
lecture verticale du rivage, des 
«falaises sublimes du noir gothi- 
que de la mers, est autrement plus 
enivrante que celle de la plage, 
«simple texte dé surface», moins 


- 





Un vitrail de l'église, œuvre de Georges Braque. 









signifiant (2). Voilà sans doute 
Pourquoi depuis près de deux siè- 
cles des générations de prome- 
neurs se sont pressécs sur la butte 
de Varengeville, ont erré dans la 
valleuse de Vasterival, qui semble 
avoir été ouverte d’un coup 
d'épée, se sont égarées dans ce 
brouillard d'écume, dans cet 
espace incertain où la terre et la 
mer s'entrechoquent, où la mer 
apparaît toujours possible vain- 
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queur. En sortant de ce spectacle 
géologique. on rentre très vite 
dans l'histoire des hommes. L'obs- 
curité végétale reprend le passant. 
LA, dans une échancrure qui des- 
cend cette fois doucement vers La 
mer, s'étend le bois des Moutiers, 
On passe un tourniquet. On longe 
sur la pointe des pieds une large 
villa aux toits en pagode, qui tient 
du Bauhaus et des Tudor, qui 
change heureusement des manoirs 
de brique de Maupassant. Dans 
un jardin-serre, des ladies de pas- 
sage mettent le nez dans les 
pétales. Le parc rebondit de clai- 
rière en clairière. Des groupes ont 
posé leur chevalet. Derrière une 
boule de rhododendrons de l'Hi- 
malaya, on croit apercevoir un 
casque colonial, la silhouette dan- 
dinante d'un cornac. On se pré- 
pare sûrement pour une chasse au 
tigre. 

L'architecte Edwin Lutyens, la 
paysagiste Gertrude Jekyil, le célé- 
bre duo anglais, et un esthète 
talentueux. Guillaume Mallet, 
propriétaire du domaine, issu de 
la lignée des fameux banquiers 
protestants, sont les créateurs, à la 
fin du siècle dernier, de cette capi- 
teuse robinsonnade. Lutyens s’en 
fut ensuite construire le palais du 
vice-roi des Indes à Dehli. Varen- 
geville valait bien une folie pour 
tenter d’apaiser la mer dans l'es- 
prit des hommes. 


De notre envoyé spécial 
Régis Guyotat 


{1) Le Guide du baigaeur dans Dieppe 
et ses environs pour 18. 

2} Le Territure du Vide, l'Occident et 
de désir du rivage, 1750-1840, par Afain 
canine Aubier, « Collection historique », 





»- Le Bois des Moutiers, domaine 
Inscrit à l'inventaire suppléman- 
taire des Monuments histori- 
ques, est ouvert tous les jours du 
1» janvier au 31 décembre de 
10 heures à 12 heures et de 
14 heures à 18 heures. Adresse : 
76119 Varengavilla-sur-Mer. 
Tél. 35-85-10-02. 
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r 4° formation de l'Hôtel da Rhône, ses. 7 
chambres modernes et ses presta- 2° 
tions sérieuses (on termine actuel # 
lement l'iménagement du cin- 5° 
quième étage et de deux salles de 

RM ELYÉTE den be tre du dore (dans le Jura); de Jacger-Soong, en Valais, la Dôle, dans le Tessin conférence autour d'un hall de 
nier roman de Maurice Denu- son Fischerzunt à Schaffhouse, à comme dans les Grisons et la séjour avec accès direct sur ke-par- 


king). MM.Marco  Torriani et 

‘ Gilattfelder peuvent se réjouir 
‘ d'avoir en Gilles Dupont un chef. 
‘ de grande classe, Jen parle plus 
bin. | 


zière (Denoël éditeur), premier Gérard Perriard, du Centenario, au Suisse alémanique, on trouve, dans 
tome d'une «saga» qui nous bord du lac Majeur, à Locamo; de les «pintes», à se régaler de quel 
éloïgne de sa Louisiane. L'histoire Roland Pierroz, au Rosa/p de Ver- ques «décis» de ces vins alléchants 
due en l'an 1800, avec l'arrivée de ap. nn de la Grappe et frais. 

es troupes napoléoniennes en Ir usanne, de TA C: à V déroule, 
pays vaudois. À Vevey plus préci- Ravet, de J'Ermitage de Vufflens- tous les quarts de siècle, la Fête des 





sément. Ce serait bonne occasion, le-Château, à H. Petermann (Peter. Vignerons. Les vieux Veveysans se De - 
aujourd’hui, pour découvrir ls ui- manns Kunststuben), à Küsnacht een encore de celles de Le Reynière 
sine helvétique «vraie», de moins (proche de Zurich). Quelques 1994, 1927, 1955... Pour moi, j'ai : 
en moins courante là-bas dans les autres encore que j'oublie Ou assisté à celle de 1977 depuis les Ouvert août 
restaurants et sans ambassade ignore. Et puis, bien sûr, Freddy fenêtres du Restaurant du Raisin, en AOÛ 
valable à Paris. Comme on regrette  Girardet, le Bocuse de là-bas, la alors tenu par Pierre Beta. Aujour- Imperdonnabie! Dans’ ma liste : 
alors la chère Marthe Combat, qui, … vedette internationalisée de Cris- d'huj, c'est Philippe Corsaletii qui de La semaine dernière j'ai oublié Le 
aux Sciernes-d'Albeuve, proche de Sier, au nord-ouest de Lausanne. vous délectera ici de son canard Van Gogh. C'est le soir, les prajec- 





Gruyère, célébrait la « Bénichon» Mais ce n'est point chez eux que aux raisins, lie d’épesses (vin blanc - iluminent la verdu: 
(fête des récoltes) et l'occasion l'on découvrira le bouttefas au né à l'abri du château de Chillon et 5 Le | a à pr qu Le 
d'utiliser l'excellente et rare «mou-  papet de poireaux, le potage grison qui devait déjà régaler les person- sanne (19km de là) chez une l'hbtellcie betvétique : de Dogs gaait Le à rai qù per 
tarde de Bénichon »! à l'orge, la friture tessinoise, les  nages de Denuzière). En 1934, le parente, du côté de la rue de le Beau Rivage, le Richemont s'im- spectacle paisible ct: de sq 
Les grands et bons cuisiniers ne filets de veau zurichoise, le guggeli Guide gastronomique citait quatre Bourg. ici, es bons hôtels ne man- posèrent, puis, modernité oblige, SPCCECS paisible et de’ grande cui- 
manquent certes point en Helvétie. Üeune poulet) à l'emmental, la hôtels à Vevey. donc celui des  quent point, mais la palmerevient vinrent les -caravansérails sine. Et si, comme moi, la chaleur 
De Hans Stucké, en son Bruderholz Late au vin et les bricelets du des. Trois Siflets, à la cuisine régionale au Beau Rivage d'Ouchy, an bord hôteliers: l'Intercontinental, le vous invite à manger froid, notez Je 
à Bâle, à Henri Large, de l'Auberge Sert, etc. Passons! très bonne, Que sont-ils devenus? Guise Rhône, le Warwick, le Hilton, ce tartare de poissons fines herbes, le Es 
du Lion d'Or de Cologny, proche Une grande variété de crus, sou- Pour se documenter et écrire son nn FS 1800, Fe je. Servir face au fameux jet d'eau carpaccio de foie gras sur lit de o 
de Genève, comme aussi Joseph vent petits vins de pays, mais déli- Helvérie, l'auteur a dû séjourner Genèy Se loin ait: restant. de bonne cuisine eu son choux vert, le rable de lapin et sa ee 
Righetto à l'Hostellerie de la Ven- cieux, peuvent escorter cette cui- longtemps à Vevey. Il faudra que sembler pour les Vevey-. restaurant Le Cygne (uñe.étoile salade aux giroiles, la soupe de Fe 
dée du Petit-Lancy: de Roland sine. Le long du Léman les blancs je le lui demande. Ou que j'attende sans, encore que Bonaparte s'y soit. Michelin) et abritant le magasin de melon aux fraises, etc. Comptez me 
Johri, de l'Hôtel Haus Paradies à sont renommés; mais aussi ceux 14 prochaine Fête des vignerons, en arrêté, le 11 mai, logeant chez MM Gérard père et fils les «cigs . 3O0/400F, ae 
Ftan, dans les Grisons, à Jean-Paul des coteaux surplombant ‘999! M®de Seussure, où il reçut La riers» superbes que l'on-sait ile Van Gogh, 2, quai Anlaguier fisoa 
Ganne, cuisinier de Suzy Mahrer à Neuchâtel, le rouge (Cortaillod) et L'héroïne du livre va re: visite de Necker. Un siècle plus  (bavanes exdusivement). * à Asnières (92600) 061.: 47-91-05-10 me 
l'Hôtel de la Rochette de Boncourt le blanc d'Auvernier; dans le fois passer une semaine à ro es dei le Cu de Mais la nauvéaufé est la trans- fermé samedi et dimanche, Parking, y He 


Oui au vin de... Maastricht 














_ Tables genevoises : 
















pour et les contre. Si, dès le sei- ble des les Pays-Bas. Vous le trou- Pierre Bourdon voës proposera dé Gù x 2x pésio » poisons POS 
zième siècle, on cultivait La vigne  verez en exclusivité au Verger de la Le Neptune « testér » les vins genevois, vau- moe da daube vous apprécierez le foie gras à la 
dans le sud de l'actuelle province Madeleine (4, bd Malesherbes - Cest le restaurant dois, valaisans, fessinois et grison- ce cé d'agneau à le broche, carry À caillèré, le gratin de cuisses de gre- 
hollandaise du Limbourg, Napo- tél : 49-24.05-22) où Jean-Pierre | ue de l'Hôtel du a nais au verre. Belle cave, de bor- Findienné. tartare, etc. Fromages nouilles, le canard nantais en 
léon mit fin à cette culture. Mais  Legras — tout en rappelant que Gilles Dupont qui règne sur va : jeanne Sen variétés ét desserts de qualité. A Ia carte, services du chef (entre- auflls). h 
un siècle ct demi plus tard Frits d’Artaguan est mort à Maastricht | Cuisine immense, claire, entière. ERA ne compter 70-90 FS, -_ . :‘' Mais surtout quelle cave! 2 
Bosch prôna la replantation de en l'an 1673, vous le fera décou- | ent meublée d'inoxydable, per. “| : :  DLe Café Rafael, 4; quai Turrét- à Restaurant du Parc des Eaux- fs 
vignes (cépage mûller-thurgau), et voir. mettant d'envoyer en salle les % Le Neptune, 1, quai Turret-. tni, Tél : 022-751 8881 (LL). Vues 2. quai Guatave-Ador. ; 
aujourd’hui, depuis 1870, le vigno- créations du « maïtre ». Une salle: du Ta da Taser. . Pañèng. AE-D.G-C8., Tél .: 022-735-40-40. Fermé Le 
ble de Maastricht (guère plus de bien décoré, mx table cpacts, . 24e au 16 août. Parkin ÀR ue, du Parc lundi midi. Paridng. A.E.-D.C. = 
avec une terrasse sur le Rhône AE.-D.C.-C. 8: estaurant UL : “ De ; 
: ea sortant du (ac. des Eaux-Vives _: Le Marot d’Alleves 
A t n RS La carte fait honneur à l'en. [Le Café Rafael | À : AE Ge 
En qua re coins de France seigne et le poisson y est roi, du RU C'est incontestablément.Ls plus Une - occasion ‘(rare} de 
: “ceviche de thon rouge au citron C'est la belle et grande brasserie beau parc et La plus bèlle vue.ur  * 8oûter » l'assiette valaisanne, les 
CHAMPAGNE BRUT . CHAMPAGNES _ tartare de bar au svvrugt, Rein ur le lac Le Genre. -La terrasse” in de it ‘du 5 
ANG v soupe mousseuse de homard gentil service féminin, une belle avèc une fontaine jaillis- ” veau Mazot (veau, ; 
MILLÉSIMÉ ET ROSÉ Lie sr ne à la piperade de dorade, du terrasse jouxtant sa voisine du sante) est le repos des repas'd'été. jambon cri, fromage), etc. arrosés 
«les Almanachs » 51480 Venteuil horuard rôti pommes mousseline Neptune. Et c'est le même infati- Menu du déjeuner à 55 FS (cham-. d'un fendant « patron » (qui est 


Tél. : 26-58-48-37. Fax : 26-58-59-46. 
Élaboré en foudre de chène 

« Cuvée LE RÉDEMPTEUR Brut 1985 » 
Offre spéciale — Tarif 


visite/rendez-vous. 


* « L'abus d'alcool est dengeraux pour le santé, consommez avec modération. » 


Voilà qui peut réconcilier les 7 hectares !) est quasi le seul vala- 





Prestige - Millésimes - Rosé 
Blanc de Blancs - Brut - Demi-sac 
Tarif sur demande. 


Visite des caves sur rendez-vous. 


au corail à la grillade de blanc de 
turbot poivrade d'artichauts. Mais 
les carnivores apprécieront le 
carré d'agneau d’Ecosse à la 
broche, la gratinée de blanc de 
poularde, etc. Fromages de Suisse 
et de France, excellents desserts 
du chariot. Le chef sommelier 


gable Gilles Dupont régnant. en 
cuisine. Aux déjeuners, un menu 
{55 FS) propose entrée, plat, fro- 
mage ou dessert avec des vins en 
« décis ». Et la carte de toute la 
journée (carpaccio, tartare de sau- 
mon, vitello tonnato, gaspacho, - 
spaghetti bolognaise, napolitaine 





pagne et 2 « décis » de vin et café 
compris). Menu « des amis » à 
78 FS et carte (compter 


150F-180 FS et plus si vous faites ‘ 


appel aux merveilles dela cave, 
sélectionnée depuis des lustres par 


François Perret). C'est aujourd’hui. : 
sa fille et son pendre qui vous 


recevront très aimabiement, et. 


‘aussi vigneron). Ambiance fami- 


lière. ne 


menu à 36 FS.: 


> Le Mazot d'Alleves, passsge 
Kiéber. Tél. : 022-732-16-30. 


LR 





VACANCES VOYAGES 


HÔTELS 
Côte d’Azur 


ACCOMPAGNEMENT | 


Mangez des feu 





NICE MAUSSANE-LES-ALPILLES 


Au pled des Buux-de-Provence 
VAL-BAUSSENC hôtel*** 
Une grande maison provençale en pierre 
des Baux vous Ouvrira ses portes : 
21 chambres tout confort, restaurant, 
piscine, proximité promenades à 
Cheval, golfs et termis. 122, avenue de la 
Vallée-des-Baux, 13520 MAUSSANE- 
LES-ALPILLES. Tél. : 


Hôtel LA FENICE 


ARTISTES 
San Marco N. 1936 
TéL : (41) 52-32-333 Fax 52-03-721 


HÔTEL VICTORIA*** 
33, boulerard Victor-Hugo 
06000 NICE - Tél. : 93-88-39-60. 
Plein centre-ville, came. 
Petit parking, grand jardin, 
chambres TV couleur, cable, 
Téléphone direct, minibar. 


SORBONNE 


HÔTEL DIANA** 
73, rue Saint-Jacques. 
Chambres avec bains, w.-c. 
Tél. direct. TV couleur. De 300 F à 450 F 
Fax : 46-34-2430. 
Tél. : 43-54-92-55. 





HÔTEL LE LÉON FROT 
Entre Bastille et Nation 
Chambres doubles avec douche. wc 
et télévision : 290 F. 

14, rme Léon-Frot, 75011 PARIS, 
TéL : 43-79-6949. 

Fax : 43-79-72-76. 





PORTE DES LILAS 


HÔTEL LILAS GAMBETTA*®* 
223, avenue Gambetta 
TEL : 43-62-8560 
Télex : 211838. Fax : 43-61-72-27 


èà25F 


nouvelle ambiance « bohème » 
Taveras LA FENICE 
TéL : (41) 52-23-856 Fax. 52-37-8266. 


TOURISME 


LE PUY DU FOU 


La Cinéscénie 
Je plus grand spectacle en Europe 
« Le Grand Parcours » 
Le premier parc historique 


Départ Paris 
Samedis 15-84, 22-8, 29-8. 59 
Prix 595 F avec transport. 
Réservations : 45-63-23-74 

| LrANSPOIT. 
Puy du Fou : 51-64-[1-LL. 


dans une poële, à l'huile d'olive 
{bien sûr]. Et l’on mange (1)». 
Manger des fleurs, c’est un vœu 
d'abeilles : Cucurbita pepo 1. 
est une plante généreuse, pro- 
fuse, un peu désordre. Mais la 
beauté des fleurs de courge, à 
profusion sur les marchés de 
Provence, invite à renouer avec 
un usage culinaire très ancien. 
Jacques Maximim, du Negrasco 
au Diamant Rose, nous a régalés 
de ses magnifiques fleurs de 
courgette nacrées, crémées et 
truffées. Nous le retrouverons 
bien un jour. 

En attendant, dansons la 
Capucine l. Ou, plutôt man- 
genes Qui ne se souvient 

les enfances à la campagne, où 
l'on aime la drôlerie de Le fleur et 
la saveur de |a graine, de ce 
«cresson d'inde »? Il vient de la 
Colombie et du Pérou : Trophae- 
lum majus L. On trouve, chez 
Marks and Spencer, fleurs et 
feuilles de capucines mêlées au 
mesclun, à la mâche at à la iai- 
tue. Boutons fioraux et fruits 
sont confits dans le vinaigre. La 
patita capuche — capucine — de 
la fleur sut l’heur de plaire à 
Mademe de Maintenon, qui en 
égaya, si l'on peut dire, la fin du 


une plante à rhizome . Elle vient 
de l'Amérique aztèque. C'est an 
1712 qu’elle est considérée 
comme plante comestible. 
Auparavant, les Aztèques en 
consommaient les tubercules, 


semblables à la pomme de terre. * 


Au début du XIX: siècle, on les 
faisait cuire sous la cendre. 


Aucun chef aujourd'hui, à notre , 


connaissance, n'a ravivé cet 
usage. Le dahhe pourtant, avec 
sept mille variétés recensées, 


est la gloire de l'automne au jar- 


Mangez vos soucis! Non, ce 
n’est pas une nouvelle thérapie à 
la mode} C'est la coutumes du 
douzième au seizième siècle. 


«Chez certains épiciers, on 


trouve des barils pleins de 


- pétales de souci séchés», dit 


. Jean-Baptiste de Vilmorin 1. 
Caienduls officinalis, le souci, 
dont le pétale jaune le 


safran, est utilisé en cosmétolo- | 


Au restaurarit le Franklin, à 


-Malo {chaussée du Sillon,. 


tél : 99-40-50-93), parmi -la 


dizaine de fleurs rares cultivées 


par Nadia Romé, Robert Abrs- 
ham emploie ls souci et bian 
d'autres fleurs, teiles que. le 


monarde, la capucine, le chry- _ 


m-pomme. 


santhème, 
Et même ice re: 


l'ancolie, renonculacée chi 


Ophélie, et qui n'arrive même, 
pas à intéresser Hamiet. Au 


temps de Shakespesre, le souci, 


colorait de jaune le beurre étle que à ce devoir. À défaut de 


fromage. . 

Aux coisines de l'Asie, ya te 
glycine. C’est une légumineuses 
herbacée. La Chine et le Japon la 
-cultivent ‘aussi pour la table. 
«Mais une civilisation qui a cru 


© que nous pourrions devenir dés 


glycines dans une autre'vie ne 
regarde. pas les fleurs comme 
nous... s Malraux (Mi Groir des 
limbes). Le robinier faux acacia — 
le vrai, c’est le nom scientifique 
‘du mimosa | - est une légumi- 
neuse aussi. Les grappes de 
fleurs parfumées font des bei- 
gnets d'or, servis avec de ls 


- mandarine Napoléon ‘ou le Jus 


d'une orange. © : : 
Jacques. Manière nous avait 
- étonné avec une Salade da, hari- 


..cots aux pétales de chrysan- 


thème{3). Sur la table du Japon, 
shungiku, le chrysanthème des 
potagers, donne fleurs et feuilles 
comestibles. Au restaurant Ko 
{10, rue du Marché Sailnt-Ho- 
noré...Paris-1®1, . ‘tél. : 


* 42-60-10-24], la fleur du'sisso 


et la feuille, mélées à la sauce de 
soja, ont des saveurs Inédites 
de menthe fumée. À le même 
table, le rhizome de l'iris est 
confit et émincé. IT se sert, 
comme le gingembre, en accom- 
pagnement du sushi, poisson 


- cru, qu'8 agréments. Ikeba, c'est 


l'art de disposer les fleurs sur la 
table, selon l'ordre des saisons. 


Ka, camme aucun autre restau- - 


meñtriser l'art de la tempurs, 
vous farez une pête à frire avec 


une livre de farine tamisée, deux ‘ 


jeunes d'œuf, une pincée de.sel 
et deux cuillerées à bouche 

d'huile d'olive. Er délayant le. 
tout avec deux verres d'eau, 
vous obtiendrez.une péte lisse, 
qu'il conviendra de laisser repo- 
ser. Au moment.de l'utiliser, 
vous ajouterez doucement les 


‘blancs -montés en neige. Les 


fleurs de la: violette, de l'aubé- 


.pine, du ‘lilas, du -genêt, du 
-sureau ou de l'arbre de Judée sa 


“consomment ainsi, en beignets. 
La Belle-d'un-jour, qui est sali- 
‘fère, sera saupoudrée de sar- . 
riette pilée. On usera avec 
modération, toutefois, de cette | 
“herbe aromatique -aux vertus ‘ 
équivoques, connue des 
Romains déjà, sous la nom de ‘ 


_setureie, herbe à satyre2. 


Jean-Clande Ribaut 


:{1) Les Fleurs -— Dix façons de Les 
parer. Le Couteau dans La Te 
A Fes éditions {Solin 1991) , 
Jardin des h FE 
on (Beltond 1992 Ones 
sos ble autant there? 


Chambres insonorisées (10 F à 360 F) 
Perit 


règne du Roi-Soleil. Le dahlia est JON EN AOrPRIE on potage: U. rant japonais de Paris, ne man- 


TY couleur. TEL direct, minibar. ENAC VIRGIN 


s 
1 ° 


KT 

















re te :- Ni Fab 15 SF. 
s Ress. 
1, blanc. 


jeune amant fe Cofeie pas été 





restaurèr tout ce qui, par chance, x 
échapper au'chslumieau des 
Au prix de mille .: 


Hficuiés ds roonstrubent Les . 
chaudières et les mouvements de. 
des voitures — si 

possible dans leur état d' fgine. 


Ensuite, ils se fancent dans de." de 


démarches 


tard, le goût pour l'insolite 
Shaaset de Dhs en ph de‘: 


paraître: Éditée par le 
‘Voisin-Désciaux 


Ent ma rue en . 
pores dd 2 héons nes 


rédlisatent Mar ot 


100 Montres à 
- pied en gt Pa 
Pékin ou le Hant Atlss 





4juilet, M Foulques de Jouvenet . 
lettre : 





K ‘précitér que 
le futur, Musée intéraire Colette - 


serait consütué sur la’ base d'une 
donation qu'il a faife avec son 
oncle Bertrand, en janvier 1987, et 
qui pûrte sur. cé 
dans l'appartement: dé la ré de 
Béanjolais -fors du décés . de 
Colette. Hi aôus” ‘demande êgale- 
ment: de. préciser que. ie très 


















5 Gt de LOST vint de p 


1 470 p, le numéro 50 F. 


le premier à partir de Ja France : 


| : dis 
=. quinze 
é * Menéolegique, 3990 F. 


ee see 





pi 
Monde-sans: visa w du samedi ‘ 


‘que certains Marseillais donnent à 


" Monnaie» à l'ouvrage enjabant 
t 
pee toponymie officielle (voir le Guide 
: Lafitte de. Marseilfe) attribue ce 
‘nom gidien au pont dif couram- 













TESCALES 








“ar aient pen 152, ou nibiias dual D’autres associations, plus 
un service .omnibus de voyageurs. | sur des lignes peu utilisées par la Dm nn 
: Dans l'ancienne reraie de La "SNCF... | sauvegarder une seule machine, * 
É ; l'association étonirante encore, la de comme le Pacific Vapeur Club de 
nombreux matériels. Pendant les reg bb loli Sotteville-ès-Rouen, qui remet 
week-ends d'été, les cinq . 1 mètre qu’exploite le Chemin de ement en chauffe l'un des 
locomotives du musée tractent des ! fer du Vivarais, un réseau privé,. fleurons de la ligne Paris-Le Havre, 
savettes sur un tronçon de voie de | :créé en 1969 par la société des une Pacific 231 restaurée par Les 
À ; Chesnins de fer touristiques de. amateurs éclairés de l'Amicale des 
‘| montagne (CFTM), elle-même issue | chef de traction du réseau de 
| d'une association d'amateurs. La l'Ouest. 
CFTM utilise une portion de On peut trouver adresses, horaires 
l'ancien réseau des chemins de fer et, éventuellement, tarifs de toutes 
| départementaux, qui reliait, jusqu’en | ces associations et musées dans 
1968, Tournon à Lamastre l'édition 1992 du Guide de 
JDE (Ardèche). Ayant récupéré une l'amateur {1}, de Michel Braun. On 
É À . Elle impressionnante de y relève également de nombreux 
{alors qu'une seule locomotive. “matériel, elle peut faire circuler des | renseignements sur les lignes des 
3 : Anourd’hn, elle se trouve à la tête trains comportant jusqu'à quatorze | Alpes, des Pyrénées, de Provence et 
vébicules, voitures, Ses six locomotives à de Corse assurant encore une 
dont un tiers sont classés vapeur et ses cinq autorails lui activité régulière de transport de 
permettent d'être l'un des réseaux voyageurs. S'y ajoutent les lignes et 


| touristiques les plus actifs d'Europe. 


ie se rbiaion paca . 
LT | 
Patent Laval ri Que) et: 
“Haeophoues de Paris SCbonne 
a or ro ata r 
auspices dé FAgence de 
rs ‘ 


unè nouvelle ‘ 
po So peiqe 









AVROCON-AEISDURCES 






Le Mrxdos en Vol carter direct 


at. 


Amerimex 





fdu parc de l'E$ 


agences de voyages et 
“renseignements au 49-20-76-80) : 
à pes le: Las 


Renaud, mais son demi frère. -Ber- 
| -pérégrinations dans les rues barcelonaises, 


_Les ponts de Marseille” 


* Dés tettres de plusieurs lecteurs, 
du. Midi, à propos des noms des 
ponts de Marseille (« le Monde 
sans visa » du 18 juillet), il ressort 





Jeux Olympiques de Barcelone. 


tori le. vom de «pont de le Fausse 


la crique düû Vallon-des-Aüffes. La 


mient du. « Perit- Nice», par réfé- 
rence ä do éablissement voisin: - 





PR als x 


rame Fe 


ne Pre ne 


AT 
HS sculptures périllantés er etses iépsentes: ‘composites. “Pitiéso, art 
‘jeunesse er à qui il légua sa fondation, vous ouvre les portes de son musée aux voiles tant multiples qu'uniques. 
Gaudh, architecte sculpreur fétiche de Barcelone vous offre le spectacle fabuleux de ses édifices barnques. 
Vous serez grisé par le gigantisme de la Sagrada Familia, vous y perdrez le sens de l'orientation mais mesurerez 
combien est grand le génie de son créateur. Et puis il y en a bien d'autres... À vous de les découvrir au gré de vos 


mieux pourvu en chemins de fer 


et de Suisse, le pays sans doute le a 


parution (deuxième quinzaine 
de juin) était moins tardive, la 


- plupart des trains t 


Ouristiques 
reprenant du service dès le mois 
de mai 
CR | préparée 


1) Le Guide de fmateur, Ééens du 


ler Verpi 540 Breil- 
BUr-ROYA. pages. D fra 
RO 12 P MR f ca de 





Route 


| | 
bouddhique 
Un voyage très élitiste, puisqu'il 
s'agira d'une croisière en Corée du 
Sud et au Japon intitulée « Les 
routes du bouddhisme». Un thème 
universel, vu ici sous son angle 
culturel, et un regard neuf sur ces 
deux pays, abordés par la mer. 
Vision inangurale de cette | 
ER nn 
d'eau, en Corée, au palais 

po per 
Kyongiu, au temple de Sokkuram, | 
un Bouddha de granit regarde le 
soleil levant. Une journée de 
navigation en mer du Japon conduit 
à Kanazawa, première des douze 
escales qui permettront de découvrir 
des maïsons de samouraïs et l'un 

des plus anciens châteaux du Japon 
(il date de 1607-1611), à Matsue, le 
temple chinois de Sofuki-Ji édifié en 
1647, le volcan toujours en activité 
de Sskurijime, l'ile de Mivajima que 
l'on considère comme sacrée depuis 


















Sur votre Droite, Picasso, Gaudi, Mir6 et Bien d’Autres.. 


Lis ATHLÈTES, 166 drapeaux nationaux qui pavoisent sur le stade olympique, 11 000 journalistes, des centai- 
nes de milliers de spectateurs, des centaines de millions de télespectateurs... Barcelone ouvre ses portes sur 
grand spectacle du monde: les Jeux Olympiques. Feu d'artifice de couleurs et de lumières, Mes be 





Hétéeléne où 1 vécur une partie es sa 





coulée en bronze il y a sept cent 
trente ans, du Dee Daïbutsu, à 
Du 9 au 27 septemb: 
de 37 900 F ä 41 100 F tout à 
Compris, notamment les vols 
Paris-Séoul et Takyo-Paris er le 
logement en pension complète sur 
l'Aurora 1, un bateau de luxe de 
44 cabines. A bord, conférences de 
Ms Danielle Elissecff, professeur à 
l'Ecole du Louvre. Cette croisière est 
par Apsara (1, cité Paradi 
Bou D Pass. tél. : 42-70-2655), ® 
aliste en la matière 


De Rodez 
à Compostelle 


Trois été durant, de 1988 à 1990, 
Rodez a vibré au spectacle 
d'Aruaine Colinet, compagnon 
bâtisseur, présenté à l'ombre de la 
cathédrale. L'an dernier, pour leur 
nouveau spectacle, la Ville et 
l'association Le Parvis ant décidé de 
rechercher un espace scénique À la 
mesure de leur ambition. Ainsi est 
‘né en pleins champs, dans le parc de 
Combelles, un théâtre d'été avec la 
“terre pour plancher et le ciel pour 
plafond. Un théâtre baptisé Théâtre 
du Champ d'étoiles er où l'on 
pourra assister, du 5 au 15 août 
Feche le 9), à une version 
‘renouvelée de Guilhem de Peire, sur 
des chemins de 
Saint-Jacques-de-Compostelle, 
parcours initiatique, à la fin du 
treizième siècle, d’un jeune homme 
sur la route du célèbre pèlerinage. 
Le texte est de Marc Censi, maire de 
Rodez, la mise en scène de Claude 


Moreau, directeur des Productions 


de l'Abaque. Avec, cette année, les 
masques et créés par 


TA l'Arche de Noé, une compagnie de 


Moissac, La partition musicale, 
associant luth et électronique, est 
Gerstenhaber, 


chanteur et joueur de vielle à roue, 
l'Ensemble médiéval et l'Orchestre 
du Capitole de Toulouse, ainsi que 
le Chœur régional de Midi-Pyrénées. 
Renseignements et réservations au 
65-68-02-27. 
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Bridge 


ne 1495 


DUEL 
FRANCO-POLONAIS 
À DEAUVILLE 
Mëème au plus haut niveau, de 
grands champions ne trouvent pas 
toujours la ligne de jeu gagnante, 
comme ce fut le cas dans le 


match F1 au bridge- 
rama du casino de Deauville. 

vo 

VA1073 

D92 

*AD84 
6RD72 41064 
VDV852 VR64 
0A1076 0854 
a— 410963 

24853 

Ÿ9 

RV3 

SRV752 
Ann. : S. don. Tous vuln. 
Mol Lan rs Po 
[oui ie. rrytors 
1$ 19 conte Ÿ 
passe 39 3SA passe 
4% passe 49 passe 
AŸ pass 5% passe. 


Quest ayant entamé la Dame 
de Cœur, comment Sud peut-il 
gagner CINQ TRÈFLES contre 
toute défense ? 


Réponse : 
Il y a une ligne de jeu impara- 
ble, Le déclarant prend avec l'As 


de ee et Fr . qu'il ee 
couper deux fo: le {avec les 
D de mb et ECS des CE 
reaux. li commence donc par 
jouer le Valet de Pique, qu'il 
laisse courir. Ouest prend et 
continue Cœur, Sud coupe, tire 
l'As de Trèfle et comprend qu'il 
faudra terminer en coupe 
après avoir fait deux Carreaux : 
Sud joue donc le Valet de Car- 
reau, Quest prend et continue 
Cœur coupé par le 7 de Trèfle. 
Alors le déclarant réalise les deux 
Carreaux maîtres et l'As de 
Pique, puis il coupe le 5 de Pique 
avec le 4 ee Trèfle et joue le 
er: 


V10# D8 


28#RV 


Le décfarant coupe fe 10 de 
Cœur avec le Valet de Trèfle, puis 
le 8 de Pique avec la Dame de 
Trèfle, et il fait encore le Roi de 
Trèfle, soit au total trois Piques 
dont deux coupes {avec le 8 et la 
Dame de Trèfle), quatre Cœurs 
dont l'As de Cœur et trois coupes 


#1096 


de la main (avec le 5, le 7 et le 
Valet de Trèfle), deux Carreaux, 
F'As de Trèfle (au début) et le Roi 
de Trèfle (à La fin). 

On notera qu'il était capitai de 
faire deux Carreaux dès que l'on 
a constaté la mauvaise répartition 
des atouts. 

A l'autre table le contrat de 
3 SA avait chuté parce que le 
déclarant avait mis l'As de Cœur 
sur l’entame à Cœur. 


UNE TECHNIQUE 
ÉTONNANTE 


Ce chelem s été brillamment 
gagné par le champion américain 


Larry Cohen au cours d'une tour- 
née en Europe. C’est un superbe 
exemple d'une technique parfaite, 
mais étonnante, 

+2 

VDV1054 

ORVS84 

$RD3 
+v 10765 
VARS876 V92 
0D76 ©1093 
#9542 4v1087 

4ARD9I843 

y3 

dA52 

#46 
Ann. : S. don. Tous vuln. 
Sud Ouest Nord Est 


2$ passe 2SA 
34 passe 40 
4SA  pasæ 59 
6% passe passe 
Ouest entama le Roi de Cœur 
le 9 d'Est et il rejoua l'As de 
œur dans l'espoir que Sud (et 
non pas Est) aurait encore le 2 de 
Cœur ; mais le déclarant coupa, 
ensuite il tira As, Roi de Pique 
(sur lesquels Quest fournit le 
Valet de Pique sec, puis défaussa 
un Cœur). Comment Cohen en 
Sud a-t-il gagné ce PETIT CHE- 
LEM A PIQUE contre toute 
défense ? 


EUR 


Note sur les enchères 


La main de Sud n'est pas tout à 
fait assez forte pour ouvrir de 
«2 Trèfles » forcing de 
mais la couieur de base était 
Pique, et Sud était décidé à jouer 
la manche. On comprend donc 
qu’il ait choisi cette ouverture. 


Philippe Bragnon 









Anacroisés, 


ne 726 





Les anacroisés 
sont des mots 


12 
3 
lacées par 4 
les Vettres de 5 
mots à trourer, 7 
Les chiffres 
qi eurent œr 89 
10 


SE 


au nombre 
d 


mis 

= 
“Re n 
Coume su 


Scrabble, on 1415 


pe cnime. 16 
[ous les mots 

figarent dans 7 
l'Offieiel da 
Scrabble 8 
(Larousse). 


HORIZONTALEMENT 


1. AACLOPR. - 2, DEINSS. - 
3. AEGILOSV (+ 2} - 4, AAELSTX - 
5. AELNRSV. - 6. ADEEIORS (+ 1} - 
7. AEMORST (+ 3). - 8. EIIRSS. — 
9. AIMOPTUX. . — 10. ACEEGRTU. - 
11.  AADEILNR (+ 1). — 
12 EELORRVVY. - 13. CDEIILMO. - 
4 AABEGGS. - 15. ADMNORT (+ 1} 
- 16. EINNOPRS. - 17. AEEHLS. - 
18. AACHOPPR. - 19, DEEISST (+ 1). — 
20. AEEINSSU. 

VERTICALEMENT 

21. ACCINNOY. -— 22. AEEGIRRU. - 
23. ACCEEEH. - 24. AAGINUV. - 
25. AEEILOSY. - 26. ACELORS {+ 3}. - 
27. AADERSS (+ 3} — 28. ABEGLNTU 
(+ 1). - 29. AEELNS. - 30. ADDORSU. 
— 31. AEOPRTT. - 32 AEEMMRT. - 
33. ADEIILMT. - 34. AEELMRTX. — 
35. AAEEGR (+ 1). - 36. BCDEHIO, — 
37. AAEILMNU, - 38. ABINSU. - 39, 
EIPTTU. 


. SOLUTION DU A: 725 


E NARRATIF. - 2. VRILLER. -— 
3. YINIFIERA. - 4. CLITORIS. - 
5. TSARISTE (ARTISTES...) — 6. EPI. 
GENIE, changement de nature d'un 
miuéral. - 7. ESBIGNEE. - 


#23 4 5% 37. & % 


8 LORETTE - 9, ECALEES. - 10. SIR- |: 


TAKL - 11. PINCEUR (PINÇURE). — 
12. MEGISSE (GEMISSE). - 13. TEN- 
DRES (REDENTS RETENDS TEN- 
DERS). - 14. ETALASSE (ALESATES). 
— 15. TEINTURE. - .16. EPIROTE 
(PETOIRE POTIERE POTERIE). - 


17. ALCOTEST . (CALOTTES). - : 


18. ARASAL - 19. SLAVISTE, spécialiste. 
des langues slaves (LESSIVAT). - 
20. PLEUTRE (LEPTURE REPLEUT). 
21. NUCLEOLE. - 22. PETRELS 
(REPLETS). - 23. PROCTITE, inflam- 
mation de rectum. — 24. REIFIERA, 
transformera en chose. — 25. NANTIRA 


(RAINANT}. - 26. ELUCIDER. - | 


27. AVOCETTE. - 28. TEGUMENT. - 





nn mr ner 


de 
A en ne me 






u Dames : 


m436 ; 


LE COIN DU DÉBUTANT 


Res ” OUPS! 
e Exemple de schéma (1770) : 
L Fu : 





e SOLUTION : 23-18 [et non 
23-19] (12 x 23) 33-28 x 32) 
42-37 (32 x 41) 49-44 [et non 
49-43], etc, +. un Fe 

e Exemple d'application Guin 
1992): ‘© . 6 : 









Dee 
Ju 
ag 





Q 


aie É 

EH 

RCRCE nl ' 
= 


<|[0 





ji ns dernier semé joer ‘ 


suivre le final ‘particulièrement ins- 
tructif. ‘ : ‘ 


e SOLUTION : 24-i9 (14 x 23) 
32-28 (23 x 41). 
« Cul-de-sac »] 21:16 (49 x 21) 


26 x 6 (35-40) 2 x 11 qui s'ouvre 
sur le Et de forcé car si 
6-50, + 
2-81 


[le thème da 


ci-dessous, les Blancs FAUNAY) 
viennent de jouer. 37-31 face 
HORN. 



















He |: 
= ! 
nn RE ER 

“ ee ns = nn 
CREER . 
CEE EE : 
NS EEE 
orne ô 
ESS E 
T 4 # -9 
Les NOIRS eni 
aftt CIN xD UEX 
29 x (x 19 49 % 2 (0 x 2 
4% 23 (28 x 43) 49 x 3 
x , LAS 


Blncs : pions à 32, 31,389, 4 
Pre ous 32, . b 
“Noirs : pions à 12,-13,:14; 17, 21, 


23, 25, 28. 


38-3311 (17-22*) 32-27 (21 x 32*) 
39-341! imposant un. troisième cou 
forcé (2 27 7 10 GE 4 
10-5H°"te Final 31 


inattendu (25. 





+ D 5 x 28 (46 x 40) 45 x 251+. 
Une" 


= 
S 


(@] 
Ù_ M 
HONOR 








Mots croisés 


ne 725 





HORIZONTALEMENT 

L. Stoppe ou laisse passer, ça dépend 
de sa position. — IL Tranquille depuis 
Rocard. Danse d'Amérique. — IL. Peu- 
vent aussi bien être bonnes que déses- 
pérées. - IV. Conjonction. On s'y 
plaint. Note, — V. Tint longtemps la 
barre. Sensibles donc... — VI, Sa garde- 


S$ 
£ 
$ 
; 
ë 
; 


VIN EÉlaguera, 
moellense, — IX. Ce 
qu'il est petit qu'on 
iter sans précaution. Porte 
— X. Dans un cer- 
sens et doublé, apporte du récon- 
décriée de nos jours. — 


MEESYES 
br 
& ge 
& 

pi 


VERTICALEMENT 
1. Veilleur de auit malgré lui. - 
2. Un nom pour une Pronom. - 
3. Ne dit mot. Flatte un sens. — 4, On 
l'a que Très pie eu 
. Comprendrons. — 6. e 
A feur but, Nous les apprécions. — 


7. Réduits en cendres. Européenne 
bouleversée, - 8. Toujours chassés, 
Bonnes manières. Club. — 9. Maillons 
de chaînes. Doit bien faire. - 10. Pour 
les eaux. Balzacien. — 11. Avalé de 
travers. Pleurent misère. — 12 Capti- 
vantes somme (oute. 


SOLUTION DU Ne 724 
Horizontalement 
L Transparence. — IL Rerourné Eng 
- TL Acheté. Avoua. — IV. Nil UDF. 
nel — V. Stéarines. Li, - VL Fatras 
Pabst. — VIL Unes. Prisa — VIIL St 
Emois Toi. - IX. Anisé Peur. — 
X. Occident. Aïe. — XL Narcissiques, 
Verticalement 
1. Transfusion. — 2. Récilant Ça — 
3. Athlète. Acr. - 4. Noë Arsenic — 
S. Sutura. Midi. — 6. Prédisposés. — 
7. An, FN. Riens. — 8. Réa Epis. Ti. — 
9. Visas. — 10. Néon. Batean. - 
11. Cruas. Ouïe. — 12. Egalitaires 


François Dorlet 


OLYMPIADE 

de Manille, 1992, 
Blancs : G. À 
Noirs : P. 
Gambit D. Défense slave. 
Li dS}20.gt{n) Dx8!i0) 
ib  sblze our 
SE [tn Fa 
&FDQ Dr HUE F4 
1e DKGOlées!t 70 
: SE ]22 Tea ss 
10: 0É0 eos  Téé(o) 
DNS æs|2.Ti  Fis(n) 
SO COTES : bus 
Len GER à 
168. PRIT Toi 
Re UJRE nuft 
19.b420)  h6(m) 137. Deg7 aan 
gs notre 

do bi 
les Blancs auraent pu éviter Que 3. 
CB3, a toujours été di depuis 
a egparition à Monte-Carlo en 
Comme prématuré et favorable aux 
Blancs. Cependant, il jouit, à nou- 
véau, depuis deux ans, d’une cer- 
taine popularité et connaît suce 


6. Ces, F6 ; 7. Dad+, Cd7 ; 8. j 
Rf7 !| une nouvelle idée dE 
5 6 GS Qi 1 


b6, Dxb6 ; 11. C£3, Fb4+), Cb6 
a es Noies ont (Midenket 
-Engqvist, 
Er ï mpionnat 
<. 
Ts 


29. INITIEES. - 30. RESTENT (STE- | (404 immédiat] 11 x 2 EI 
RENT TERSENT) - 31. FISSES. - | (40-44 Hi [la pointe du n | HET 
Fe nt a ER CU nn ere 
idi, réunion oi (SL suite ï er Sn 
l'on boit, (ARTELS RATES). — 35. IRI- É (35-44), a 1-6 Pr Les Blancs jouent ef gagnen£. 
SANT (NITRAIS) — 36. AMELIORE - | (40 x 49) 21-27 (49: x 21)- Nouvelle pièce d'art composée par 
RS mo PR 7 [ce grand maître problémiste pour les 
ILES (CELERITES ELECTRISE). - -)-2LS suivi de i-74: ir ea 
39. RIPATON (PIORNAT PRONArT), | *) (35-30:-"21-8 suivi de 1-7; lecteurs du Monde. : 
40. MODESTIE. : | L'UNIVERS MAGIQUE ._ SOLUTION DANS . 
Müchel Charlemagne | Tournoi international de Paris, LA PROCHAINE CHRONIQUE : 
et Michel Dugnet te Dans le digranmer "Jean Cha 
me1498 | 
d Une nouveanté. Le champion D Toute la férocité de Kesparov - _ #)'Si 29.., h5 : 30. TEA, FRS; 31. 
du monde se méfie des suites théo- est dans ce sacrifice qui ne laisse _Tid7+ 11, RXf7 : 32. Cu5+, RE7 : 33. 
riques mises en cause dans des tour- aucun répit À son adversaire. . TÉ/+, Rés ; 34. Cxé6 aveë gain 
noïs récents : 6. Cd2, Ch6 (si 6... k) 18.., Ta-d8 ; 19: Td-f1,.CS8 ; w} Si 36. 5:37. TXf7+, 
Dxës ; 7. Cg63 et si 5... Cd7; 7. 10. Du5r, C6; 21. Chét n'offre . Rd ; 38. Tér, CE : 39. Tode 
66 !, Beéé ; 8. g3, 65 ; 9, Fg2, > aucun espoir aux Noirs; dé même, mat RTE 
10. C3, F67 ; L1. 0-0 avec avantage si 18... R£B ; 19, Cg5, 6:20. 
aux Blancs selon la théorie mais Txd7 1, Dxd7 ; 21, Ch?+ Il et les à ON 
este n 7. C5, CfS; 8.83, Blancs gagnent. En ne DE L'ÉTUDE N° 1497 
Cd7 (8. C63 ne donne rien après |) La variante 19. Th-fl, Rg8 > 20. - L KUBBEL (1924) 
9. 63, dxé3 ; 10. Fe2, F5; 11. F6, Fxfé ; 21. Did, Dé1-ne suffi (Blancs. Rf8, Fad, Cgl, Pb. 
HR AO VAT le morte "Noirs : Rfi, Pas, d7, d6, h2) 
dd: Gé 12. @s et le Sans ge gl Ge iles. LCL Ro; 2. Fât+ 1, Bxdl : 
de Dies ici _.. 21. Pdé, Bd6: 22. Du, TS; 22! 3 DRE ere 
discussion. ue De res: 2 Tdi ets 19 4 DB<D, Ri=D ; 5. Dbi+ avec 
a-d8 ; 20. Td-fl, Re8 ; Dg5+, gin - û 
à Ou 7..., çS. ess. 2. , Pt SL Lee ie 
Les Blancs ont la suite CS: , 6 : (ai 3. e 
11P 0 aoû que Re de lle 25 Trans 38. pin, RE; 26 x ÉTUDE, 
Dfé+; 12. 63, dx83: 13. Sté, Txfél, F6; 27. Fif6t, Du ; 28. (1935) - 
Dxé34 ; 14, Rb1 mais à cause du Cf7mat . ... … -. - 
Dis 13. RDL, FO ui somble  taque per 20 Dabs CE a ZI. DS,» 
+ ; 13. n i sem! ; 5 21.5, 
intéressant pour les Noire. DÉS : 22. 486, ss Rbhl, 7 
À Plus prometteur que 12. Fxé3,  Ê@6 (ou 23, Dxç3: 24 DM):24 à 
DS7. La variante 12, Fç3, Des: 13. DB4i- ae ‘ 
b4, Db6 ; 14, 65, Dg7; 15. FéS est  o)-Et non 20, Rg8 ; 21, 851 5 
amusante mais les Noirs peuvent p} LA aussi l'attaque sar le R noir 4 
Re hou SH ES 
parov critique ce dévelop- , C4 ; 25. s ES 5 .3 
ent du F-D. 14, Cs6 forçant Th-8l, Kasparov. récupérer 
F5. 83 était mellleur. |. a pesoifée .2 
mn 22 4 


A} Avec la menace 16. Txd7! . 


D Quoi d'autre ? 15... Ta-d8 ne 


Fee. Ce Lu nat, SA: 


Dgé+ | (surveillant la case #4), Rf7 : 


24. Txdi avec une terrible 


Si 17, RXg7 3 18 C4, RM; 19. * 


Ti f 












Blancs (8): Rgl,. Ta2, ( 
HAE TOR 


. Noirs (1): Ras, D58, CHA, Pas, 
ME UT 
+ - Les Blancs jouent et gagnent . 
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‘ab cdefg h. 
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Au Festival de Hbou r ee i 
Les vérités du dabïlama : 


SALZBOURG .aspeët des choies-et-à privé 
|: gier la recherche spirituelle qu'A 
de notre envoyé spécial . : ;_88 retrouvé “aujourd'hui oceu, $ 
«N'oublions pas qu'à quel. Mer. po ee ee 
gues centaines de kilomètres oment l'institutionnalisation Gé 
1 l@ Canon tonnes gr j, ÿ, "drai: ‘de : 
gens, vieillards, brnns re Rp, ges " droits de. 
enfants, errent sur les routes 7, ‘ 
pour fuir les combats. N'ou- 
bons pas non plus l'Afrique ni 
le fossé toujours plus béant 
. entre le Nord'et le Sud. » En: 
invitant le chef spirituel et tem- 
porel du Tibet comme hôte . [ : 
d'honneur de la cérémonie d'où- : ‘ponsabifité universelle. « Plus 


LD 








: ‘Les travaux d'un groupe de 
six éminents pédiatres préconi- 
Sant « d'interrompre li vies de 
nouveau-nés en cas de malfor- 
' mations graves, ont relancé, 
mardi 28 juillet, la polémique 
déclenchée aux Pays-Bas, au 
.['} printemps [le Monde des 2, 9 et 
[11 avril}, autour de la réglemen- 
:| tation de: l’euthanasie active 
|] adoptée parles députés. 







































verture, la nouvelle direction du que jamais, explique-t-il, nous | _ AMSTERDAM 
Festival de-Salebourg ne croyait _dépendonsies-uns des autres. |’ correspondance 

pas-si bien illustrer sa volonté, : Avec la développemarit.tachné. | |. : “3 

de renouveau, Le dala-lams a que: planète a singulièrement: | |. Pour répondre aux nombreuses 
décidé de mettre de côté le dis- rapetissé, et nul ne peut se per- ||’ questions que se posent les méde- 
Cours préparé. : =: | |cins confrontés à:des nourrissons 











| gravement handicapés, le groupe 
l {.de travail, spécialisé dans les 
. | aspects éthiques de la néonatalo- 
‘ie, décrit les cas. où une eutha- 
nasie .peut se justifier, ainsi qne 
- la-procédure à suivre alors. 
.… ft écrit, dans un projet de rap- 
. Pôrt. qui sera porté devant l’Asso- 
. Giation néerlandaise de pédiatrie 
{NVK) en septembre, qu'il doit 


Reppelant les souffrances dé 
la guerre, si près. de la cité. : 
médiévaie confita dans le: culte :: netlonaux. Leur temps. 
ge son enfant prodige, le lauréat ‘ét pourtant révolu et, pour 
Su D nn ca raunte |lver ls défe de damah, le 
la haine gt la peurs, C'ést ce’ mere beson d'une: 
qu'il appelle le « désarmement né dns sé nee 
















intérieur », étape ‘obligés. du 
« désarmement extérieurs...A prononcé pour un contrôle des 
ses yeux, ii importe -sans plus ‘naissances «sans vialances, &tre possible, pour des pédiatres 
attendre de proscrire le com-: - afin de préveñir «une surpopula-- |-| se-trouvant dans une situation 
merce des armes, puis d'emt- -6on de fa plänète, mortelle pour |-| d'urgence, « d'interrompre la vies 
mer progressivement une . l'humanité »."« Nos ressources de nouveau-nés présentant des 
authentique démilitarisation, né sont pas limitées ot même malformations congénitales parti- 
atocr ST Chaque vio: humaine est pré- | |.culièrement graves. 
Le bonze souriant s'est - cleuse; il fout réfléchir avant de LA Te ue 
étonné de voir autant de sta- "tire un-enfant au monde..s! ||... il s'agit par exemple de nour- 
tues de généraux parsemer J'Eu- oh ne. peut pes ki sseurer des - rissons atteints de spina-bifida 

























ro et avous ne comi = ja ' 
2 dre cet pas Crest : rt re -[ | présentant de graves lésions des 
peut-être parce que le Tibet: . nee % :encéphales. Le groupe met l'ac- 





-cent sur le Fait qu'il ne s'agit là 
' que:de cas tout à fait exception- 
‘ncls.. ! 

“* fl y'a trois ans, une première 
version du projet abordait la 
question du commencement et de 
la poursuite ou non de traite- 
ments médicaux sans perspective 
de guérison. Mais les pédiatres 
partent aujourd'hui des formes 
d'euthanasic actives, médicamen- 
teuses, pratiquées envers des 
. Bourrissons-de. moins de quatre 
semaines, qui peuvent continuer 


: . eu tendance à négliger cet 


WEEK-END D'UN CHINEUR 


se : Samedi 1= août 


JEAN-CLAUDE BUHRER 








i - “mobiliér, tébleaux, objets d'art; 
Cahors, 10 K,:14 H':-mobifier,. * Gourdon (42}, 14'h 30 : mobilicr, 
objets d'art: Divonne-tes-Bains, * ODiéts d'art; Les Andelys, 14 h: 
21 h 30 : mobilier, tableaux; objets. mobilier argéntere. . 
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«eue 7 Foron J bureaux 
E séjour s/terrasse. 
balla shaminée. G =]: ; 
paraben éom. | Locations 
+8-24-70-26 - 49-26-75-61 VOTRE SIÈGE SOCIAL 
_. IRIOAEES | DOMICILIATIONS 


ST-LEU-LA-FORET 98. | Tous services. 43-68-17-50 


à : F. 2 -[ Msts- chenme d'anan 200 à 
3 tuiles, chominéé, ciaose rare fonds . 
5 ed ’ RER de commerce 
45-04-2430. 


*LAvENDRE dons 16e vvnes | VEHLES | 
178). suparbe villa très DROME. PARTICULIER 








. - récente. 8 pièces, sous-sol |" 4 hotakrestacrent 
F' . En total, sur terrain arboré de | ‘KES ‘ 
“ Ë : : , 1500 m2, evac poutres en | | Mason Renaissance, 14 ch. 


Posalb. extension et fonds. 
Prix : 1,9 MF — 75-63-07-41. 


| — > SLR - ble, très caime. MAROC 
F - { : réduits. Tél. : 39-74-16-38 Mars at tonds,-400 mr, sajon 
. pe “ ‘3 de thé, pâtisseria (neuf) à 
LÉ nee 
: l'AFFAIRE DU: MOIS ; 
VIAGER LIBRE (94) 
- cm veNvEUR [ME ES 
47-80-09-37 » 42-58-1568 ï Ho0éate : 


‘ 45.20.1998 # | 
[QUAI BLÉRIOT: 





Vue sur Seine _ ‘"‘: : 
du Studio au.5/6 pièces : 
‘prestation luxueuse-. : . 

“livraison fin 1992 :: 


|. MÉDECINE 

= Pour des cas de malformations graves 
Des pédiatres néerlandais préconisent 
: l'euthanasie pour les nouveau-nés 


ou d’hydrocéphalie, ou encore : 


































à vivre sans traitement médical, 
mais qui auront, leur vie durant, 
besoin d'être assistés. et dont la 
vie pourrait constituer une plus 
grande souffrance que la mort. 


Si chaque année trois cents 
bébés gravement handicapés 
meurent de l'arrêt d'un traite- 
ment ou de sa non mise en 
œuvre, les euthanasies actives sur 
ceux-ci ne se monteraient, selon 
M. Versluys, président du 
groupe, qu'ä environ 10 % par 
an. Or, «il n'existe pas, pour de 
tels cas, de perspectives de pou- 
voir un jour vivre avec une cer- 
taine qualité de vie», affirme un 
médecin. 

Les critères déterminants pour 
la gaslité de la vie, élaborés 
antérieurement par le groupe, ont 
été repris dans ce dernier projet : 
l'enfant pourra-t-il plus tard pen- 

ser et communiquer de Iui- 
même? Pourra-t-il s'occuper un 
tant soit peu de lui-même ? Pour- 
. ra-t-il être traité chez lui ou 
devra-t-il rester à vie dans le cir- 
cuit médical? Souffrira-t-il ? 

Combien de temps vivra-t-il ? 


Un acte de décès 
inexact 


La décision ne devra cepen- 
dant jamais ètre prise par le 
médecin seul, mais toujours 
après une discussion très appro- 
fondie avec les parents du nour- 
risson, des collègues ct la com- 
mission d'éthique de l'hôpital. 
Un médecin qui n’est pas prèt à 
interrompre la vie du nourrisson, 
alors que les parents le souhai- 
tent, devrait indiquer à ceux-ci 
un confrère convenant micux à 
leurs convictions. 


Mais le point le plus contro- 
versé du projet de rapport est la 
recommandation que les pédia- 

tres font'à ceux qui pratiqueront 

l'euthanasie de dresser un acte de 
décès incxact faisant état d'une 
mort naturelle du nourrisson, au 
lieu de remplir le questionnaire 
mentionnant à la justice les cir- 
constances du décès, obligatoire 
lorsqu'il y a cu cuthanasie. 


Cette entorse à La loi est moti- 
vée par le fait que le projet de 
loi, adopté par les députés 
en avril, maintient l'euthanasie 
dans le code pénal, et stipule 
l'ouverture d'une enquête judi- 
ciaire dans tous les cas où il 
s'agit d'xénterrompre la vie» 
d’une personne ne pouvant expri- 
mer sa volonté de mourir. Or une 
enquête judiciaire pourrait, selon 
le groupe, provoquer des troubles 
importants dans l'hôpital, pertur- 
ber gravement le deuil des 
parents et soumettre le médecin à 
de fortes pressions. 


Ce dernier pourrait alors déci- 
der, contre Sa conscience de 
médecin, de ne pas er l'eu- 
thanasie par peur des poursuites 
judiciaires. : 

Deux députés du parti réformé 
GPY (protestant-orthodoxe), ont 
vivement réagi, mercredi 29 juil- 
let. Ils demandent au ministre de 
la justice, M. Hirsch-Ballin, chré- 
tien-démocrate, si les pédiatres 
ne se sont pas rendus coupables 
d'incitation à des faux en écri- 
ture. Le ministre, lui, ne s’est pas 
alarmé, et ne réagira au rapport 
ge lorsque celui-ci aura pris une. 

orme définitive. 













à fintérim.} 
9 
Les cas d'urgence 

Le groupe de travail néertan- 
dais estime que quatre cas 
constituent une « situation 
d'urgences qui justifie une 
«interruption active de la vies. 

— Lorsqu'un nouveau-né 
gravement malade ne meurt 
pas immédiatement après l'in- 
terruption d'un traitement 

— Lorsque, après plusieurs 
jours ou plusieurs semaines, A 
s'avère que les soins prodi- 
gués ne sont plus dans 
l'intérêt du nouveau-né cer les 
malformations sont plus 
graves que ce que las méde- 
‘cins pensaient: initialement. 

— Lorsque, juste après la 
naissance, la solution d'un 
traitement médical est aban- 
donnée, et que l'enfant souffre 
sans mourir immédiatement. 

Lorsqu'un nouveau-né sur- 
vit sans traitement médical, 
‘| mais que sos malformations 

“sont tellement graves que les 
médecins et les parents s'in- 
terrogent sur la qualité de la 
vie future de l'enfant. É 
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SITUATION LE 31 JUILLET 1992 A O HEURE TUC 


Samedi : soleil et chaleur sur le 
pays. - Le matin, le temps sers bru- 
meux sur les côtes de la Manche. Des 
pays de Loire à la Normandie, des 
nuages élevés voileront is ciel. De l'A+ 
sace au Jura jusqu'au nord des Alpes, 
le ciel sera avec des éclaircies. 
Sur les Pyrénées occidentales, des 
nus, persisteront dans les vallées. 
Sur le réste du'päys, le soleil sera au 
rendez-vous. L'après-midi, quelques 
nuages se tiendront de l'Alsace au 
nord des Alpes, avec une impression 
da beau temps. us “ en pe 

ruegaux avec beaucoup de soleñ et 
ce la chaleur, Les vents reste- 
ront faibles sur le pays. 


Les températures minimales iront de 
16 degrés à 18 degrés an général, jus- 





qu'à 22 degrés sur l'extrême Sud-Est 
et ls Corse. Les températures max- 
males avoisineront 23 degrés à 
25 degrés près de la Manche, 
30 degrés à 34 degrés sur l'est du 
pays et on Corse. Plus à l'ouest, le 
thermomètre marquera 28 degrés à 
degrés. 


Dimanche : quelques nuages à 
l'Est, saleil à l'Ouest. - Du Massif 
Central au Nord-Est et aux Alpes du 
Nord le ciel sera nuageux le matin, mais 
la soleil fera de belles apparitions 
l'après-midi. 


Sur le reste du , le soleil règnera 
en mañre. Fe \ 


mal t 
ee En DRE ds 
à 30 degrés en général. 


PRÉVISIONS POUR LE 2 AOÛT 1992 A 0 HEURE TUC 





TEMPÉRATURES maxima - minima et temps observé 
Veleurs exrêmes ralsvéss entra 
le 30-7-1992 à 18 heures TUC et le 31-7-1992 à 6 heures TUC 





le 31-7-92 


HEBRRUURERESI MAI SURNENLER 


TUC à temps universel coordonné, c'est-à-dire pour la France : heure légale 
moins 2 heures en été ; heura légale moins 1 heure en hiver. 
fDocument établi avec le support technique spécial Je la Mérévrologie nationule.} 









Le franc CFA 
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en question 


La rumeur a fait le tour des 
capitales ouest-africalnes : la 
franc CFA, dont la parité est 
inchangée depuis 1948 

{50 francs CFA pour 1 franc 


* Français) pourrait être dévalué. 
Le bruit a d'abord couru à Dakar 


lors de la réunion des pays 
membres de l'UMOA {Union 


‘ monétaire ouest-africaine), avant 


de se propager à Abidjan et 


. Ubreville. Devant fes transferts 


‘de fonds massifs observés ces 
jours derniers hors des 14 pays 
de la zone franc, le président 
Sénégalais, M. Abdou Diouf, a 
dû sortir de sa réserve pour 
rassurer les opérateurs : «il n'y 
à pas de dévaluation, nous 
sommes contre une 
dévaluation », a-t-il déclaré jeudi 
30 juillet. 


” Quelques heures plus tard, 


l'Elysée annonçait que le 
président Mitterrand recavrait 
dès vendredi matin, «à leur 
demande s, quatre dirigeants 
africains venus « {ui faire part 
des consultations qu'ils ont 
tenues à Oskar s. Un 
«mini-sommet» auquel devaient 
participer, outre M. Diouf, 

MM. Félix Houphouët-Boigny 
{Côte-d'Ivoire}, Omar Bongo 
{Gabon} et Blaise Compaoré 
(Burkina-Faso). 

Du côté français, la position 
officielle a jusqu'ici été claire. 
Elle à été solennellement 
réaffirmée le vendredi 31 juillet : 
à n'est pas question de dévaluer 
et le fait même d'en parler est 
Incongru. «il est contraire à tous 
Les principes fondamentaux des 
relations financières 
internationales de faire des 
déclarations publiques sur les 
questions de parité», avaït écrit 
M. Pierre Bérégovoy dans son 
message aux pays de la zone 
franc lors de leur dernière 
réunion de Yaoundé en avril, 


- téaffirmant de surcroît 


l'attachement de la France à la 
parité actuelle at au progrès 
d'une intégration régionale. 

Côté africain, c'est la 
Côte-d'Ivoire qui se pose en 
championne de la dévaluation, 
sous la forte pression du FMI 
{Fonds monétaire intemational) 
et de {a Banque mondiale. Les 
beïleurs officiels ont fait miroiter 
à Abidjan une sortie de crise à 
condition de «rabaisser» le CFA, 
fin de restaurer la compétitivité 
du cacao et de stimuler les 
rentrées de devises. Un ppint de 
vue que sont loin de partager les 
eutres pays de la zone franc qui 
entendent ajuster leurs 
économies par des réformes de 
structures (assainissement 
budgétaire, droit des affaires et 
des assurances) et non par te 
blais monétaire qui serait un 
coup d'épée dans l'eau. Pour les 
Africains, le franc CFA, «c'est 
du pouvoir blanc qui circule dans 


‘ les mains». Pas question de le 


cher, ni même de l'éroder. On. 
peut en revanche se demander 
ce qu’# advigndra de la zone 
franc lorsque le franc aura 

ÉRIC FOTTORINO 


[INDICATEURS 


FRANCE 

e Hausse des prix : 
+ 0,1 % en juin. — Les 
prix à la consommation 
ont augmenté de 0,1 % 
en France en juin, contre 
0,3 % en mai, selon l'in- 
dice définitif publié jeudi 
30 juillet par l'INSEE. 

La hausse des prix est 
de 1,4% depuis le 
début de l'année et de 
3 % sur es douze der- 


niers mois. 
L'écart d'inflation avec 


l'Allemagne (partie 
ouest) s'établit à 
1,3 point en juin sur les 
douze derniers mois, 
contre 1,5 point en mai 
et en avri. 





Première firme industrielle au 
Royaume-Uni et 
mondial avec ses 125 milliards de 
re de chiffre d'affaires et ses 
i ne) CI) je _ 
ni pare sa scission. 
lus PO £ tution, le groupe fondé 


: 1926 et LE presdé sir Denys 
Henderson, a doi 30 juil 

kt, qu'il envisageait de se diviser en 
deux sociétés distinctes, «ag/in de 
mieux saisir les opportunités d'expan- 
sion ». 

! Opération éminemment spectacu- 
lire, le projet de scission à été mis 
jan point dans la plus grande discré- 


‘tion, avec la ue d'affaires londo- 
nienne SG W: bug, 1 rèn prévoit la 
création d'une nou société cotée 


‘en Bourse, ICT Bioscience, rassem- 
AT 
IS cie, iot 

gies, la chimie de spécialités. ICI 
conserverait pour sa part la chimie 
traditionnelle, à savoir les peintures 
{pour lesquels le britannique est 
‘numéro un mondial), matériaux, 
explosifs et surfactants. 

C'est la vaste ion 
ile" en Grande preagre 
is l'après-guerre v, soulignent 
commentateurs outre-Manche, Après 
une année 1991 extrémement diffi- 


Selon une étude de l'Observatoire 
de l'endettement 


Les Français 
vivent moins 
à crédit 


La décrue de l'eridettement des 
ménages s'est poursuivie l'an der- 
nier, mais elle a changé de nature. 
Tel est Le principal enseignement 
de la quatrième étude de !l'Obser- 
ivatoire de l'endettement réalisée 
Bot la Sofres auprès de 

0 000 foyers. En 1990, les Fran- 
ifais avaient beaucoup moins fait 
ape au crédit de trésorerie, en 

1, ce sont les prêts immobiliers 
‘qui ont diminué. A la fin de l'an- 
née dernière, 50,5 % des mél 
possédaient au moins un crédit, 
Contre opus 1990. Le 
“reflux avait été sncore plus jp 
tant (de 2,5 %) entre 1989 et 1990. 


L'acquisitiôn d'un bien immobi- 
Se demeure de loin me |Ede 

origine du recours au it, puis- 
qu'il concerne 63 % des ménages 
ayant au moins un prêt contre 
66 % en 1990. Mais, petit à petit, 
la crise de l'immobilier et le niveau 
très élevé des taux d'intérêt rédui- 
sent l'attirance traditionnelle sde 
Français pour la pierre. «+ L'acha, 
immobilier dans là seule aptique 
d'augmenter son patrimoine 
n'existe presque plus aujourd'hui», 
explique l'Association francaise des 
banques (AFB), un des parrains de 
l'Observatoire de l'endettement. 

Autre évolution notable : les 
Français vivent de plus en plus 
mal leur endettement. Le recours 
facile au crédit à La fin des années 
1980 laisse parfois des souvenirs 
douloureux. Le niveau particulière- 
ment élevé des taux d'intérêt réels 
(hors inflation) et la moindre crois- 
sance du pouvoir d'achat rendent 
la situation fmancière des ménages 
ayant à supporter des rembourse- 
ments importants plus difficile. 


Conséquence : à la fin de dm 
dernière, 37 % des ménages endi 
tés disaient s moins bien su 
ter» leurs traites (contre 32.2 fin 
1990). Les précautions considéra- 
bles prises maintenant par les ban- 
ques avant d'accorder un prêt et la 
prise de ones croissante des 
Françaig sur dangers du suren- 
mÉnt flors Net devraient 
permettre aux ménages récemment 
endettés de mieux supporter les 
charges de remboursement. 


EL 





Au titre des dommages de 1991 


La Commission des calamités agricoles accorde 
1/45 milliard de francs d'indemnités 


La Commission nationale des 
calamités agricoles, réunie mer- 
credi 29 juillet, a arrété plusieurs 
décisions relatives aux sinistres de 
1991 (sécheresse, gelées ayant tou- 
ché l'arboriculture et la viticulture). 
Le 20 juillet, M. Pierre Bérégovoy 
avait annoncé que le budget du 
Fonds national de garantie serait 
abondé de 200 millions de francs. 

A propos de la sécheresse qui a 
surtout touché les productions 
fourragères et les éleveurs, 

25 départements (Est et Massif 
central essentieflement) sont décla- 
rés zones Le gel d'avril 
1991, qui a affecté les producteurs 
de fruits, sera indemnisé dans 
72 départements, sans plafonne- 
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ÉURTE Rs es 
& Me Henderson HE 
si 

T4 LE r y un 


roue : Pape Au & 

de chimie jourde 
biochimie et chimie de 
pour les confier à deux sociétés 
industriellement et financièrement 
autonomes, toutes deux cotées en en 
Bourse. Ces ns so cie de la 

mie, expliquait jeudi 

dans un communiqué, ie LC 


même cycles et sont de 
pan E TR 


celles de 


Industrie lo: la chimie tradi- 
tionnelle a une forte nie 


DS RS LET 


tés bioscience et chimie de 

tés, en revanche, qui t un 
chiffre d'aféures de 40 mi lards de 
pe ge 
du groupe), rse 

Pansemens majeurs en recherche 


Le produit intérieur brut L 
Etats-Unis s'est accrû de 1,4 
deuxième trimestre 


rythme anauel au 
1992, selon la première estimation 
du département du commerce 
publiée jeudi 30 juillet. Ce taux de 
croissance est en nef ralentissement 
par apport premier trimestre, 
rue à ana de de SU 
nie annuel. L est # également 
inférieur aux des analystes 
anticipé 


de Wall Street, 
ne eme de Le 
L'essoufflement de la reprise au 


at AD ae aime 

que ai pOur non 

respect de ses obligations en 

de quotas de diffusion d'œuvres d'ex- 

pression française ne sera pas payée. 
D'une part, la direction Ca la 

chaîne a fait savoir qu'elle refuse 


tion du RPR et de l'UDF en faveur 


70 heures de TE, juillet, à 
qualifié de cote des 


actions de l'opposition et a etimé 
que «la droite était «ent train 


a Le CSA favorabie à la fusion 
d’Antenne 2 et de FR3. - Dans la 
conclusion de son bilan des chaînes 
publiques, je Conseil supérieur de 
l'audiovisuel (CSA) s'est prongneé 
vendredi 31 j en faveur de la 
fusion d'Antenne 2 et de FR3. 
« La poursuite de la polliique de 
rapprochement des deux sociétés, 
qui se traduit notamment nt par la la 
nomination de directeurs 
à Antenne 2 el FR3, et le projet de 
mise en place d'institutions com- 
mures esf difficilement 
avec le cadre juridique actuel et ne 
peut, à ferme qu'aboutir à une 
Jusion des deux sociétés, écrit le 
CSA. 11 convient sans, EE condi- 
tions fève rapide. 
- 'ambis Pre de 
doi sur la Hr lence commune 
d'A2-FR3 et décide sè une celle 
fusion doit être tenue comme l'ob- 
Jectif à atteb 


ment des indemnisations par 
exploitation. À propos de la viti- 
culture, elle aussi touchée par le 
gel, 51 départements sont concer- 
nés. Les indemnisations bénéficie- 
ront aux agriculteurs dégageant nn 
produit brut inférieur à 
35 000 francs par hectare. 

Au total, indique le ministère de 
l'agriculture et de la forêt, les 
indermnisations qui scront versées . 
par le Fonds de garantie s'élève. 
ront à 1,45 milliard de francs aux- 
quels s'ajouteront sur les trois 
années 1993-1994-1995 des aides 
spécifiques (450 millions} versées | 


les acti- 


La croissance américaine s'est ralentie 
au second trimestre 





TF 1 refuse de payer l'amende de 30 millions de francs | 


classe politique. Après la mobilisa- 














Numéro quatre mondial de la chimie 


Le britannique CI envisage d'écater ses activités | Le MATIF au ph las deu ma 


Biochimie, activités à Forte marge, 
sont, elles, de taille tiop réduites et 
doivent se développer. [CI Bios- 


a Ds ne mé 












Sur la MATIF [marché à terme 
‘International de France), les 
cours de l'emprunt notionnsl 
{10 % sur dix ans = basa 100), 
qui reflètent les anticipations de 
hausse et de baisse des taux à 
long terme viennent de ratom- 
ber à leur plus bas niveau 
depuis un an, -sait 104,90, ce 
qui correspond à 9,20 % paur 
un'emprunt d'Etat à 10 ans. Au 
plus haut de la courbe, début 


second trimestre est surtout attribué 

à une baisse des LUS de 

RER à re sur 
cette période, 


taux d'intérét sur les prêts immobi- janvier : 1992 et ‘début dom en France sur le traité da 
liers qui à suivi la réduction à 3%, | juin 1992, à 109, ce rendernent  Massiricht, qui sffraio las inves- 
dE Réne Hé eve de était. revenu à 8,46 %, ce qui tisseurs étrangers et les'incite à 
la Réserve Sr eee ler vendre leurs titres français. 








de prendre TF 1 en otages. M. Jean- affirme que «le respect de la régle. 

en le ne que anse des prélrement 
ment sur estimant que « : 

bi et La oi e qu'une grande société française». Les producteurs de lu | obligatoires avant noveubre 
comme TF1 doit la respecter exacte. diovisuel ont estimé par la voix de 

“ment come un voleur de pommess. M. Jacques Peskine, président de | :Répondant aux différentes rése- 
«Personne n'est au-dessus de Ja loi, l'Union syndicale de la production ons ratée Pr ban 
ati Je m'étonne que lappo. “udiovisuelle (USPA), que «la loi Ga régime génère de 
siion de drole paraisse si faclement gene à 12-20 EX, AUS sn SE pa 2 
l'oublier,» 7 HAE & M is 

: "d'un fonds” de sônda Tev- 

Audelh du monde Tri Quant séociion de tdgpéca | d'un fondé end 5 à illet 
a réussi à metre en émoi tout le Lie, no de la ee du "Fence tunes Le Docs ‘que 





gerephpl nn osiert 
— La Fédération italienne des édi- | 
teurs de Ep (FIi£G) a 
demandé, jeudi 30 juillet, au gouver- 
St d'air le puise de 
la presse, qu'elle juge menacé par 
l'importance de la télévision sur le 
.. marché publicitaire et par La puis- 
sance du groupe Fininvest de M. Sit-- 
vio Becusconi. Les-éditeurs. deman- 

















‘sion de M. Ayache de transférer 
raveux d'impression, jusqu'alors 
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Hi 
il 







en un an traduit la fin. des 
espoirs d'une baisse des taux à . 
court terme ‘en ‘Allemagne st 
par conséquent an France, : 
notamment ‘depuis le refève- 
ment des taux directeurs afle- 
.mands du 16 juillet. ‘ 
Autre facteur d'inquiétude : la 
crainte d'un ‘vote hostile le . 
20 septembre lors du référen- | 















Les mp del Si ie 


! M Teulade écarte 


augmentation des p Prélévements 

obligatoires - notamment de la 

contribution sociale 

(CSG). avant Ia publicätion ‘des 

es | NE 1993, pré 

rité soci: pour prévue en 
novembre. 


généralisée 
prévisionnels de {a Sécu- 


. F'agisiant é déficit; pour: Famée 
en cours, le ministre a déclaré qu'il 
constituait «un résultat éonvena- 
‘ ble, et rappelé. que «dans tous les 
cas de figure», le «trou» sera 
ramené à S milliards de francs, 
grâce :à l'apport d'une partie des 
augmentations du eme aterve- 
| nues depuis 1987. 
























| uni du chômage 


Les entreprises 


| «licencient beaucoup trop 


selon M* Aubry 


soient 
confiés à t.dans une autre la loi. Ils tent: qu'un |: «il est difficilement comprél compréhensi- 
impec de la région parisienne. ne souhaitent: q ble, avec les résullats économiques 
Sejon M. Ayache, cette entreprise loi même opérafeur ne puise disposer no avons 


‘d'un nombre de concessions natio- 
nales supérieur aux 25.% do total | © 
fixés par la loi La date’ limite 5 
l'attribution des concéssions est 





ET des tarifs trois fois moins . 
levés, ce qui lui permettrait de 
les prix de vente au numéro. 

ous ie Livre CGT, ce transfert 
représente un #g7ave ice » 
“pour les personnels re grid & . 
«ne paraît pas conforme aux règles ‘ 
qui ont toujours régi lex rapports 


entre féieurs, dal CO le 
# .. 7” 







are 
péises 








La CFDT s'inquiète du versement 
_ Fetes pour les intérimaires - 


A sa sortie du tribunal” de com 


.SÈx mais 18 




















Ed je nous. “EYOns une. 


ve», at-elle pour- 


£n considérant qué les entre- 
] françaises slicencient beaucoup 
Lérops. 
na Pa mr à M 


RE de Us Qu por al 


ma sv ce eu À 
le fé», a continué 






publics : aggravation. 
Ja crise, — L'activité des Lena 
‘publics en France a 


ro qe. D de EN en mat (orme 


D ratio. au? “as. éavaus 
{FNTP). 


“annuel calculé. sur six 




























































































pour les trois premiers mois 











+. d'hôpitaux psychiat de nom- 
-.  breux établistements avant fermé 
. leurs portes ces dernières années. 


‘  ‘:eCelz ne veut pas dire que lès 


‘soldats et.d'anciens pensionnaires 








“<rough sleepers» soient tous des - 


: ou À bte m. Lun Si . 
de cite hümanité méndiante à : 2% ra snasapiabte. SI on 
changé: Le” clochard du quartier, gror à le extraire rapidement de 


Soite de la première page | 
Ceux-là louent où achètent sou-. 











vent une «soudure» d'aprés-icen. “200pté per le pub voisin, n'est plus  balement, chaque année, environ 

ciement, pensant que ce 4provi- ..# a _ gepuis que le phé- 156 000 jeanes de 16 à 19 ans sont 
10 en k i 1% 

soire» ne se ti Iormera pas en est un trop ; vahis: : considérés comme «sans-abri» en 


années, et en vies. En tou :. Grande-Bre! , 
145 800 familles «homeiess» exre” ‘contre le gouvernement -ét les’: dans ke ue Loue _ 


Parmi 
gisirées en 1991, soit environ. « À 


hr sleepers s, ont remplacé la.* eux, on ‘retrouve quelques cen- 
4 1e. personnes pour la seule... contmisération. É - ic" 77 faines ces. range. ces 
ngleterre, .Sans compter. lent cru? En 1904, près dé . jeunes de moins de {7 ans qui 

38 familles supplémentaires: - ; ‘pe i ce ‘- Quittent leur Famille on des institi 
pp 18 personnes donnaient sur le. Ep de placement, et done Te 









1992, et tous la honte fée: :canans de Londres, mais char , selon le: police britenni- 
he al coude HOUIE D cum pantsit qué ai ja En dans Ombres D nn 


on: 

ï .* époqué. Les chroniqueurs affir. ue, atiéint 43 OÙ 
ns seuls et sans abri dont CHAR, dent»: Lane de 

se organisation . Éumanitaire”, éieat: «Londres ne verra jamais - Cette «explosion» du phéno- 


c à .mène des. jeunes «homelesss 
estime le nombre à sruelque, deux k 


; ‘remonte à 1988. A l’époque, le 
uvernément de M Thatcher a 
mar- fait adopter une réduction draco- 

‘ aienne du rôle de «l'Etat-provi- 

: dence», c&.« Welfare States intro- 
t .: Quit il y à plus de quarante ans, 
\ sous J’impulsion de Lord Beve- 


‘si 13 philosophi ultra-libérel 
 : de «Dune de ». celle Bon 
é 








L'tachey 
Pourtant, ri a fait, is comb- 
tent moins,. mi quement - 
 sÉndene mur den 
qui s sous de vieux jour: 
naux, avec quelques cadavres de 
bouteilles en guise de k ue : 
deux pas de.chez-Harrods! ‘Vaga-. “proche de x eux, 
bonds et paresseux ? .C'est cé. ung forte proportion. de jeunes’ 






: de La promotion de l'effort fr 18 


revenu minimiüim garanti aux 


qu'une certame idéologie: a Pendant longiemps, explique  féduit, le pire étant réservé aux 
l'aile droite dn parti conserva-: qu Conise : à Jeunes : les allocations-logement, 
leur, tend à faire croire. En octobre M, Lanise Casey, de Homeless | EP Taide au revente prono! 


1991, Sir Bernard Ingham, ancien: 
chef du service de presse: de 
Me Margaret Thatcher, avait effec- : 
tué un rapport sur-ce problème, 
pour le compte du -partr, Tony, 
alarmé par les conséquences 
l'image déplorable, amp: 


- sées aux jeunes de 16-17 ans ont 
: été supprimées. À eux de trouver 
: un emploi où une place dans un 
! «youth training», un centre de for- 


travail. 
Londres. Ceux qui finissent sur : 2400. : ; 
 Désagrégation . 
sociale 











___ ÉCONOMIE 


: chômeurs: a. donc été fortement . 


de jeunes de 16-18 ans dans un 
système d'éducation ou de forma- 
tion. L'ensemble de ces éléments 
concourent, la crise économique 
aidant, à ce lent ‘processus de dés- 
agrégation sociale, qui mène un 
nombre croissant de jeunes à l'état 
de shomeless ». 


D'autant que, durant la dernière 
décennie, La paupérisation des 
couches les plus modestes de La 
société britannique s’est accrue, 
l'écart entre les plus riches et les 

us pauvres se creusant. Selon une 

de gouveraementale récente, de 
1979 — date du retour au pouvoir 


du parti conservateur — à 1989, les . 


faraillés les plus pauvres (les 10% 

du bas de Fées des revenus) ont 

vu leur revenu réel diminuer de 

6 h. Si, globalement, le revenu 
(OR à p: 


moyen de 
…de 30 %, la part de la moitié la 
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maisons de sanlé et les casernes 
mais aussi (ous les x fomeless v, 


comme les «rough slegpurs» et les 
habitués dés « Bed und breakfast ». 
Un autre chiffre, que cite Shelter. 
donne une idée de ta vie quoti- 
dienne des «nouveaux pauvres» 
de Grande-Bretagne : en avril 
1990, 8,5 millions de Bricanniques 
vivaient avec moins de 
172,13 livres par semaine {environ 
1 655 francs). 


Le piège 
de L propriété 
La phénomène des «repusses- 


sionsn, c'est-à-dire des saisies 
immobilières, est une autre consé- 


Ÿ quence de la décennie des «années 


hatcher». La politique des gou- 
vernements Conservaleurs a été 
d’encourager systématiquement 















Selon un rapport de la fondation 
Joseph Rowntrce, plus de 1,5 mit- 
lion de Britanniques sont pris au 
«piége de la propriété». avec des 
deites — constituées essentiellement 
par les remboursements d'em- 
prunts hypothécaires — plus lourdes 

ue la valeur de leur habitation, et 

és impôts locaux — la fameuse 
“poil tax» — qui ont fait un bond 
depuis dix ans. Etonnante « poil 
tax», égale pour tous — riches ou 
Pauvres —, payable par tous les 
membres du foyer âgés de plus de 
18 ans, et qui encourage de facto 
les adolescents à quitter le domicile 
familial pour aller chercher fortune 
ailleurs. Parfois, la seule solution 
des go prstaires est la Fuile : 
40 000 logements ont été ainsi 
abandonnés, selon [a fondaiion 
Rowntree, qui sugeère que ces 
babitations soient utilisées pour les 
* hameless ». 

. Paraliélement, le parc immobi- 
lier locatif offert par les autorités 
locales ne cesse, de se rétrécir, en 
raison de la politique constante du 
gouvernement de réduire les pou- 
voirs et les budgets des municipali- 
tés. Le budget d'investissement 
réservé aux programmes munici- 
peux d'habitation a ainsi chuté de 

.$ milliards de livres en 
1979-1980. à 1,1 milliard de livres 
en 1989-1990, Les pouvoirs publics 
ont mis en place divers méca- 
nismes d'aides, permettant notam- 
ment aux locataires d'acheter leur 
logement. tout en limitant la possi- 
bilité pour les autorités locales 
d'offrir de nouvelles locations aux 
catégories les plus démunies, La 
crise immobilière, la multiplication 
des « repossessions » ne freine en 
rien cette politique. Selon Shelter 
pourtant, les chiffres officiels mon- 
trent qu'il reviendrait moins cher à 
l'État de construire de nouveaux 
logements locatifs pour les 
« homeless » que de prendre en 
charge le coût de leur hébergement 
dans les «B&Bs. 


da création a été anmoncée. en 


4 
“de. Jes' trottoirs ont lou essayé, et lassé ‘ 
des : ” Lot 6 (as 
érrangers, de Ja «clochardis jon x. , PEU. à eu: leur cercl ». 
le Londres. Sir Bernard évoquait - vien- sS Lt 
de chäntage moral er la menace. ment eni.effer. de l'extérieur de la !.. 22 % des i chôm 
grandissante des memdlantss €! . capitale. Les saisons de coûte lents ge ne fun qétineuns 


É Le gouvemement a cependant 
dait au conseil'm engau 
au F3 


moins aisée est passée de 32 % à° une action en faveur de 


l'accès à la propriété individuelle, 


de -dégcmgninde sociale sont sans:suc- du sincome support», 27% de.fa richesse nationale. grâce à un crédit libéral, ce qui a l'xarmée des 5 des trottoirs 

Westminster «d'efacerla tache sur prise : l'inadsptation scolaïre et . lequel s'élève à 25,55 livres par S'agissant des 10 % les plus pau- eu pour effet de transformer peu à de la capitale, afin de faire 
de paysagé domestique et.touristi-- Énisle — souvent aussi les abus semaine (environ 220 francs), En vres, ils ne représentent plus que peu les locataires en véritables disparaitre rapidement les 
que», des: surles ‘séxuels - sé greffe sur un chômage principe, une place de formation 2,5 % du total de la richesse naior «citoyens de seconde zone ». taches» de Sir Bernard... 96 mil- 
oirs. ï LE ‘focal : Pour les adultes qui : est «garantie» par le gouverne- . nale, contre 4 % en 1989. Aujourd'hui, plus de 67% de Bri- lions de livres sur trois ans, de 


Pour faire bonne mesure, il : ont Œu.domicile sur les trottoirs, 


Enfin, si loi d comme réfé- 
que Londres soit dévence .: l’absence d'emploi est souvent ombre à 
“k le traditionnelle des chiens. ‘associée à un divorce ou'à une 


tanniques sont propriétaires de leur quoi offrir 400 places dans des 
rence le nombre de personnes 


: 5.314 700 j ont D 
Era #9. Un : détéil: logement (ils étaient 10 % en «auberges de jeunesse», ainsi que 


" fité ‘en - 1988-89. 
100 






: d'entre eux ne savaient vivant dans un état de «pauvreté» 1919), le secteur locatif privé ne 800 autres places de logements de 
perdus du monde entier» et affir- Tévs sont confrontés à : pas calculer sans aide et 70 000 (le critère de la moitié du revenu  cessant de diminuer: 30 % en longue durée, En 1993, ce finance- 
mait qu'il n'y avait aucune justifi- . À k ‘la | n'étaient pas complètement alpha moyen est retenu), le progression 1960, moins de 8 % en 1991. Si ment sera épuisé, Et, compte tenu 
cation à ce eue 2 . bétisés. Depuis, le budget des est de 5 à 12 millions d'habitants tout va bien en période d'expan- des sévères mesures d'austérité 
qu'ril y a suffisamment de loge... ‘des Me Jessica | à Youth trainingy a été constam- en dix ans. Ces statistiques, pour sion, malheur à ceux qui sont Hudgétaire que vient de décider le 
ments dis, ess. Ces propos de , «est pire : elles | ment réduit. Üne tendance qui.  étoquentes qu'elles soient, ne reflè- confrontés à la perte de leur gouvernement de M. John Major, 
provoquèrent un tollé. dans le ‘sont: coslamment menacées ‘ marque aussi la situation de l’ap- tent qu'une partie de la réalité: emploi et qui ne peuvent plus faire rien ne dit qu’il sera renouvelé. 
milieu des iations -qui.se .. d . sexuelles, totalement . prentissage : 150 000 places en elles ne prennent en compte en face aux échéances de rembourse. Sans-abri de Londres se préparent 
consacrent à l'aide envers le quart * bles». Ces nouveaux «pau- 1979, 55 000 en 1989. Parmi les effet que les personnes vivant dans ment : 74 000 familles ont reeu un déjà à un rude hiver, Peut-être 

onde’ britär Mais Sir Ber: : més» entrent: dans .Un monde ; princip üx pays industrialisés, là uñ domicile privé, ce qui exclut avis de saisie en 1991, un chiffre pensent-ils parfois que Dickens 


monde ; & incipA À : e s 
gard'avait partiellement: raison : :rüde : ia population des trottoirs mde-Bretagne a, en outre, le non seulement ceux qui vivent en augmentation de 35 % par rap- n'est pas tout à fait mort. 
Fatitude | de tannins vis-à-vis - est notamment composée d'anciens: plus faible nivéau de participation . dans des institutions ne les Por ET 


année précédente. LAURENT ZECCHINI 















: Là at da ph de 0 < 
Un décret reprendles conclusions | 
de Päccord.sur Passurance-chômage 


Au Jours aficel du jeudi : salarié dans l'année: II se limite à 
j ublié mù décret du de . 
craie isa ï 







Nous ne sommes pas 
encore prêts à vous assister sur la lune, 
mais dans toute la France, 
c'est sans problème. 


iel est également gubli 
Je RMI es laquelle une 
à ones. aVE porté de trois à 
‘ mais, à compter du 10-juin et 










que l'on, 
plus restric-. : 
aites par le biais 


>: s'attendait à des 
tives. Les préretrai! 
: de. l'UNEDIC se sont-en effet raul-! 
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sar les dépenses du régime 
d'assarance-chômage. 





Renault Assistance. 


C'EST BIEN 
D'ÊTRE COMPRIS. 


:Pourrs -désonmais être: inférieure à 
131,01 francs par jour contre 
allocation mini-| 







198,13. -fran 

95,55 francs. L'aflocation de fin del 
de: longue durée, est portée de] 
8130 à 83,50 frncs par jour, Le 
: taux majoré, pour les plus de cit |. 
quanie-déux ‘ans, s'élève à 
- £onire | 
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Sous réserve du feu vert de Bruxelles 






Le français Mérieux et l'américain Merck case ne 












avoir 
veulent s’allier dans la commercialisation des vaccins (F2 252" 
De 27 je Le eo eE 
Rares sont les branches de l'indus- naïent du grou Rhône-  dentale les vaccins des deux firmes et per- 
trie où l'an cultive autant le secret Poulenc. La pd vo er en développer de nouveaux. Trois Ponts pl Le ES TS 
que dans Le secteur des vaccins Le n'étnh. pes sde, Cite période est mois auparavant, les deux firmes pertes. En début d'après-midi, 1 s'ins- 
marché a beau être d'une taille en train de s'achever. re avaient accord similaire, | crivak en balsss de 0,99 % à 1 764,95 
modeste — d'une dizaine brèche a été ouverte par la firme mais points. k 
de milliards de francs À l'échelle américaine SKF à la fin des ques, ci valable sur le seul marché Dens 
ns gb pi ra ne la . 
soigneusement, parts a au pri dans Au-delà de Paspect à 
dans les différents pays. De quel lée de Mérieux, une «@risation de l' jcai nel 
Fetes Alu de me te ee PRE me RE en og Loppent 
li U groupe né- vaccin contre un 
et auméro un mondial du D'autres demandes d'AMM sou en des vaccins «à têtes multi, 
secteur? Que ? he attente. cs de EE ere 
ché américain, le numéro deux, ROœUR putes 
poupe (mére) Menu À pee M moment où le mé Mi minou dons 
veile de nouer une alliance statég- Concurrence que les deux firmes coûteuse, Jour mise au point 
que sur le continént européen, les jes sur le marché mondial ont = Gt a r de reppehemens : 
deux groupes rivaux entretiennent  Ghoisi de s'associer sur le Vieux feu vert de Bruxelles et à ° 
. une opacité rare sur leur perfor- Conti qui lui seul la Commission que le té : 
mances commerciales. près du quart du marché mondial Merck-Mérieux n’entravera pss la : 
Jusqu'à tout récemment, dans le Dans lettre d'intention signée concurrence, Les deux groupes vont P » 
cas de la France, la réponse était tout récemment, Merck et l'Institut être contraints de leurs parts | rumeur sur un 
simple. En ver dim mongpols de Mérieux se proposent de créer un de marché respectives. Une PE eo ee ne 
fait, la quasi-totalité des vaccins com- joint-venture, détenu à parts égales, pour |'enons dans le référendum aur le traité 
merciahsés dans l'Hexagone prove- ialiser en Europe Occi- JEAN-PIERRE TUQUOI | de Messi. 
DUC des voler on ‘note qu 
particulièrement les baissas de 3,9 % 
CHIFFRES ET MOUVEMENTS SE (Oise dans un marché de 
262 000 titres, de 3,7 % de 
et de 3 % de Merlin-Garin. En ore 
CRISE Pa tie ar Jo D À l'essentiel de ma tâche, n'ayant pas : -[ L 
Je = - 
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S 800 emplois. — General Dynamics, 







ie te Toni à pags 

franchissement du seuil de 25% 

dans le capital d'une société coté 
"| est tenu d'en 


du nouveau 
vait être assurée de de manière 
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THÉATRE 


AKTÉON-THÉATRE (43-39-74-62). 
L'amour est aveugle : ven. {dernière} 
22 h. Courtaline. Guitryl : van, (der. 
nière} 19 h. Le Journal intime de Salty 
Mara : ven. (dernière) 20 h 30. 
ANTOINE_ - SIMONE-BERRIAU 
142-08-77-7 1). La Fille sur la banquette 
arrière : 20 h 45 ; dim. 15 h 30. Rel. 
dim. soir, lun. 
ARTISTIC-ATHÉVAINS 
(48-06-36-02), L'Eloge de la folle : ven., 
Sam., mar. 24h; sam. 18h. 
AUDITORIUM_ DES  HALLES 
{48-04.98-01). Trio Wanderer : lun. 
20 h 30. Yumi Nara, Jeff Cohen : mar, 
20 h 30. 

BERRY-ZÈBRE (43-57-51. ss Les 
Champütres de jois : dim. 20 h 30. Eh 
Joel : van., sam. 20 h 30 ; dim. (dar: 
mère) 15h. 

BOBINO ts 27-75-75), Télé-folies : 
21h. Rel. di 

BOUFFES PARISIENS {42-96- 50-24). 
Sans mentir : 21h; sam. 18 h ; dim. 
15 h 30. Rel. dim. soir, lun, 

CAFÉ DE LA GARE (42-78-52.51). Lo 
Graphique de Boscop : 21 h. Rel. dim., 


CENTRE GEORGES-POMPIDQOU 
(42-74-42: 19), Rasoi : ven., sam. 21h; 
dim. 16 h. 
COLLÈGE NÉERLANDAIS 
{40-78-50-O0). La Mère : 19 h 30. 
COMÉDIE DE PARIS (42-81-00-11}. 
Vohaire's Folies : 21h ; sam. 18h, 
COMÉDIE DES CHAMPS-ELYSÉES 
447-23-37-21}. Pétaouchnok : 21 h. Rel. 
dim., lun. 
COMÉDIE-FRANCAISE {40-15-00-15). 
Le Malade imaginaire : ven. (dernière) 
20 h 30. 
CRYPTE SAINTE-AGNÈS (EGLISE 
SAINT-EUSTACHE} (47-00-19-31). 
Les Larrons : dm. 15 h ; lun. 20 h ; mar. 
18 h 30. Le Livre d'heures : sam. 
16 h 30 ; lun. 18 h 30 ;: mar. 20 h 46. 
Le Ro Len: ven., sam. 18 h 15 ; dim. 
17h 
PEACE MARAIS 148-04-91-55). La 
5 18h ; dim. 17h 30. 
fel. re a r, ln. Feu la mère de 
madame : 20 h : dim. 18 h. Ral. mer., 


SPECTACLES NOUVEAUX 





CANDIDE. Tourtour (48-87-82-48} 
fdim., hun.j, 20 h 30 (4). 

CLOVIS ET LES MUSICODIN- 
GUES. Roseau-Théätre (42-71- 
30-20) (un), 21 h {4. 


ROMÉO ET JULIETTE. Palais royal 
, Mar., mer, et jeu. 21 h 30 (4). 
SANS RANCUNE. Palais-Royal 
{42-97-59-81) {dim., lun.), 20 h 30; 
sem. 17 h 30 (4). 

RASOI. Centre Georges-Pompidou 
(42-74-42-19), mer., jeu., ven., 
sem. 21 h et dim. 16 h (29). 





dim.. lun, La Mouerts ; 20 h ; dim. 
19 h 30. Rel. fun. Merci. Rano : ven., 
mar, 21h; sam, 23h ; Œim. 19h, 
GRAND EDGAR (43- -20 90-081. Qui va 
à la chasse. : ven., sam., lun., mer. 
mer., jeu. (dernière) 20 h “5! nie Tho- 
mas : 22 h. Rel. dim. 
HÉBERTOT (es-a7-23 29. La Vérité 
sur maman : 21 h. Rel. dim. An, 
HOTEL DE sôuy {44-61-21-50). Coup 
de chanca : 21 h 15. Rel, dim. 
HUCHETTE (43-26-38-99. La ee 
trie chauve : Jen 20° Rel. dim. 
Leçon : 20 h 30. Real. dim. 
LUCERNAIRE FORUM {(45-44-57-34). 
Théâtre noir. Adieu monsieur 
Tchékhav : 20 h. Rel, dim. La Rire de 
Tchékhov : 21 h 30. Ral. dim. Le Petit 
Prince : ven. sem. 18 h 46 : lun., mar., 
mer., jeu. 18h 30. Théâtre rouge. 
Bereshit : 18 h 15. Real. dim. Feu la mère 
de madsme : ven., seen 20 Shnce 
on bougel : ven., sam., lun., mar. {der- 
aière) 21 h ‘30. 
MATHURINS ({42-65-90-00). Les 
Palmes de M. Schuix : ven., sum. 
20 h 30 ; dim, 15 h. 
MÉTAMORPHOSIS (42-61-33-70). 
Marchand de rêve : 21 h ; dim. 15h. 
Rel, dim. soi, lun. 
MICHEL (42-65-35-02). Les Aviateurs : 
21h. ReL dim. 
MICHODIÈRE t47-42-95-22). La Puca à 
l'orelle : 20 h 30 ; eme 17h; dim. 
16 h. Pal, dim. soi, 
OLYMPIA WdTaac 25-49). C'est 
os : ven. sam., dim., lun., mar, 
PALAIS-ROYAL (42-97 Le Sans 
rancune : mar., mer., jeu. 20 h 30. 
PALAIS ROYAL Roméo er Juliette : 
mer., mer., jeu. 21 h 30. 
POCHE-MONTRARNASSE 
(45-48-92- 87): Salle . Madame de La 
Cañière : 21 h; dim. 16h. Rel. dim. 
soir, lun. 
PRÉ-CATALAN, JARDIN SHAKES- 
PEARE (43-71-14- ad 29 degrés à 
l'ombre : sam,, dim, 
RANELAGH (42-55-64 44. Exercices 
de style : ven. (dernière) 20 h EL ‘e 
Troisième Ligne : ven. (dernière) 22 
RENAISSANCE (42-08. 18-501. Guns 
des mémoires : 21 h ; sam. 17 h. Real. 


dim... lun. 

ROSEAU-THÉATRE (42-71-30-20). 
Clovis et les Musicodingues : mar., mar., 
jeu. 21 h. La Femme déposée : ven. 
demière) 19h. ue mort sc h elle 


tes yeux : . 
SALLE ÉRASILIA {48-07-20-17), De 
passion en passion : Ne tun., 


mer. mer. 

SPLENDID  SAINT-MARTIN 
p2-08 2168, Charité bien ordonnée : 

Rel, dim., lun, 

THÉATRE DE  DIX-HEURES 
(46-08-1017). Christian Briand dans 
Tout est show-baisa : ven., sam. (der- 
EL En Da la à toi : ven., 


THÉATRE DL DE NESLE fs +61-04i. 
Douce Violence : 20 h 15. Rel. dim. La 


se naar SAM, {darnièra) 


-| THÉATRE DU TAMBOUR ROYAL 


{48-06- Ana ne 
5h h. Riel. dim. soir, lun, 
THÉATRE MAUBEL-MICHEL GALA- 


Un jeune homme 
21h: dim. 
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Nous publions le vendredi (daté samedi) la liste des 


spectacles présen: 


Lil 36. fai dm. La Le Gérard David : 
ven. (demière) 2 

TOURTOUR ais Délire à 
deux : , 22h15. Rai. dim., lun. 


tés à Paris et en in 
te gr régio! 





ienne, Une 
dans notre sappl «Arts et 
jeudi). - 
LES EXCLUSIVITÉS: 
L'AMANT Er.-Bdi., vo. : 
leurs, Be {45-871 
16: (46-54 
nos, 14» (43-27. 


Candide : mar., mer., jeu. 20 h 30. Feu 
la mère de Madame : ven., sam. {der- 
nière} 20 h 30. L'Homme sur le parapet 
du pont : ven., Sam. (dernière) 19 h. 


RÉGION PARISIENNE 


NEUILLY-SUR-SEINE (THÉATRE) 
(47-45-75-80). ques sans geges : ven. 
(dernière) 20 h 


CINÉMA 


LA CINÉMATHÈQUE 
PALAIS DE CHAILLOT 
(47-04-24-24) 
VENDREDI! 


Une histoire du film policier français : : 
t_ dirige l'enquête {1966), de 

Stany Cordier, 18h30; Céclis est 

mone (1967), de Claude Bärma, 21 h. 


VIDÉOTHÈQUE DE PARIS 
2, Grande-Gelerte 





LES AVENTURES D'UN HOMME 
INVISIBLE. cn américain da John 
Carpenter, v.o. : Gaumont Les Halles, 
te 10-26-1212); UGC Danton, 6° 
{42-25-10-30) ; Gaumont Champs- 
Elysées, 8e 143-69-04-67); La Bas- 
tile, 11° (43-07-48-60) ; Gaumont 
Parnasse, 14° (43-35-30-40); 14 
Juillet Besugrenelle, 15° (45-75- 
79-79); UGC Maillot, 17° (40-68- 
00-16}; v.f. : Rex, 2e 142-36-83-93) ; 
Pathé Français, 9- (47-70-33-88} ; 
UGC Lyon Bastille, 12° (43-43- 
01-59); Gaumont Gobelins (ex Fau- 
verts), 13° {47-07-55-88) : Gaumont 
Alésia, 14° (36-65-76-14}; Montpar- 
vesse, 14" |43-20-12-06) ; Pathé C- 
chy, 18: (45-22-47-94); La Gam- 
berta, 20 |48-36-10-96). 

RUBY. Film américain de John 
Mackenzie, v.o. : Gaumont Les 
Halles, 1= (40-26-12-12j; Pathé 
Impérial, 2° (47-42-72-62); 14 Juller 
Odéon, 6° 143-25-59-83) : Gaumont 
Ambassade, 8° (43-59-19-08) ; 14 
Juitlet Bastille, 11° (43-57-90-81) ; 


Jon, 34 h 30 ; Errançe et Er , 

Fontaine des innocemes (1984) de 

cn Une rl histoire HSS 7 de 
Mercel Hanoun, : Sans 


sion : Sale Temps {1 987) d' Alain 
Pigeaux, Pour Clémence (1977) da Char- 


Portraits - la dame des lavabos 11808) 
d'Alain Cavañer, la Comédie du travail 
(1887) de Luc Moulet, 20 h 30. 


LES FILMS NOUVEAUX 








LES AMANTS DU PONT-NEUF (Fr. : 
Ciné Beaubourg, 3 (42-71-52-36) : 
Denfert, 141 (43-21-41-01). ï 





BE2NESS {Fr.-Tun.) : d'aleurs, 

E 145-57- 18-08) : 14 Juillet Pamasse, 
Ge [43-26-58-00), 

LA DOUBLE VIE DE VÉRONIQUE {Fr 


Pol, v.o.) : Epée de Bois, 5° 

(43-37-67-47) : Reflet Médicis Logos 

salle Louls-Jouver, 5 (43-54-42-24). 

1 WAS ON MARS [A v.o.) : 14 Juiller 

Pernasse, 6 (43-26-58-00). 

OPENING NIGHT [A., v.0.} : Gaumont 

Les Hakles, 7 (40-26-12- 123 : Les Trois 

Tia Bb, 8 ME TU sut 
Ce. ; Sept 


RETQUR A nue END {Bat 

0.) : Gaumont Les Halles, 1* 
140.28:12. 12); Gaumont Onéra, 2° 
147-42-60-33) : 14 Juillet Odéon, 6+ 
{43-26-569-82) ; La Pagods, 7° 
(47-05-12-15) ; Publicis Cremps-Eye 
sées, Be (47-20.76-29 : La Bastille, 11° 
U3-07. 48-60) : Gaumont Grand Ecran, 
1e {46-80-7700 : Gaunont Pamasso, 
4n (49-35-30-40). 


1 SENTINELLE {Fr} : Gaumont Opéra, 
2« 14742 6038) : Publicis Saint-Ger- 
main, 6° (42-22-72-80} : Club Gaumont 
{Publicis Matignon), 8: 142-56-62-19), 
Sept Pamassiens, 14» (43-20-32-20). 
TALONS AIGUILLES {Esp., v.o.) : 
Forum Orient Expre6s. 1e 
{42-33-42-26} : UGC Danton, 6 
(42-25-10-30) ; UGC Triomphe, 8 
{46-74-93-60) : Bienvente Montpar- 
nesse, 15: (45-44-265-02). 

THE PLAYER (A., v.o.} : Forum Horizon, 
1* (45-08-57-57) : UGC Odéon, 6: 
1427261000 ; “UGC Rotonde, Ge 


14 Juiler Besugrenella, 1E (45-75- 
79-78}; v.f. : Les Nation, 12+ (43-43- 
04-67); Gaumont Alésie, 14: (36-65- 
75-14) ; Montpamasse, 14» (43-20- 

12-08}; Pathé Wepler ke 18 (45-22- 
47-84. 

UNIVERSAL SOLDIER. 1) Fim amé- 
ricain de Roland Emmerich, v.o. : 
Forum Horizon, 1* (45-08-57-57) ; 
UGC Odéon, 6: (42-25-10-30j ; Mari- 
gnan-Concorde, 8° (43-59-92-82) ; 
UGC Normandie, 8° (45-63-16-16}; 
14 Juillet Beaugranalle, 15° (45-75- 
79-79); v.f. : Rex fle Grand Rex), 2° 
{42-36-83-93} ; UGC Montpamasse, 
6 (45-74-94-94); Paramount Opéra, 
Se (47-42-66-31); Les Nation, 12° 
t43-43-04-67); UGC Lyon Baatife, 
12 (43-49-01-59} ; UGC Gobelins, 
13 (45-61-94-96) ; Mistral, 14° (45- 
39-52-43); Montpamasse, 14° (43- 
20-12-06}; UGC Convention, 15* 
{45-74-93-40); Pathé Wepler, 18° 
(45-22-47-94); Le Gambetta, 20° 
K6-36-10-96]. 


Treo UGC 
8e (45-62-20-40) : 
(43-67-90-81) : vf. 





4 <uñlar , 1 
: UGC Opéra, gs 





{(45-74-95-40) ; Les Montpamnos, 14 


{43-27-62-37,. 
TOUS LES MATINS DU MONDE (Fr : 
Ga Beaubourg, Se 42-71-5236) ; 14 


let Parnasse, 58-00) : ÜGC 
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«Les dames du Maraiss, 10 heures, 
Er re Frençols-Miron (Sauvegarde du 


re des 
Pañisnr 10 h 
2, rue des 


vieilles maisons de 
, rmérro Hôtel-de-Vile, 
{Paris auvefois). 
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LES DUELLISTES {Brit v.o.} : Utopia, 
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les prochains jours par le Conseil 
Hnite les Hausees de loyer à Ta 

ion de l'indice du coût de & 
ion pour les renouvelle- 


Ex 
Êe 
Er 

fe 

RE 


dE 
j 


Fets 

ju 
E 

A 


sÉ 


| 


ñ 
il 
si 
d 
F 
è 


I 





pi 
| 


ie 


Ee 
É. 
Es 
à 
Ë 


Fa 


africaines. l'atia- 
Ghemen que Jacques Cie por 








11. - Michel IV, ntin de la 
nes te esssnenne 2 







Le préparation du référendum du 
20 septembre … 6 














Les Amérindiens de Guyane se 
regroupent en fédération pour 
défendre leurs droits 6 


PE 


Des pédiatres préconi- 
sent l’authanasie pour les nou- 
présentant des mar 








JEUX OLYMPIQUES 

Judo : Catherine Fleury obtient la 
prernière médaille d’or française : 
Natation : dix de der pour Matt 
Biondi ; Franck Espogito, des 





Fheure électronique : Cyclisme : 
poursuite et fin pour Je 
et 











mais aussi du touri 
insulaire. D'autre part, 


SCMMAIRE 


Demain dans « !e Monde » 


« Heures locales » : Ven, une île vulnérable 


Les habitants de l'ile d’Yeu tirent leurs ressources 
sme, qui menace de dénaturer 









En raison de l'opposition de la France 
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nement 2 le souci d'éviter toute 
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milieu d'après-midi, alors que les 
travaux se sont poursuivis tard 
dans la soirée! : 


Quoi qu'il en soit, l'accord, qui | sk 


inclut notamment la fixation du 
taux sormal minimum de la TVA 
à 15%, devra être formalisé fin 
septembre. Ce contretemps ne le 
remet pas en cause, mais il pour- 


tières fiscales. Re 
PHILIPPE LEMAITRE 





La Commission de Bruxelles 
est favorable 
à adhésion de la Suède 






CULTURE 
L'Eté festival :- danse à Avignon 
avec Mozart/Concart Arias d'Anne 
Teresa de Keersmaeker ; chanson 
et théâtre napolitains au Centre 
Georges-Pompidou ; Albi retrouve 


Lendon ; l'Orchestre de Paris pour 
la première fois au Festival de 
Radio- er ……… 10 
























Le numéro du « Monde » 
daté 31 juillet 1992 
a été tiré à 474 250 exemplaires. 












de la pêche 






H. C. Robbins |- 


Après avoir enfin rencontré M. Mitierrand 
M. Rachid Solh se dit rassuré . 
sur l'amitié de la France pour le Liban 


Le ïer ministre libanais 
aura finalement obtenu ce qu’il 
souhaitait : point d'orgue 
visite à Paris, il a été reçu pen 
une vingtaine 
30 juillet, par 


#, 
8 


de mi 

M. François 

nd, _.. que er entrevue 

» 

nets 
, Pour 

civile, ont institué au Liban un 

triomvirat — présidents de La 

blique, du Conseil € 

Pa lemens, — M. Rachi 















faisant valoir que Paris pouvait 
à la remise 


_L'athlèté est le sprinter Jason 
Livi e, dont les urines -ont 
la présence d'un stéroïde 

éthandian 


É 


tion pour lé sprinter canadien 
Ben Johnson, lequel avait été dis- 
qualifié des Jeux de Séoul après 
avoir gagné le mètres. . 


Davies - deuxième des cham] 
nats du monde et d'Europe en 
1990 — et Andrew Saxton, ont 
été décisrés positifs 

trôle inopiné, les 11 
contenaient. un 


. Leurs arines 
stimulant illicite, le cleñbu- 
L. Ils ont tous deux recognu 


les faits, et ont avoir uti- 
Lisé cette substance pour se soi- 
gaer. à 


- Ils ont néanmoins fait appel de 
la suspension à vie, prononcée 
automatiquement par leur fédéra- 


tion. 
‘ Je. F. 


LASSERRE 
Formeture 
le 1° août 

après le diner 


le 1* septembre 

















Cellar 
- sion «culture et déveioppement ». 
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À néon de M Fee ee Le 
MM. Jacques Delors et Perez de Cuellar 








du chaos international qui. & succédé 
à l'équilibre artificiel de terreur», 
fume M, Federico Mayor. 





positions à le fin de l'année 1994, 
” M Jacques Delors aura La respon- 
sabilité de la commission «éduca- 
tion. pour le XXE siècle». M. Javier 
animera, lui, la commis- 


& 





L'arrivée de ces personnalités à 
TUNESCO ne peut que satisfaire 
son. directeur général, qui trouve 
ainsi un soutien, mais aussi une 
marque de confiance à l'organisation . 
qu'il dirige. 
L'UNESCO 
is un 
jouer à 
par. les 
efet, par la 


estime qu'elle a 
rôle exceptionnel à 
des objectifs définis 
ations unies. «C'est, en 

-culture, l'éducation, le 











Le programme de Ja 49° Most 


Yingt films en compétition officielle à Venise 
Vingt Blms partici à la com- avec Luis Puenzo, dans une copro- 
HR: 
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monde : l'Argenti 
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M. Laurent Cathala, secré- 
taire d'Etat à la famille, s'est 
rendu: récetnrient chez une 
âgée, à Vitry-sur- 
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Certaines conditions) à fa prise en : 
charge _. pee nées 
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